
Accra
I

L faut réapprendre la géographie. Si
l'on n'a pas fréquenté les bancs de
l'école depuis une, deux el à plus

forte raison plusieurs décennies, on se
demandera où est el ce qu'est Accra.
Et quand on aura répondu que c 'est la
cap itale do l'Etat de Ghana, beaucoup
d'enlre nous ne seront pas plus avan-
cés. Si vous précisez qu'il s'agit de
celle portion du littoral africain que
l'on appelait autrefois la Côte-de-l'Or
et qui était une possession britannique,
votre exp lication aura un petit arrière-
goût de colonialisme qui n'est plus de
mise aujourd'hui.

C'esf à Accra, cependant, nous disent
de graves augures, que se jouent les
destins du continent noir I Le président
de col Etal nouvellement né, qui a
obtenu immédiatement de l'ONU son
certificat de naissance alors que l'Italie,
mère des lettres el des arts, el que
l'Espagne, vieux berceau de civilisation,
l'ont atlendu très longtemps, alors que
ni l'Allemagne fédérale de M. Adenauer,
ni la Confédération helvétique, notre
patrie, ne l'ont jamais reçu (il est vrai
que nous ne l'avons pas sollicité I), le
président de cet Efaf nouvellement né,
disons-nous, a jugé bon de convoquer
dans sa « cap itale» les représentants
officiels des pays africains qui . onf
accédé à l'indépendance.

Réédition de la conférence de Ban-
doeng et de celle du Caire, non plus
dans le cadre afro-asiati que, mais à
l'échelle de l'Afrique seulement I Un
seul Etal fait défection : l'Union sud-
africaine. Mais sont présents le Maroc,
la Tunisie, la Libye, l'Egypte (pardon !
la RAU, autrement dit République arabe
unie), l'Ethiopie, le Libéria, le Soudan
et, bien entendu, le Ghana lui-même.
En outre, des « observateurs » du F.L.N.
ef du Cameroun participent « active-
ment » aux délibérations.

El voici les thèmes évoqués au cours
de cette rencontre, tels que les ont
esquissés MM. N'Krumah (c'est le nom
du chef du gouvernement du Ghana) et
Mahmoud Fawzi, ministre des affaires
étrangères du Caire : réaffirmation de
la loi dans les principes des Nations
Unies ; libre détermination et indépen-
dance pour tous les peuples encore dé-
pendants ; réalfirmation de l'adhésion
aux doctrines de Bandceng ; soutien des
droits des Arabes de Palestine (mais
non de ceux du peuple d'Israël I) ; sou-
lien du droit de l'Algérie à l'indépen-
dance (mais non de celui des Français
qui ont fail l'Algérie I) ; adoption de
méthodes politiques qui hâteront l'évo-
lution de la force à la justice (mais la
pluparl des Etats représentés à Accra
subissent un régime de dictature I) ; in-
terdiction de la production ef des expé-
riences d'armes atomiques ; revendica-
tion des intéressés à être représentés
dans foutes les discussions majeures sur
le désarmement (mais Nasser et Bour-
guiba ne cessent de réclamer des
armes I).

N'ironisons plus... Il y a quelque
chose de touchant, mais aussi de tragi-
que, dans celte prétention de jeunes
Etats africains à singer nos palabres
d'Occidentaux, à reprendre nos slogans
tout faits , à adopter de l'Europe ce qu'il
y a de plus contestable en elle : 1-e ver-
balisme, la logomachie, la rhétorique des
politiciens et des faux penseurs I H y
aurait cependant un intérêt si évident
pour eux, comme pour nous, à travail-
ler simp lement dans le concret.

Et l'on se prend à penser qu'une
immense part du malentendu qui sé-
pare les Blancs des hommes de cou-
leur vient de là, provient du fait que
le problème est posé sur de fausses
données : on parle idéologies, mais on
néglige les réalités. Nous avons trop
souvent apporté aux peuples d'outre-
mer ce qu'il y avait de plus vain — el
de plus néfaste — en nous : toufe une
phraséologie révolutionnaire vide de
sens, allant de pair au demeurant avec
le culte de la technique divinisée. Ils
retournent cela maintenant contre nous,
qui aurions dû leur apporter les trésors
vrais de notre civilisation, les former à
une conception de l'homme axée sur
ses devoirs, comp léments de ses droits,
et travaillant à l'organisation des socié-
tés el des communautés en accord avec
le réel el la tradition.

Faute de cela va souffler d'Accra un
nouveau vent mauvais de révolte et
d envie, qui se dirige une fois de plus
vers la France, la question algérienne
el la question camerounaise étant au
premier plan des délibérations de cette
conférence africaine. Pourtant , de tou-
tes les puissances européennes qui ont
essaimé outre-mer , c 'est la France qui,
malgré ses lacunes el ses fautes, s'est
le plus efforcée , par ses soldais ef par
ses missionnaires, de promouvoir les va-
leurs que nous venons de dire.

Lors d'un récent colloque journalisti-
que, nous avons côtoyé des confrè-
res du Ghana en même temps qu'un
confrère sénégalais. Quelle différence
entre eux ! Nous ne ferons pas grief
*ux premiers de leur état encore rudi-
menlaire. Le second, esprit fin qui sa-
vait ce que culture veut dire, ironisait
doucement sur le fait qu'il était , lui, le
" colonisé », tandis que ses frères de
couleur étaient prétendument indépen-
dants I Mais il ne s'en irritait pas, car
cet homme intelligent savait , disait-il,
C|u il avait besoin de la France. Mais la
France est aujourd'hui le bouc émis-
se chargé du péché de toutes les na-
j '°ns qui, de l'Occident à l'Orient, sont
"op heureuses de battre leur coulpe
sur sa poitrine seule I

René BRAICHET.

Le roi Baudouin u inauguré hier
l'Exposition universelle de Bruxelles

La Belgique a donné rendez-vous au monde entier

UNE VÉRITABLE MARÉE HUMAINE DÉFERLE SUR LE PLATEAU DU HEYSEL

(De notre correspondant particulier, par téléphone)
L'inauguration de l'Exposition universelle de Bruxelles s'est

faite en deux temps : le premier, le 15 avril , la presse était
invitée au vernissage par le commissariat général. Cette visite
fut une révélation pour les trois mille journalistes présents.
Et hier, le roi Baudouin présidait à l'inauguration officielle.

La grande « Expo » 58, puisque c'est
le nom qu 'on lui donne , est mainte-
nant ouverte au public. La foule longe

les avenues où le souverain est passe
avec sa suite. Et quelle foule ! Une
vraie marée humaine. Il est difficile

Lorsque le roi sortit du hall d'accueil , il se dirigea vers un petit pupitre devant
lequel il se tint immobile quelques secondes, l'instant était solennel et majes-
tueux . Le spectacle des drapeaux et des oriflammes qui frissonnaient parmi les
parterres fleuris et que portaient des Jeunes filles de toutes les nations partici-
pantes, en costume national, était réellement magnifique. Le roi , vers la main
duquel convergeaient tous les regards, pressa un bouton (notre belino) et au
milieu de la place, les jets d'eau jaillirent vers le ciel , retombèrent en pluie
d'argent, tandis qu 'au centre, du bassin s'allumait brusquement une flamme
rougeoyante, haute de 7 mètres, qui brûlera pendant la durée de l'exposition.
Le mariage symbolique de l'eau et du feu était consommé : l'exposition était
officiellement ouverte. Alors, la musique des forces aériennes fit entendre la
« Brabançonne » puis les lents accents de la marche de I'« Expo 58 », composée
spécialement pour la circonstance. Plu sieurs escadrilles d'avions à réaction
comprenant 50 appareils survolèrent la place et inscrivirent dans le ciel une
immense lettre « B ». D'autres avions leur succédèrent et passèrent en traçant
sur les nuages les trois couleurs nationales : noir, jaune et rouge. Du stade
du Heysel, au sud , des milliers de ballons rouges, verts, blancs, furent ensuite
lancés. Ils s'élevèrent lentement vers le ciel et poussés par le vent léger sur-
volèrent la place de Belgique, salués par une clameur qui montait de la foule
au milieu de laquelle les enfants des écoles agitaient de petits drapeaux.

d'imaginer pareille affluence. On dirait
qu 'une migration s'est produite vers le
plateau du Heysel.

Un miracle
Le spectacle qui se déploie sous nos

yeux tient du miracle. Le mot n'est
pas trop fort , car avant-hier, mardi ,
beaucoup de pavillon s n 'étaient pas ter-
minés. Deux nuits et un jour entier ont
suffi pour convertir , le jeudi , ici un
terrain vague rempli de caisses vides
en un ravissant jardin aux fleurs prin-
tanières ; là un bourbier en un jardin.
Quelques coups de pinceaux ont égayé
des façades tristes et moroses. Le mi-
racle de l'Exposition s'est accompli.
Cette manifestation est bien l'œuvre
coordonnée de tout un peuple . Il faut
louer les ingénieurs et les ouvriers qui
l'ont achevée à l'heure fixée. Certes ,
il y a encore , par-ci par-là, un ou deux
clous à planter , mais virtuellement,

Les à-eôtés de l'« Expo »
DÉFENSE DE DANSER , de boire

et de ' fumer pendant le service-
Tels sont les impératifs du code
de la parfaite hôtesse de l'exposition.

Deux cent quatre-vingts jeunes
fil les choisies pour leur beauté , leur
intelligence et leurs dons de poly-
glottes se tiendront à tous les car-
refours , stations d'autobus , gares et
aérodromes de Belgique avec mission
d'être parfaitement aimables.

m
LE CHEVAL BAYARD (DIX TON-

NES DE BRONZE) vient d'être ins-
tallé sur l' esplanade où il caracolera
pendant toute l'exposition. Londres
envoie par avion des tonnelets de
bière, les Suisses leurs chefs-d' œuvre

.-d'horlogerie , les Thaïlandais un
Bouddha géant.

selon la promesse du commissaire gé-
néral, tout est prêt...

La population belge est heureuse
d'offrir à ses amis, venus des quatre
coins de l'horizon , la preuve de sa vita-
lité. L'« Expo » 58 n 'est pas essentielle-
ment bruxelloise , mais chaque Belge y
a participé dans la mesure de ses for-
ces et de ses moyens. C'est ce que les
orateurs qui se sont succédés à la tri-
bune pendant la séance académique ont
souligné. Cette activité est l'une des
grandes préoccupations actuelles : c'est
le reflet de la vie économique et so-
ciale du pays.

Charles-A. PORRET.

(Lire la suite en 13me page )

LA CRISE FRANÇAISE
PARAIT DEVOIR S'ÉTERNISER

Le serpent continue à se mordre la queue

Le président Coty prend contact avec les leaders
politiques habituels et l'on entend à nouveau parler

de l'oracle de Colombey-les-Deux-Eglises

Notre correspondant de Paris nous téléphone :
M. René Coty poursuivra aujourd'hui , troisième jour de la

vingtième crise de la Quatrième république, ses consultations en
s'ontrefennnt avec les six présidents du conseil de son septennat.
Ce n'est vraisemblablement qu'après le premier tour, dimanche,
des élections cantonales, qu'il appellera à l'Elysée la personnalité
à laquelle il offrira , de se charger de la redoutable tâche de
constituer le gouvernement.

Ce délai, qui lui a été officiellement
demandé par le M.R.P., permettra au
président de la République de faire un
tour d'horizon complet et de dresser
un inventaire précis de la situation,
avec les principaux hommes politiques
français et probablement avec un cer-
tain nombre de très hauts fonctionnai-
res.

Des déclarations faites pendant les
premiers jours de la crise par les au-
gures consultés se dégagent un certain
nombre de constatations et quelques
propositions de solution.

O La seule majorité de gouvernement
acceptable est celle qui avait soutenu
Félix Gaillard et qui s'est brisée mardi
lors du vote de confiance. Le problème
numéro un pour le futur président du
Conseil pressenti sera donc de recoller
cette majorité. Le puzzle ne sera pas
facile.

M.-Q. G.

(Lire la suite en ISme page)

Nous ne relâcherons pas
notre eiiori milita ire

déclare M. Eisenhower

Pour maintenir la sécurité du monde libre

L'URSS, dit-il , persiste à rechercher l'hégémonie mondiale
WASHINGTON, 17 (A.F.P.). — Les problèmes internationaux demeurent

trop graves pour que les Etats-Unis puissent se permettre un relâchement
de leur effort militaire, a déclaré en substance le président Eisenhower qui
a exprimé cependant la conviction que la guerre pourrait être évitée à la
longue et que le fardeau écrasant des armements modernes, aujourd'hui
indispensable, serait un jour allégé.

Le président des Etats-Unis , qui par-
lait au cours d'un déjeuner de l'Asso-
ciation des directeurs de journaux amé-
ricains — auquel étaient égalemen t con-
viés les représentants de l'Institu t inter-
national de la presse qui tient ses
assises à Washington — a plaidé à
cette occasion en faveur du projet de
réorganisation des organes centraux de
la défense américaine , récemment sou-
mis par lui à l'examen du congrès.

Le bilan
Le président a fait ensuite un bilan

des résultats positifs enregistrés dans
le monde au cours des cinq dernières
années — fin de la guerre en Corée et
en Indochine , arrêt de la pénétration
communis te  en Asie et dans l'hémisphè-
re occidental (Réd. — '?), liquidation
des problèmes de Trieste et de l'Au-
triche , mise en application du pro-
gramme de l'atome pour la paix.

« Les difficulté s qui restent à surmon-
ter sont nombreuses et graves, a notam-
ment déclaré le président Eisenhower ;
l'Impérialisme soviétique persiste à re-
chercher l'hégémonie mondiale. L'Allema-
gne demeure divisée . l'Europe orientale
est toujours captive, des troubles et
d'amères disputes se sont installés en
Indonésie septentrionale, au Moyen-
Orient et dans certaines régions de
l'Afrique du Nord. Notre alliée hist ori-
que, la France, est en proie à des diffi-

cultés majeures, des armes nouvelles an
pouvoi r destructeur effrayant mettent le
monde en émoi, et l'humanité menace
sa propre existence. Un désarmement
efficacement garanti n 'existe encore qu 'à
l'état d'espoir , un espoir cependant au-
quel nous demeurons fermement atta-
chés et que nous persistons à vouloir
réaliser. »
(Lire la suite en 13me page)

Huit morts
WI.OCLAWEK (Pologne), 16 (Reu-

ter). — Huit ouvriers ayant absorbé
de l'alcool méthyllque sont décédés.
La vie de vingt, et une autres per-
sonnes ayant également bu de ce li-
quide toxique est en danger.

Ce poison avait été volé dans une
fabrique de cellulose et de papier.

Empoisonnement collectif
en Pologne

Les spaghetti perturbent
la campagne électorale

EN ITALIE

ROME. — La t bataille des spaghe t-
ti », engagée par certains candidats aux
élections (notamment dans le sud de
l 'I talie) et consistant à s 'attirer la sym-
pathie des électeurs par des distribu-
tions de p âtes alimentaires ou autres
denrées devra être très discrète. Les
autorités comp étentes rappellent en ef-
f e t  les termes d' une loi , selon lesquels
sont passibles de peines de trois à cinq
ans de prison et d' une amende de
500.000 lires à deux millions , ceux qui
« pour obtenir à leur avantage propre
ou à celui d' autrui le s u f f r a g e  de l'élec-
teur auront o f f e r t  ou promis ou admi-
nistré des valeurs , de l' argent ou des
emp lois publics , ainsi que ceux qui e f -
fectuent des dons d' objets vestimentai-
res ou comestibles ou d' autres dons à
quel que titre qu 'ils soient fai ts . *Ce rappel aux saines coutumes élec-
torales rejoin t d' ailleurs la campagne
du commissariat à la santé publique
qui engage les Italiens à manger moins
de p âtes et plus de viande ou de lé-
gumes . Mais , on se demande si, dans
un cas comme dans l'autre , les résul-
tats seront concluants , étant donné le
tfaible * , universellement connu , qu 'ont
les Italiens pour les pâtes.

Les relations entre le Maroc
et l'Espagne sont tendues

Nouvelles diff icul tés  en Af rique du Nord

Mohammed V revendique de nouveaux territoires
On aurait pu croire qu'après l'ac-

cord cle Sintra — en vertu duquel
l'Espagne céda au Maroc la pro-
vince de Tarfaya (Maroc du Sud)
— les relations entre Rabat et Ma-
drid s'amélioreraient nettement. Il
n 'en fut rien. Au contraire, elles
viennent de s'envenimer à nouveau.
De fai t , le 11 avril , les troupes du
sultan — commandées par le prince
héritier Moullay Hassan — auraient
dû occuper le territoire placé doré-
navant sous l'autorité marocaine. Au
dernier moment , la cérémonie —
car il s'agissait bien d'une cérémo-
nie solennelle — fut révoquée et
renvoyée « sine die ».

Selon l'organe de l'Istiqlal « Al
Alam », ce développement imprévu
avait été provoqué par le fait que
les autorités espagnoles emprison-
nèrent soudainement la femme et

les enfants d'Ali Bouaida , tout juste
nommé par le roi Mahommed V
gouverneur de la province de Tar-
faya. De son côté, M. Balafray, mi-
nistre marocain des affaires étran-
gères, déclara à ce propos : «Si le
gouvernement de Madrid n 'annule
pas les mesures graves qui vien-
nent d'être prises, nous serions obli-
gés d'y répondre avec énergie. »
Quant au cabinet madrilène, il se
limita à dire que les accords de
Sintra ne furent pas assez stricte-
ment observés par les Marocains et
qu 'Ali Bouaida est le personnage le
moins qualifié pour occuper le pos-
te de gouverneur de la partie sud
du Maroc. Tout reste en suspens et
la tension s'aggrave.

M. i. CORY.

(Lire la suite en 8me page)

Serge Lifar poursuivi
pour faux témoignage

Dans l'affaire Anastasia

ROME , 15 (ACP - Reuter). — Après
son témoignage au cours du procès
d'Anna Anderson , qui prétend être l'ar-
chiduchesse Anastasia échapp ée au.
massacre d'Ekaterinenbourg, Serge Li-
f a r  est poursuivi en justice par le
prince Vassili d'Anjou-Durazzo-Duras-
sov, âgé de 70 ans. Il  accuse Serge Lifar
de f a u x  témoignages. Il a f f i r m e que
le danseur n'a agi que dans une inten-
tion publicitaire en se présentant de-
vant le tribunal de Wiesbaden.

Le prince Vassili , ancien cap itaine
de la garde tsariste , assure que la gran-
de duchesse Anastasia n'a pu sortir vi-
vante de la tuerie. Il  déclare être en
mesure de fa i re  Id preuve de ses a f f i r -
mations, mais veut garder la primeur
de ses déclarations pour le tribunal
qui l' entendra.

Il a dit son intention de poursuivre
d' autres personnes que Serge Li far
pour f a u x  témoignages.

M. Adenauer à Londres

Le chancelier Adenauer a poursuivi hier, à Londres, ses entretiens avec les
membres du gouvernement britannique sur l'attitude de l'Ouest à l'égard
de la conférence au sommet et les relations entre l'Est et l'Ouest. Ce
thème avait déjà été évoqué mercredi. La première journée de la visite de
M. Adenauer s'est terminée au château de Windsor par un grand dîner
aux chandelles. M. Adenauer, entouré de MM. von Brentano, ministre des
affaires étrangères, Erhard , ministre de l'économie, et von Eckardt, chef
de presse, était l'hôte de la reine Elizabeth. La rencontre entre le chan-
celier et la famille royale a duré plus de trois heures. On voit sur notre
cliché M. Adenauer (à gauche), le premier ministre MacMillan (à droite).
Au deuxième plan , M. von Brentano (à gauche) et M. Erhard (à droite).

D'un bout à l'autre, j
Un abri contre la bombe H

CHICAGO , (Reuter).  — Le p lus
grand abri souterrain des Etats-
Unis , capable de résister même à
une bombe « H » f rappan t  de p lein
foue t , est actuellement construit
dans une ville voisine de Chicago.
Il peut assurer la protection de
'200 personnes pendant deux se-
maines. Les murs sont revêtus de
parois d' acier de 150 centimètres
d'épaisseur.

La lutte contre les gangsters
aux Etats-Unis

WASHINGTON (Reuter).  — Les
Etats-Unis envisagent de nouvelles
mesures dans la lutte contre les
criminels , mesures diri gées contre
les cent principaux gangsters du
pays. Le ministre  de l 'intérieur, M.
William Rogers, a déclaré que le
nouveau p lan prévoit une concen-
tration des informations et des re-
cherches plus poussées, afin de |
surveiller constamment les gangs-
ters les plus en vue des Etats-Unis, j
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ÊÊM Ecole professionnelle
®Pv de jeunes filles

Rentrée des classes:
21 avril 1958

APPRENTISSAGES
Couture pour daines
— 3 ans

Lingerie pour dames
ou messieurs
— 2 ans

COURS TRIMESTRIELS :
Couture pour dames
Lingerie - raccommodages
Broderie
Repassage
Gants de peau

Renseignements et inscriptions : Collège
des Sablons, tél. 5 11 15.

A LOUER à Neuchâtel, au centre de
la ville,

LOCAUX
convenant pour commerce ou admi-
nistration, sur rue, 22 m. de façade,
300 m2 ; vente de l'immeuble pas
exclue.

Demandez renseignements sous chiffres
PC 33815 CA à Publicitas, Neuchâtel.

i:

Vra iment extraordinaire à
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pour une mm

BLOUSE I
de dame, en popeline j Ê Ê Ë  cecoton blanc s a nf o r i s é .  MËÊ? ,;~a
Col a porter ouvert ou J||f toujours
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En réclame, sur table Jlllf B̂ fc^̂ llll ,̂
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Bureau du centre de la ville cherche
habile

sténodactylographe
spécialement pour la langue française.
Place stable, bien rétribuée. — Faire
offres en indiquant date d'entrée sous
chiffres P 3147 N à Publicitas, Neu-
châtel.

Représentant sérieux
introduit dans Phôtelerie - pensions -
maisons de santé et d'éducation, etc.,
pourrait s'adjoindre , à la commission,
conserves et confitures de Ire marque,
livrée directement de l'usine par ca-
mion. Conditions intéressantes, secteur
réservé en exclusivité.
Case Gare 345, Lausanne.

Fabrique du Val-de-Travers cherche une

sténodactylographe
pour la correspondance française spéciale-
ment. Place stable, bien rétribuée. — Faire
offres sous chiffres P 3146 N à Publicitas,
Neuchâtel.

ON DEMANDE

institutrice de françaiss
Connaissance de l'allemand exigée.
Entrée en fonction le 1er mai

Poste intéressant
Faire offres avec photographie et

prétentions de salaire à
l'INSTITUT CHOISY, la Neuveville

Quelle entreprise engagerait employé
sérieux de 43 ans, désirant changement
de situation , en vue d'être "" formé
comme

secrétaire d'atelier
ou pour travaux de magasin

Nombreuses années d'expérience dans
entreprise artisanale. Excellentes réfé-
rences. Libre immédiatement.
Adresser offres à T. U. 1702 au bureau
de la Feuille d'avis.

DAME
~

rentrée de l'étranger, cultivée, cherche occu-
pation pour demi-journées (après-midi de
préférence). — Adresser offres écrites à
K. L. 1088 au bureau de la Feuille d'avis.

Jeune homme cle 17 ans , ayant  fréquenté
l'école secondaire, cherche une place où il
aurait l'occasion de faire un apprentissage
complet de

décolleteur
Faire offres sous chiffres Z. A. 1711 au

bureau de la Feuille d'avis.

Beau chat siamois
pelage clair , extrémités des pattes blan-
ches, égaré depuis le 14 avril au soir.
Prière de donner tous renseignements
au No 5 84 74. Bonne récompense à celui
qui le rapportera .

A VENDRE

maison de 3 logements
dont 2 avec salle de bains (1 logement de
6 chambres et 2 de 3 chambres), 2 garages,
locaux pour artisans ou petite industrie, ainsi
que belle dépendance. Très bien située à
l'ouest de Neuchâtel. — Adresser offres écri-
tes à IL N. 1699 au bureau de la Feuille
d'avis.

Ecole secondaire régionale de Neuchâtel
Collège classique et collège moderne

Année scolaire 1958-1959

Rentrée des classes:
lundi 21 avril

COLLÈGE CLASSIQUE :
Garçons : Ire année, à 10 heures, à la salle

circulaire du Collège latin,
autres classes, à 14 h. 10, au Col-

lège latin, dans leurs salles res-
pectives.

Filles : Ire année, à 10 heures, à la salle
No 13 du collège des Terreaux-
sud,

autres classes, à 14 h. 10, au col-
lège des Terreaux-sud, dans leurs
salles respectives.

COLLÈGE MODERNE :
Garçons : Ire année, à 10 heures, au collège

des Terreaux-sud, halle d'entrée
du rez-de-chaussée, sous la pas-
serelle,

2me année, à 14 h. 10, à la salle
No 5 (rez-de-chaussée) du col-
lège des Terreaux-sud.

Filles : Ire année, à 10 heures, au grand
auditoire du collège des Ter-
reaux-sud,

2me année, à 14 h. 10, au grand
auditoire du collège des Ter-
reaux-sud.

EXAMENS D'ADMISSION
Tous les élèves qui ont à passer des exa-

mens d'admission se présenteront, le lundi
21 avril 1958, à 9 h. 15, au grand auditoire
du collège des Terreaux-sud, munis de leur
témoignage de promotion.

Le directeur : Pierre RAMSEYER.

MÊA Ecole supérieure de jeunes filles
|̂|Pc Neuchâtel

Enseignement gymnasial (baccalauréat et
maturité fédérale, types A et B).

Diplôme de fin d'études (sans latin).
Débat des cours : LUNDI 21 AVRIL, à

14 h. 10, selon l'horaire.
EXAMENS D'ADMISSION : Les élèves ne

sortant pas d'une école neuchâtelolse se pré-
senteront au secrétariat du Collège latin,' le
lundi 21 avril , à 10 heures.

Les élèves qui ne se sont pas encore an-
noncées enverront leur inscription, à la
Direction, jusqu 'au 18 avril.

Le directeur : Pierre RAMSEYER.

Ê re^l COMMUNEiftP da
llpp Landeron-
Hjp Combes
Poste d'employé

de bureau
TJn poste d'employé au

bureau communal est k
repourvoir.

Le postulant doit être
diplômé d'une école de
commerce ou titre équi-
valent, de langue mater-
nelle française, avec bon-
nes notions de l'alle-
mand.

Entrée en fonctions le
1er Juillet 1958.

Tous renseignements
relatifs au traitement,
caisse de retraite et con-
ditions de travail peu-
vent être obtenus au
bureau communal.

Les offres manuscrites
et portant la mention
« poste d'employé » sont
k adresser , jusqu'au 19
avril , à M. Albert Per-
rot, président du Con-
seil communal, le Lan-
deron.

Le Landeron, le 10
avril 1958.

ConseU communal.

[̂ •SLjjt1 VILL8

||P Neuchâtel
Permis de construction

Demande de Madame
Pierre Dubied-Klng de
construire une maison
d'habitation k l'est de sa
propriété, 1, chemin des
Trois-Portes (article 2963
du cadastre).

Les plans sont déposés
à la Police des cons-
tructions, Hôtel commu-
nal. Jusqu'au 2 mal 1958.

Police
des constructions.

On cherche à acheter ,
éventuellement à louer ,
une

villa familiale
de 5 à 7 chambres avec
confort et garage. Région
Peseux-Corcelles. Urgent.
— Faire offres à M.
Maurice Gerster, radio-
télévision, Dralzes 73,
Neuchâtel , tél. 8 27 82.

Ecriteaax
Baux à loyer

KM TEXTE
AU BUREAU
DU JOURNAL

A vendre, à Colombier,
magnifique

terrain à bâtir
d'une superficie totale de
3500 ma environ. —
Adresser offres à Bruno
Mùller, fiduciaire et gé-
rances, Temple-Neuf 4,
Neuchâtel.

A louer a daine tran-
quille, dans maison par-
ticulière, près du cen-
tre, deux petites pièces
indépendantes, cabinet
de toilette. Meublé ou
non. Tél. 5 25 18.

BEX
A vendre bâtiment de

4 appartements et dé-
pendances, en parfait
état ; situation magnifi-
que et ensoleillée ; ter-
rain 1800 ma, 15 arbres
fruitiers, altitude 450 m.
Prix 60.000 fr. Convien-
drait à retraité, à pen-
sion (zone hôtelière). —
Pour tous renseigne-
ments, écrire à l'étude
du notaire Edmond Ber-
tholet, à Bex (Vaud).

A louer pour le début
d'août, à Boudry, termi-
nus du tram, en bordure
de la route cantonale,

2 bureaux
dans bâtiment neuf. —
S'adresser à Pierre Plzze-
ra, entrepreneur, Boudry.
Tél. 6 40 49.Magnifique grève

boisée, k vendre au bord
du lac de Neuchâtel, rive
nord. Vue splendlde. Pla-
ge. Ecrire sous chiffres
A. S. 62199 N., aux An-
nonces Suissee, Neuchâ-
tel.

La Forclaz
sur les Haudères
A louer, du 1er au 15

Juillet , chalet compre-
nant 8 chambres (8 lits),
salle a manger et cuisine
(potager à bols et cuisi-
nière électrique. Prix :
200 fr. S'adresser à P.
Perret , avenue du Collè-
ge 27, Boudry. Tél.
6 42 23.

A louer

logement
de 2, 3 ou 4 chambres,
cuisine et Jardin. S'a-
dresser à E. Gross, Lan-
deyeux , tél. 7 12 92.

COTE D'AZUR
Encore disponible poui

la très belle saison du 16
mai au 2 Juin et dès le
13 octobre , Jolie maison
de vacances meublée, 4-5
lits, tout confort , situa-
tion magnifique au-des-
sus de Cannes, face au
littoral. Prix intéressant.
Adresser offres écrites à
G. H. 1693 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer

appartement
de 3 pièces

salle de bains, Fr. 140.—
tout compris, pour le
24 avril ou le 1er mal , â
Corcelles (NE). Adresser
offres écrites à J. L. 1667
au bureau de la Feuille
d'avis.

A remettre à Peseux
pour le 1er Juin,

appartement
de 3 pièces, tout confort
pour 2 personnes. Tel
8 15 71.

J'offre récompense à qui me procurera

appartement
de 3 à 4, éventuellement 5 chambres et salle
de bains. Pour 4 adultes. URGENT.

Ecrire sous chiffres G. H. 1635 au bureau
de la Feuille d'avis.

Famille française cher-
che, du 15 Juillet au 31
août

2 - 3  pièces
et cuisine, dans le can-
ton de Neuchâtel ou ré-
gion limitrophe. Adresser
offres écrites à L. M.
1700 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer mansarde à
1 ou 2 lits pour ouvrier
sérieux. Rue Gulllaume-
Farel 11, Serrières.

A louer chambre à
deux lits. Mme Clémence,
Ecluse 45.

A louer

chambre
Indépendante k Bel-Air.
Tél. 5 27 57.

On cherche à louer

CHALET
de week-end au bord du
lac pour deux semaines,
en Juin ou en août. —
Adresser offres écrites
détaillées à S. T. 1648 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A louer c h a m b r e
chauffée à monsieur ;
part à la salle de bains.
Tél . No 5 80 56, Fontai-
ne-André 94.

A louer immédiate-
ment

belle chambre
avec lit k deux places.
Radio, téléphone. Con-
viendrait pour 2 camara-
des, couple sérieux ou
personne seule. Tél.
5 61 64 dès 19 h.

A 5 minutes
de la gare

pension - famille prend
encore des pensionnaires.
Prix modéré. Tél. 5 37 60.

A louer une chambre
avec pension pour mon-
sieur. Demander l'adresse
du No 1706 au bureau
de la Feuille d'avis.

Chambre indépendante
avec bonne pension. Rue
Fleury 14.

Dame seule cherche
APPARTEMENT

de 2 ou 3 pièces, sans
confort , pour le 24 Juin ,
à Neuchâtel ou aux en-
virons. Adresser offres
écrites à Y. Z. 1712 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Nous désirons
LOGEMENT

simplement meublé pour
vacances, au mois d'août;
4 personnes, voisinage
du lac désiré. Prof. Dr
Martin Wackernagel, Ku-
nagescllchtlider Seminar
de l'université de MUns-
ter (Westphalle), Alle-
magne.

Famille hollandaise
habitant La Haye (près
de la mer) cherche pour
Juillet

ÉCHANGE
d'appartements. S'adres-
ser à Mme Bridel , Côte
46, tél. 5 17 53. .

Je cherche

2 - 3  pièces
cuisine dans villa ou
chalet k Neuchâtel ou
dans les environs pour
mi-juillet - mi-septem-
bre. Adresser offres écri-
tes à D. E. 1634 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche k louer à
Neuchâtel

appartement
bien situé, 2 chambres,
cuisine-et salle de bains.
Faire ofres sous chiffres
P 3145 N à Publicitas,
Neuchâtel.

On cherche

jeune fille
pour aider â tous les
travaux du ménage. Vie
de famille. Congés ré-
guliers. Bon salaire. Fai-
re offres à Mme P. Mêler ,
horticulteur, Colombier.
Tél . 6 32 61.

SOMMELIÈRE
connaissant le service
de table, serait engagée
Immédiatement ou pour
époque à convenir. Dé-
butante pas exclue. Faire
offres k l'Hôtel de la
Paix , Cernier. Tél. 7 11 43.

On cherche

personne
de 20 à 50 ans pour cui-
sine et ménage soigné.
Bons gages. Pas de tra-
vaux pénibles. S'adresser
à Métroz Anlères - doua-
ne - Genève. Tél. (022)
8 30 14.

On cherche, pour en-
trée immédiate ou date
k convenir,

jeune fille
pour aider au ménage et
servir au restaurant.
Débutante et étrangère
acceptées. Tél. 7 92 65.

On cherche

jeune fille
pour s'occuper d'un en-
fant de 2 ans toute la
Journée , ou la demi-
Journée , de 1er mal au
1er Juin. S'adresser à
Mme James de Rutté ,
Port - Roulant 40, tél.
5 24 23.

On cherche, pour tout
de suite

jeune fille
pour le ménage. Offres
détaillées sous chiffres
P 3104 N k Publicitas,
Neuchâtel.

On cherche pour le
1er mai

sommelière
connaissant les deux
services. Hôtel des Deux
Colombes, C o l o m b i e r .
Tél. 6 36 10.

Sommelière -
fille de salle

cherche place. Tél. (021)
24 95 12.

On cherche

jeune fille
hors de l'école pour
aider au ménage. Vie
de famille et bon salai-
re. Faire offres à Mme
Haller - Fehlmann, coif-
feuse, Brlttnau (AG).

On cherche

sommelière
débutante

pour servir dans un bon
petit café. Entrée immé-
diate ou à convenir.
Photo désirée. Téléphone
2 16 05.

Nous cherchons pour
notre fille de 16 ans une

place
dans famille avec en-
fants, k Neuchâtel ou
aux environs, pour le 15
mal. Vie de famille et
bons soins exigés. Faire
offres sous chiffres B. D.
1709 au bureau de la
Feuille d'avis.

Femme
de chambre

serait engagée à l'Hôtel
du Commerce à Fleurier
Tél. 9 11 90. Serait éven-
tuellement mise au cou-
rant ; étrangère accep-
tée.

Dame propre et de
confiance cherche

TRAVAIL
pour le samedi et le
dimanche dans hôtel ou
restaurant sans alcool au
Jura. Faire offres sous
chiffres A. C. 1710 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Femme
de ménage

est demandée pour 3 à
4 heures chaque matin
(pas de travail pénible)
centre-est de la ville. Té-
léphone 5 12 41, heures
des repas.

Chef
de fabrication

boites de montres, ca-
pable , 25 ans de prati-
que , diplômé spécialiste
boite étanche. Connaît
procédés modernes de
fabrication. Calcul des
cames, cherche situation
dans la région Neuchâ-
tel-Bienne. URGENT.

Faire offres sous chif-
fres X. Y. 1713 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche pour tout
de suite

jeune fille
consciencieuse, pour ai-
der au ménage. Occasion
d'apprendre le français.
Mme Bill , Gratte-Semelle
No 22. Tél. 5 22 18.

Jeune homme
ou

ou jeune fille
trouverait occupations
variées dans commerce
de photo. Possibilité de
se perfectionner dans la
branche, place d'avenir.
Se présenter entre 18 h.
30 et 19 h. Demander
l'adresse du No 1701 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Italienne de 29 ans,
déjà en Suisse, sachant
tout faire et parlant
bien le français, cherche

travaux
de ménage

à la demi-Journée , région
Saint-Biaise , Hauterive,
Marin-Epagnler. Emploi
stable désiré . Travaille-
rait éventuellement tou-
te la Journée , mais à
l'heure. S'adresser à An-
tonla Gratola . rue Bour-
guillards 5, Salnt-Blalse.

Jeune fille
ayant terminé l'école
trouverait place comme
volontaire dans famille
protestante d'instituteur,
pour aider au ménage et
Jardin. Bonne occasion
d'apprendre à fond l'al-
lemand. Gages selon en-
tente. Entrée immédiate
désirée. Famille M. Ber-
ger , instituteur, Maria-
steln (SO), tél. (061)
83 30 12.

Jeune homme robuste,
21 ans, porteur du per-
mis poids lourds, cher-
che place de

CHAUFFEUR
sur camion. Entrée im-
médiate ou à convenir.
Jean-René Maradan. rue
des Forgerons 203, Fri-
bourg.

Italienne
de 30 ans, sachant tra -
vailler seule, cherche
place de bonne à tou t
faire , à Neuchâtel ou aux
environs. Adresser offres
écrites â V. W. 1703 nu
bureau de la Feuille
d'avis.

Italienne déjà en Suis-
se cherche place de

bonne à tout faire
dans ménage de Saint.
Biaise ou de Neuchâtel,
S'adresser à Béatrice N».
tallna , rue Bourgulllard .
No 5, Salnt-Blalse.

Jeune fille
de 17 ans ayant suivi
l'école secondaire cher-
che place
d'apprentie de commerce
Adresser offres écrites à
U. V. 1704 au bureau de
la Feuille d'avis.

REMONTEUR
de rouages et mécanis-
mes qualifié cherche
changement de situation
sur la place ou aux en-
virons. Adresser offres
écrites à J. I. 1615 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune vendeuse
ayant fait apprentissage
cherche place à Neuchâ-
tel ou aux environs
Adresser offres écrites à
S. T. 1694 au burea u de
la Feuille d'avis.

Jeune homme, une an-
née de gymnase, cherche
place d'apprenti dans

bureau d'architecte
Adresser offres écrites k
N. P. 1671 au bureau de
la Feuille d'avis.

mmm
Docteur

Alf.-C. Matthey
DE RETOUR

On demande à acheter,
d'occasion,

flûte Boehm
en métal. Offres à J.-P.
Perret, Four 23, Yverdon
(tél. (024) 2 40 45).

Jeune fille
de 15 ans, ayant des
notions de la langue
française, cherche place
dans ménage ; vie de fa-
mille désirée. Offres à
Mme L. Rôhr , Gersau
(SZ). Tél. (041) 83 62 04.

Pour se perfectionner
dans la langue française ,

jeune fille
de 20 ans, cherche place
dans bonne famille pour
garder les enfants, à
Neuchâtel ou aux envi -
rons. Faire offres à S.
Tschanz, Uhren-Bijoute-
rie, Lyss (BE).

Lits doubles
comprenant 2 divans
métalliques superposé»,
2 protège-matelas, 2 ma*
telas à ressort (garanti
tla 10 ans), 90X190 cm.
k enlever pour

Fr. 295.—
Expédition gratuite

Maison du Confort, rue
de la Banque 7, le Locle

Tél. (039) 3 34 44

Lingère
diplômée, cherche travail
à domicile concernant
son métier. Entrepren-
drait aussi lingerie d'hô-
tel. S'adresser à E.
Bachmann, Oomba-Bo-
rel 4, Neuchâtel. Tel,
5 56 21.

CHAUFFEUR
de 25 ans, possédant
permis rouge, 6 ans de
pratique , cherche place
(grande route ou chan-
tiers). Libre Immédiate-
ment. Offres sous chif-
fres N. O. 1698 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre un
POTAGER A BOIS

« Le Rêve », plaques
chauffantes, et un
RÉCHAUD ÉLECTRIQTJL
« Jura », 2 plaques. —
S'adresser à Georges Bo-
vet , Bois du Pâquler,
Cernier.

Repassage
Travail soigné. Se rend
à domicile. Tél. 8 18 94.

Garçon de 17 ans cher-
che place de
commissionnaire

région Neuchâtel-Colom-
bier. Faire offres sous
chiffres W, X. 1652 au
bureau de la Feuille
d'avis.

I

Les tranches panées I
chez Hofmann

A vendre
BELLE GÉNISSE

de 16 mois, écurie In-
demne de tuberculose.—
Paul Matthey, Chau-
mont.

Sommelière
cherche remplacements
Tél. 5 95 42.

SOMMELIERE
connaissant les deux ser-
vices cherche place à
Neuchâtel. Libre immé-
diatement. Adresser of-
fres écrites à R. S. 1696
au bureau de la Feuille
d'avis.

Avez-vous besoin

de meubles
et n'avez-vous pas

d'argent ?
Ecrivez - nous, nous
vous aidons.
Case postale 41897-131,

Llestal (BL).

Jeune fille (28 ans )
désireuse de perfection-
ner son français , très ha-
bile en cuisine

cherche place
de volontaire

à Neuchâtel ou aux en-
virons, dans bonne fa-
mille, auprès d'enfants
ou pour aider au ména-
ge. Ecrire sous chiffres
AS 3404 F aux Annonces
Suisses S. A. « ASSA »,
Fribourg.

A VENDRE
pour cause de départ,
c u i s i n i è r e  électrique
« FAEL » ; chambre à
coucher ; table à man-
ger, ronde ; guéridon
mosaïque, rond ; «pouf»
cuir ; plafonnier; tapis
tour de lits ; plantes.
— Tél. 5 91 14.'Mme Wal-
ter , Dime 47, la Coudre.

Je cherche
heures de ménage

Demander l'adresse du
No 1692 au bureau de
la Feuille d'avis.

Nous cherchons, pour le 1er mai ou date
à convenir,

f ille de buff e t
Place bien rétribuée pour personne ayant de
l'expérience et sachant travailler seule.

S'adresser au bureau de l'hôtel du Soleil ,
Neuchâtel.

On cherche, pour Berne, une jeune
(

sténodactylo
ayant une bonne formation. Langue
maternelle : le français. En cas de con-
venance, place stable et bien rétribuée.
Offre manuscrite avec curriculum vi-
tae, photo, copies de certificats et indi-
cation du salaire sous chiffres P 5330 Y
à Publicitas, Neuchâtel.

Employée de maison
Je cherche jeune fille de bonne
éducation, séripuse, honnête, tra-
vailleuse, ayant Préférences, aimant
les enfants, sachant tenir seule un
ménage, dans villa moderne. Gages
Fr. 250.— par mois.

Adresser offres écrites à O. P. 1697
au bureau de la Feuille d'avis.



ROTEL-SUPER
Wm L'APPAREIL INDISPENSABLE

jfyffl ménagère moderne
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SES USAGES t

Presse-fruits - Râpe à légumes -
Mixer - Moulin à café - Mélange et
brasse mayonnaises, sauce et bois-
sons,

NOUVEAU, ROTEL- COMBI
I 

Modèle comprenant mélangeur-brasseur,
presse-fruits et râpe à légumes

Démonstrations 183-
• 1 • v Malaxeur à 2 bols, 5 fouets mélangeursj ournalières ,92.

du au avril mVtMnrBMÊKTirtBGWtWWIr?W'i*B*BBmiKUmjf ^

Rayon Articles de ménage GjUjflp£4 
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2me étage 
H2 5ËTL2

/ \
NOTRE SPÉCIALITÉ :

VOLAILLE
du pays, toujours fraîche

POULETS - POULARDES
PETITS COQS

PIGEONS extra-tendres
PINTADES

POULES - LAPINS
CABRIS

(entiers et au détail)

Cuisses de grenouilles
Escargots au beurre pur

L E H N H E R R
FRÈRES

GROS DÉTAIL
Marin Commerce de volaille Neuchâtel

Trésor 4 - Tél. 5 30 92

Expédition à l'extérieur Vente au comptant

Antiquités
Armoire du 18me siè-

cle en marqueterie, buf-
fet Bledermeler et chai-
ses Biedermeler, table
demi-lune, salon Louis-
Philippe, armoires pay-
sannes k restaurer, petits
armoire, rouet. — Occa-
Zenfcrale, ScJiwarzenburg.
Tél. 69 21 74.

f 7T  ̂ ^manteau 6 saisons
APMt&Al f SÉI '̂ .
en Stoffels \* r %

llÉl. J|U«HL -....A : ^

une merveille sous la pluie et le soleil
Grand choix d'autres modèles

Fr. 55.- 85.- 102.- 129.-

X advie j 'é t if a i M e  s*.
I Rue du Seyon NEUCHATEL

Un saucisson...
Goûtez ceux de la

BOUCHKHŒ
OHAEOU'limRIB

F. Gutmann
Avenue du ler-mars

PÊCHEURS EN RIVIÈRE
Dès aujourd'hui, vous pouvez obtenir

des teignes et maisonnettes
au magasin

«AU PÊCHEUR» , Neuchâtel

7/ an*

Articles «Jubilé»

Combiné de voyage
Paris-Etoile Fr. 259.—

Elégante poussette
Fr. 248 —

Combiné moderne
Fr. 1B9 —

Voiture camping 54.—
En vente dans la bonne
Maison spécialisée de
voitures d'enfants

Biedermann
N E U C H Â T E L

Un MANTEA U 1 f \-)
pratique et confortable

coupé dans un nouveau tissu

! ¦ •'
¦ • •"' 5' F 'v^^ ,  *I i

Serviette en plas-
tlo lavable, fer-
meture éclair, y
compris une pla- K
quette gravée à vos
noms et adresse

Fr. 5.50

Plumier en cuir, à
fermeture éclair,
comprenant 19 ob-
jets ( c r a y o n s ,
porte-plume, etc.)

complet
Fr. 4.95

Le même article
mais en plastic

Fr. 4.25

(Rgf vnorà
Saint-Honoré 9

N E U C H A T E L

I 

Cuisinière à gaz
3 feux, em bon état , a
vendre. Rosière 2, 2me
k gauche.

¦HIH Hf 1 " XBIllPSJiPPI!

Ken?

Pour bien jouir du printemps j

Le printemps est un événement réjouissant — à condition d'avoir surmonté \ .̂ SllÉÉËS îl î̂ y^
la lassitude hivernale duc au manque de soleil. La nature elle-même J§§: £9M È̂ËnNm :

a accumu lé pour vous dans le raisin des forces vives qui vous aideront «jÉlli Ĥ Wr ^
maintenant , grâce au jus de raisin , à surmonter la fat igue de l'hiver , ¦¦
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nature lles qu ' il contient .  Faites une vraie cure de raisin *§Eâ"'!-? ORllZljïSl WËmÊ*̂KÈt& ¦* ^
li quide " , buvez du jus de raisin avant le petit déjeuner déjà , wà&BmtjÊÊ ĵÊ& P̂ |̂K
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vous couche r, comme boisson tranquillisante. Avec du jus *lbgÙ \*Mj ^tt&*&î**̂d&i M ^wmÈ Ë»N
de raisin , vous accueillerez l 'été fortifié et rajeuni ! |̂ai^̂ lj||||F '*S«RK?»>>' j /éSwSÊF̂3Èik
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', '', Demain samedi, au i

\ CAMION DE NEUCHATEL j
', encore quelques J

plantons de pommes de terre .'
i virgules, échalotes à planter ',
j Fr. 1.20 par 3 kg., K
i petits oignons à planter dn Vully j
! Pour les autres articles avantageux, <
î les prix sont affichés au tableau j
; Belles pommes ;
j Se recommandent : Mme et M. Leuba J
! Tél. 5 15 55 !

t™ .»i\i»»i»»»iJ
A vendre

char à pont
150 X 80 cm., avec frein,
4 roues. — S'adresser au
Buffet de la Gare, Neu-
châtel, tél. (038) 5 48 53.



«Souvenirs et confidences d'un écrivain»
par Jules Romains, de l'Académie française

Il serait facile de blaguer Jule» Ro-
mains sur le ton qu 'il adopte dans ces
Souvenirs et confidences d' un écri-
vain (1). Dès le premier de ces essais,
« Une jeunesse littéraire », nous appre-
nons qu 'il fut  un brillant élève, cons-
cient de l'ampleur de ses facultés, d'un
fout tout de suite très sûr, et difficile

éblouir (excellent signe I). Les rela-
tions littéraires, il ne les recherche
pas, elles s'offrent à lui ; si le jeune
homme rencontre Apollinaire , c'est
qu 'un ami l'a exigé : « Il est de la der-
nière importance qu 'Apollinaire et vous
vous vous rencontr iez. »

Plus loin , mêlé à des considérations
générales sur les Hommes de bonne
volonté , il citera le mot d'un cardinal ,
et naturellement il s'agit d'un « cardi-
nal de mes amis ». Mais le plus joli ,
c'est que ce haut dignitaire parle un
langage tout à fait  Jules Romains ;
pour caractériser l'abbé Mionnet , il ne
craint pas de dire : t C'est un coco
bien exceptionnel. » Ailleurs encore ,
nous apprenons avec joie qu 'un criti-
que nommé Andr é Cuiscnier a publié
sur Jules Romains un livre des plus
remarquables...

Mais n'exagérons pas. Ce ton de Na-
poléon littéraire, qui d'emblée s'im-
pose et vole de succès en succès, n'est
qu 'une écorce ; dessous, il y a infini-
ment mieux , beaucoup de bon sens , de
la finesse, une grande exp érience de la
vie, et une réelle humanité. En somme,
qu'est-ce que Jules Romains ? Un re-
présentant typ ique de la petite bour-
geoisie française , saine , terre à terre,
bien vivante, dessalée, goguenarde , et à

Jules ROMAINS

qui on ne la fait ; et par là-dessus un
esprit qui de temps à autre s'élève jus-
qu 'à une vue supérieure des choses.

Sur la période des Copains , sur ses
expériences théâtrales, sur les Hommes
de bonne volonté , ce qu 'il nous confie
est intéressant , toujours agréable à
lire ; cependant , c'est la bouti que d'un
bon ouvrier plutôt  que l'atelier d'un
grand artiste qu 'il nous convie à visi-
ter. Pour qu 'il devienne réellement su-
périeur , il f au t  qu 'il aborde dans un
esprit de désintéressement complet le
problème central du romancier : com-
ment un auteur  peut-il  réussir à don-
ner la vie à ses personnages et quel
rapport ces personnages soutiennent-i ls
avec les êtres réels ?

Prenant  le contrepied du bon sens
qui voudrai t  qu 'un être « en chair et
en os » soit seul bien réel , là où un
personnage de roman ne peut être
qu 'une créature imaginai re , il observe
que les hommes se connaissent  bien
mal les uns les autres. Telle femme dit
à son amie : « Mon mari m'adore », et
elle ignore qu 'il la trompe précisément
avec cette amie. Une autre déclare que
son mari est un af f reux égoïste, alors
que pour elle il se tue de travai l  et se
prive de tout. Chose étrange , ce sont
souvent les êtres les plus proches de
nous que nous connaissons le moins.
Ces fa i t s , d'autres encore, prouvent
qu 'en un sens ce sont les êtres réels
qui restent pour nous des images , tan-
dis que les créations romanesques, Don
Quichotte , Madame Bovary, le baron
de Cliarlus, sont des êtres que nous
connaissons à fond , donc pour nous
in f in imen t  plus vivants et plus réels
que tel ou tel que nous côtoyons dans
la rue ou dans les salons.

Jules Romains examine ensuite la
thèse de Proust en vertu de laquelle
chacun de nous serait muré dans une
essentielle solitude. Non , dit-il , ce n 'est
pas vrai ; il existe une identité pro-
fonde de la nature humaine qui per-
met à chaque homme de retrouver en
lui l'exp érience totale de l'humanité.
S'il n 'en était pas ainsi , jamais on ne
s'exp l iquerai t  que Balzac, après avoir
été saute-ruisseau, puis éditeur et im-
primeur , n'ayant guère acquis de la
société qu 'une connaissance furtive et
fragmentaire, se soit à ce point assi-
milé la vie , toute la vie , dans son
épaisseur et dans sa p lénitude. Cette
connaissance, il la portait donc en lui ,
et lorsqu 'il créait , c'est en lui-même
qu 'il lisait et déchiffrait. Mystère c à
peine moins troublant que le mystère
Shakespeare ».

En conséquence , pour être un grand
créateur, il ne suffit pas, il n 'est même
pas utile d'avoir vécu , il faut  posséder
le don de seconde vue. Voilà qui , très
heureusement, renverse bien des préju-
gés.

(1) ArtJhème Fayard.
P. L. BOREL.

L'équipe suisse B de football nous
a réservé une agréable surprise l'au-
tre soir , à Zurich. Elle a battu la
Sarre par 4-1, malgré des conditions
atmosphériques guère favorables. Ce
qui nous a le plus réjoui , c est qu 'elle
a confectionné un football plaisant
qui n'était pas uniquement axé sur la
défensive comme ce fut par exemple le
cas à Paris avec la Suisse A. Nous
assistons ci-dessus à une phase du
match de Zurich. Le gardien sarrois
maîtrise la balle que convoitaient le
longiligne centre-demi suisse Burger
(à gauche) et le petit ailier gauche
Capoferri , qui fut l'auteur de trois des
quatre buts suisses.

Bonne performance
de Suisse B à Zurich

Le championnat suisse
de ligue B

Zurich n est pas encore
certain de sa promotion
(FAN) La prochaine journée du

championnat  suisse de football de
ligue B peut être lourde de consé-
quences. Cantonal jouera une carte
importante  ; il accueille le leader
Zur ich  ; il lui faut  absolument ga-
gner pour conserver intactes ses
chances de retrouver sa place en
catégorie supérieure.

Il serait cependant inexact de sup-
poser que les Zuricois , forts de leur
avance de quatre points au classement,
pourront prendre ce match à la légère.
Quatre points ne consti tuent pas ac-
tuel lement une avance suff isante  pour
terminer le champ ionnat aux deux pre-
mières places , car Zurich doit encore
affronter  Lucerne à l'extérieur. Une
défaite à Neuchâtel , une seconde dé-
faite à Lucerne et tout serait remis
en question. On imagine aisément dans
quel esprit sera disputé dimanche le
match des leaders.

Lucerne, troisième classé, n'aura pas
non p lus une tâche de tout repos ; il
joue à Yverdon contre une équi pe ca-
pable de se surpasser et que seule la
malchance priva d'un point dimanche
dernier sur les bords' de la Limmat.
Les hommes de Châtelain , d'autre part ,
occupent au classement une position
qui n'est pas de tout repos. Ce qui les
incitera à redoubler d'efforts f Une
troisième partie cap itale , mais concer-
nant  cette fois la lutte contre la re-
légation , aura pour théâtre le stade
lausannois de Bois-Gentil. Malley, qui
peut espérer se sauver après sa vic-
toire contre Nordstern , accueillera un
Concordia en nette baisse de régime
et qui risque lui aussi la culbute s'il
ne parvient pas à sauver un point de
cette rencontre. Pour Malley au con-
traire , la totalité de l'enjeu est indis-
pensable.

Le programme est complété par Fri-
bourg - Nordstern , Thoune - Berne,
Sion - Schaffhouse et Longeau - So-
leure. Les clubs jouant  devant leur
public bénéficient des faveurs de la
cote. Il serait surprenant qu 'ils cè-
dent le moindre point. Une exception
peut-être : Thoune, car les derbies sont
par tradition équilibrés.

Les Neuchâtelois
sur la bonne voie

Samedi a Neuchâtel, nos basketteurs
et basketteuses recevaient leurs tradi-
tionnels rivaux de Fribourg et dispu-
tèrent deux matches comptant, l' un
pour le championnat masculin de li-
gue B, l'autre pour le championnat fé-
minin de ligue A. Contrairement a
toute attente, ce double duel s'est ter-
miné à l'avantage complet des Neu-
châtelois.

Chez les messieurs, la partie fut
équilibrée presque de bout en bout et
ce ne fut que dans les cinq dernières
minutes que Neuchâtel , emmené par
un Robert dans une forme transcen-
dante, parvint à creuser définitivement
l'écart, portant le résultait final à 47-
36. Ce match, qui déchaîna l'enthou-
siasme des spectat eurs, fut sans con-
teste le plus beau qu'on vit à Neu-
châtel depuis plusieurs saisons. Le
« cinq » de base neuchâtelois, formé
de Robert , Lambelet , Martini , Kiefer
et Rôthlisberg, opposa un jeu d'équi-
pe absolument remarquable aux
prouesses individuelles de l'Américain
Joël — le meilleur basketteur sur le
terrain — et du cap itaine fribourgeois
Monney. Cette victoire, qui vient s'a-
jouter à celles remportées contre Bien-
ne et Olympic Chaux-de-Fonds, place
Neuchâtel dans une position très fa-
vorable ; les deux points d'avance
pris ainsi sur le favori Fribourg re-
présentent en effet une option sé-
rieuse sur le titre de champion de
groupe.

Chez les dames, le match présenta
une physionomie différente, les deux
équi pes dominant largement à tour de
rôle. C'est ainsi qu'après six minutes
de jeu seulement, Neuchâtel menait
par 17-0 1 Mais, nos joueuses avaient
sans doute présumé de leurs forces car
ensuite elles durent subir jusqu 'au re-
pos la loi de leurs adversaires qui
parvenaient à ramener le résultat à
19-19. A la reprise, nouveau départ
des Neuchâteloises, mais cette fois-ci
nos basketteuses se ménagèrent da-
vantage, de sorte que lorsque Mlle
Jekelmann, la meilleure joueuse fri-
bourgeoise, dut quitter le terrain après
avoir commis cinq fautes, elles purent
trouver l'énergie nécessaire pour s'im-
poser avec plus de dix points d'écart
(45-34). Comme celle remportée par
les messieurs, cette victoire risque d'a-
voir des conséquences importantes
pour la suite du championnat. Si Mme
Dousse, Mlle Sagne , Mlle A. Ferrâ t et
surtout Mlle Gaille (particulièrement
efficace en défense) parviennent à
conserver une condition aussi bonne,
le titre de champion de groupe ne
devrait pas leur échapper.
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Un autre résultat a été enregistré
chez les messieurs : dimanche, à Berne,
Freiburgia a battu Berne par 46-45.
g, lirons maitches ii-guirent au prograim- .
me de cette semaine, qui tous trois,
auront lieu samedi : Ancienne - FriV
bourg - Berne, Olympic - Rrenine et
Zurich - Fireibuirgia. Il est possible ce-
pendant que le match de Zurich soit
renvoyé au 26 avril.

Chez les dames , une seule rencon-
tre aura lieu, le 19 avril , à la Chaux-
de-Fonds, où Olympic accueillera
Bienne.

Art

S) Le slalom géant de la « Coupe d'or
des téléphériques » disputé k Cervinia
a donné les résultats suivants : 1. Fritz
Wagner berger, Allemagne et Ludwig
Leitner , Allemagne, 2' 32"6 ; 3. Pepl
Gramshammer, Autriche, 2' 33'2 ; 4.
Paride Miitantl , Italie, 2' 33"6 : 5. Karl
Schranz, Autriche et Dtno Pompanln,
Italie, 2" 3S"8 ; 7. Bruno Albertl, Italie,
2' 37"2 ; 8. Herl, Suisse, 2' 37"3 ; 9.
Zullan, Italie, 2' 37"6 ; 10. Duvlllard,
France, Schlunegger, Suisse et Bruno
Burlnl, Italie , 2' 37"8 ; 13. Grûnenfel-
der, Suisse, 2' 37"9. L'Autrichien Karl
Schranz, qui avait le meilleur . temps à
mi-parcours,. * . faiJt'.:-|Ujne chute peu
après.
Q Voici lee.; résultats enregistrés au
concours hippique international de Nice
lors de la quatrième journée : Grand
prix du « Conseil International du sport
militaire»: 1. cap. Mail Gonenli , Tur-
quie, aveo « Esmeralftln » , 0 p., 66"7 ; 2.
cap. Raiimondo d'Inzeo, Italie , avec
« Mer&no », 0 p., 69" ; 3. cap. Piero
d'Inzeo, Italie , avec « The Rock », 0 p.,
72"4 ; 4. cap. de Pombelle, France, avec
- Di.ff.l- . A 1O"0 . C 14. Ĵ^ T — UU..IUU — , \J I . , , I L' U , \l , L. > 1 , . .  V.\  1.UU

Monteros, Espagne, avec « Frontlllage »,
0 p., 79"8 ; 6. cap. Mail Gonenli , Tur-
quie , avec « Domtno », 83"5.

Classement par équipes : 1. Italie, 4 p.;
2. France, 7 p.; 3. Esoagne, 11 p.; 4.
Turquie, 20 p.: 5. ChÙi , 40 p.

Prix de la Cote d'Azur (selon barème
A au chronomètre) : 1. M. Kowalczyk,
Pologne, avec « Bagalpur » , 0 p. , 69"6 ;
2. M. Raymond Lombard , Belgique ,
avec « Daindy », 0 p., 72"2 ; 3. Lt.-col.
Andujar, Espagne, avec « Etoupe », 0 p.,
73"5 ; 4. Mme Renée Savon , France,
avec « Frou-Frou », 0 p., 79"1 ; 5. M.
de Bohorques, Espagne, avec « Tan>n-
haser », 0 p., 84"3 ; cap. Radmondo
d'Inzeo, Italie, avec « Posillipo », 3 p.,
76".
0 Tour de Sicile cycliste pour indépen-
dants, troisième étape Catane-Raguse
(101 km.) : 1. Milesl , Italie, 2 h. 56' 26"
( moyenne 37 km. 150) ; 2. Kurt Gimml,
Suisse ; 3. Ttnazzi ; 4. But , même temps ;
6. Catalane, 2 h. 56' 37".

Nouvelles œuvres neuchâteloises
Suite mérovingienne

de Lucien Marsatix

« Petit protestant, mais d'une terre
d'Eglise, né dans un ancien bailliage
d'évêque et destiné à me convertir au
catholicisme, je savais que le Christ
est né d'une Vierge, dans une étable ;
je savais que les bergers avaient eu de
cette naissance une connaissance sur-
naturelle, et, par là, je sentais la nou-
veauté du temps dans lequel j'étais né,
un temps où vivre était un délice , un
temps que la Gaule n'avait pas immé-
diatement connu , et dont l'avènement,
en Gaule, m'attendrissait. »

C'est en ces mots si suggestifs et si
bien venus que Lucien Marsaux nous
fait entrer dans cette Suite mérovin-
gienne (1), méditation soutenue par
quelques rappels histori ques sur une
époque qui vit les Francs se mettre du
côté d'un Dieu crucifié, c'est-à-dire du
côté de ia grâce et de la mansuétude.
Même s'ils attachaient encore leur che-
velure au sommet de leur front et
brandissaient la francisque, ce n'étaient
plus les mêmes barbares.

Avec une nonchalance rêveuse qui
n'est pas sans charme, Lucien Marsaux
ressuscite les lambeaux d'une histoire
vétusté et néanmoins toujours fraîche,
où se côtoient les app éti ts  sanguinai-
res, la luxure, la repentance , le renon-
cement , la sainteté , et où passent en
chantant des noms étranges et vieil-

lots , Erkinoald , Leutsinde, Chilpéric,
Furseus, Ebroïn , Bathilde , Adalric, Bob-
bon , Bodilon , Marcelin... Ainsi l'auteur,
pour son plaisir comme pour le nôtre,
ouvre-t-il , dans une intention qui n'est
pas sans ressembler à celle de Péguy,
une brèche poéti que dans la Nuit des
temps.

Contes et portraits
d'André Chédel

Même dépaysement avec les Contes
et portraits (2) d'André Chédel , mais
il s'agit cette fois d'un passé qui se
prolonge jusque dans le présent. Dans
une suite d'historiettes qui tiennent
d'Hoffmann et de Balzac, l'auteur nous
fait pénétrer, soit à Paris soit dans
quelque lointaine bourgade , dans de
vieilles demeure s délabrées où vivent
de bien curieux personnages.

Voici à la rue des Rosiers le vieux
rabbi , Aron Scheftelowicz, qui psalmo-
die les textes sacrés devant l'arche
sainte renfermant les rouleaux de la
Torah. Voici Si gismond Mirandol , vêtu
de sa houppelande et coiffé de son
bonnet d'astrakan , avec devant lui les
Pensées de Pascal , un traité sur les
chats et une grammaire chinoise , qui
regarde par la fenêtre tomber la neige
dans une solitude qu 'orne seul un po-
teau télégraphi que ; et le fourneau au-
quel il se chauffe ressemble à un atha-
nor d'alchimiste sur lequel bouillirait
l'œuf philosop hi que.

II y en a bien d'autre s encore, par
exemple ce Thomas Peycheral , assis
devant un Bouddha — « le mondain
nourri t  son corps, mais le sage nour-
rit son âme > —- qui distrai tement , et
comme en se jouant , charme un ser-
pent ; il y a cette jeune f i l le  russe qui
fai t  l'apologie de la souffrance , car il
faut  que le peuple russe souffre beau-
coup afin qu 'un jour l 'humanité  tout
entière soit heureuse.

Mais ne nous y t rompons pas, ces
êtres ne sont religieux qu 'en appa-
rence , et pour les nécessités de l'esthé-
ti que. Epicuriens du mysticisme et de
la cabbale , ils recherchent l'étrange
p lus que le vrai. C'est d'ail leurs là ce
qui fai t  le charm e ambigu de ces con-
tes exquisement ironi ques que l'on di-
rait écrits avec une plume d'oie, tant
le style en est net , gracieux , amusé...

P. L. B.
(1 et 2) MesseUler.

Le calendrier romand
de la prochaine saison

Réunis à Lausanne, les délégués des
clubs romands ont fixé, comme suit,
les dates des princi pales manifesta-
tions qui se dérouleront, cette saison,
en Suisse romande :

20 Juillet , k Vevey, championnats suis-
ses de grand fond (traversée du lac Lé-
man); 27 Juillet , à Neuchâtel, épreuve
de relais ; 3 août , à Montreux-Clarens,
critérium du Montreux-Natatlon ; 10
août , k Martlgny, championnats ro-
mands de plongeons au tremplin et de
haut vol, et coupe de Martigny (water-
polo et relais) ; 17 août, k Vevey, cham-
pionnats romands de natation (toutes
catégories) ; 23-24 août , k Sion, cham-
pionnats suisses de natation ; 30-31 août ,
à Neuchâtel , finales suisses de water-
polo.

Voici la composition du groupe romand
du championnat suisse de water-polo de
première ligue :

Swlm-Boys Bienne I, Polo-club Genè-
ve I, Léman-Natation-Lausanne I, C.N.
Monthey I, Montreux-Natatlon I et Ve-
vey-Natatlon I.

Quant à la deuxième ligue, la Suisse
romande est représentée par neuf équi-
pes réparties en deux groupes :

Groupe I : Polo-club Genève II, OJï.
Lausanne II, C.N. Nyon I, C.N. Sion I
et Vevey-Natatlon II.

Groupe II : Swim-Boys Bienne II, Red-
Fish Neuchâtel II, Léman-Natation-Lau-
sanne II et C.N. Yverdon.

Les nombreux bienfaits du footing
i NO TRE CHR ONIQUE DE GYMNASTIQUE i

La marche sportive, exercice
aussi simple que naturel , n'a
pas encore la place qu'elle de-
vrait avoir.

Si sa valeur a été reconnue comme
complément de certains sport s, elle
n 'est pas encore comprise et prati-
quée par la masse des individus  qui
restent complètement en marge de tout
exercice physi que régulier. Et pour-
tan t , s'il es"t une activité physique à
la portée de tous, c'est bien celle-là.

Elle peut être prati quée comme exer-
cice de développement général pour
les adolescents et comme exercice de
main t ien  chez les adultes. Pour pro-
duire ses bons effets , comme simple
cure, elle n'a pas besoin d'être trè s
rapide ni d'une très longue durée. Il
ne faut  jamais la pousser jusqu 'à
l'essoufflement.

Le résultat physiologique le meilleur
est obtenu par une marche de 40 à
45 minutes ,  un peu rap ide — environ
cinq kilomètres à l'heure — d'un pas
souple et ample — 60 à 75 cm. — les
genoux légèrement fléchis , les pieds
bien posés sur le sol et le repoussant
énergiquement en arrière, à chaque
pas en avant. Il faut  faire travailler
les muscles des cuisses, les plus puis-
sants du corps ; le tronc sera droit ,
la tète haute , les épaules effacées ; les
bras décontractés et souples, balancés
en alternance avec les jambes, donne-
ront un équilibre parfai t .  Un rythme
régulier doit être tenu durant le par-
cours.

Il faut débuter par une cadence plus
lente, et des pas plus courts. Progres-
sivement on arrivera à des pas plus
lonçs , puis à une vitesse de six kilo-
mètres à l'heure. Trois quarts d'heu-
re de cet exercice chaque jour , ou
deux exercices d'une demi-heure , re-
présentent  ce qu 'il y a de plus simp le
et de plus complet comme exercice
journal ier  de culture physique.

La nature du sol a naturel lement
une influence sur l'exercice lui-même.
La marche fatigue plus vite sur le
macadam que sur les tapis asphaltés
des routes modernes, sur les pavés et

le tablier inégal des routes de campa-
gnes que sur les bons chemins élas-
tiques de forêt. Elle devient vite épui-
sante dans les terres labourées, sur le
sable des plages. Enf in , le parcours
peut présenter des différences de ni-

Complément indispensable
Aujourd'hui , le footing est devenu

le complément Indispensable de nom-
breux sports : c'est la mise en train
naturelle pour une saison de com-
pétition souvent très dures (athlé-
tisme, cyclisme, etc.).

Certaines associations — telle la
S.F.G. — ont depuis longtemps In-
troduit la marche dans leur program-
me. Les sections de la S.F.G. ont à
faire chaque année une ou plusieurs
courses de 25 à 40 km., mais cette
coutume a perdu son élan de Jadis .

Enfin , la marche sur route est
devenue un sport de compétition.
Comme tout sport , elle a des règles
nettement définies. Une technique de
base a été perfectionnée et permet ,
aujourd'hui, aux adeptes de ce
sport , de réaliser de belles perfor-
mances sur des distances variant de
10 à 100 km. dans les championnats,
voire de plusieurs centaines de kilo-
mètres sur des parcours intervilles,
telle l'épreuve Strasbourg - Paris.

veau assez marquées. Il faut  alors
adap ter la longueur des pas et la ca-
dence de la marche aux montées et
aux descentes.

Pour que le footing donne les résul-
tats qu 'on peut en attendre , il faut
le prati quer d'une façon suivie et ré-
gulière. Il demandera au début un
effort de volonté et de persévérance,
mais quand il sera devenu une habi-
tude, il provoquera une détente phy-
sique et nerveuse, source de santé et
de joie , spécialement pour les citadins
et ceux que leurs obligations profes-
sionnelles tiennent enfermés dans les
bureaux et les ateliers, de longues
heures durant.

B. G.

CINEMAS
Palace : 20 h. 30, L'Inspecteur aime la

bagarre.
Arcades: 15 h. et 20 h. 30, Les aventures

de Perrl.
Rex : 20 h. 15, Le feu dans la peau.
Studio : 20 h. 30, L'évadé. 15 h., Nous

irons k Paris.
Cinéac : 14 h. 80 - 21 h. 30, L'enfant et

le fennec.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, La piste du

Texas.

TRUAND
et

GENTILHOMME

RÉSUME. — En allant à un rendez-vous galant chez
Bella Larchlnl, dont 11 a acheté la duègne , M. de
Bassomplerre est attaqué devant la maison par des
ligueurs qui le prennent pour Henri de Navarre.

Les fers vont s'engager quand brusquement l'homme
qui vient d'attaquer reste stupidement agenouillé sur
la marche. Bassompierre a reconnu sa voix et goguenard
s'écrie : « Or çà, monsieur de Genilly, on joue donc
au truand, ce me semble I » — « Monsieur de Bassom-
pierre 1 » s'exclame une voix. « Mais oui , vicomte, ré-
pond l'assailli. N' est-ce pas M. de Savary ? et près de
vous cette silhouette gigantesque c'est M. d'Altran.* et

là M. de Rastignac ! Ai-je la berlue 1 Par Belzébuth
sont-ce bien les fidèles du grand Henri de Lorraine
que je vois là ? Un instant que je m'en assure ».

Toujours rieur, il avance de quelques pas et , pro-
f i tant  de la stupeur générale , il pique légèrement à
l'épaule l'homme au poignard de la pointe de son épée.
M. de Genilly se lève d' un bond et pousse un cri, plus
de rage que de douleur. Bassompierre rit : « Vous n'êtes
pas des spectres , mes amis, pourriez-vous m'expliquer... »
Mais au même instant , il se tait et fa i t  la grimace.
U vient de constater que la porte du logis s'est entre-
bâillée au moment précis où il piquait l'homme... Mais

hélas : dame Gertrude n'est point rompue au noble
jeu de la rapière !

Ouvrant la porte, la duègne a entendu le cri de
colère, elle a vu... Oh ! Ciel 1 Elle a vu les silhouettes
masquées, les épées qui brillent sous la lune. Plus
morte que vive , elle a refermé la porte et pentssé les
verrous, puis s'est adossée au battant haletante. *La
carogne a pris peur » , grommelle Bassompierre furieux.
Cependant , il pense que rien n'est perdu et rengaine
son épée tout en se remettant à rire , poings aux han-
ches : t Or çà, messieurs, m'expliquerez-vous par quel
prodige je vous rencontre céans , masoués et armés
comme pour une battue au sanglier ? »

*— ^̂ ^̂^̂ M^̂ r̂ "̂*̂^ '̂ ^̂^̂^̂^ M,̂ ^M"̂^M "̂̂ ™̂̂ *̂' 'M

Importants changements
chez les amateurs ?

M . Antoin e Gentien , secrétaire de la
fédération internationale de tennis, a
donné connaissance du rapport qu 'il
présentera aux association nationales
a f f i l i é e s , au cours de l' assemblée gé-
nérale de la fédération , qui se tiendra
à Bruxelles le 9 jui l let  prochain.

En ce qui concern e l'amateurisme
des j oueurs et joueuses , voici les pro-
positions que soumettront les membres
du comité de direction :

a) t .Que la durée du temps au cours
de laquelle un joueur peut demander le
remboursement de f ra is  soit réduite
à cent cinquante jours pa r an.»

b) « Que le prix total dans tous les
pays corresponde au prix réel du voya-
ge ou à une contribution à celui-ci
et qui n 'excède p as une somme de qua-
tre livres pa r jour. »

c) « Que toutes les associations na-
tionales soient priées de f ixer la du-
rée du temps pendant laquelle des in-
demnités pe uvent être payées à leurs
joueurs , en vue d' empêcher ceux-ci de
tendre leurs e f fo r t s  uni quement sur le
jeu au détriment d'une professio n ré-
gulière. »

d)  « Qu 'aucune indemnité ne soit
payée  à une personne accompagnant
un joueur , à moins qu 'il ne s'ag isse
du capitaine d'une équi pe de coupe
Davis ou du cap itaine dési gné par une
association nationale d' une équipe of-
f icielle composée d' au moins quatre
jo ueurs. »

0 L'ancien champion d'Europe de boxe
des poids welters Idrlssa Dione (France)
doit abandonner la boxe pour raison
de santé. En effet, Dlone souffre de-
puis quelque temps d'une douleur per-
sistante aux yeux.

O En battant Krylla Sowjetov, détenteur
du titre l'année passée, Z.S.K. Moscou
remporte le championnat d'URSS 1957-
1958 de hockey sur glace avec 50 points
pour 28 matches Joués, alors que Krylla
Sowjetov termine deuxième avec 49
points.

rTînsrïrfîîïs î̂
Problème No 688

HORIZONTALEMENT
1. Etendue  d'une pet i te  jur idict ion

spirituelle.
2. Recours en grâce. — Vent vio lent

du Midi.
3. Devient meil leur quand on l'a biencorri gé. — Affectation hypocrite

de pudeur.
4. Concrète. — Elle reste au fond dela pièce.
5. Joseph Prudhomme y voyait le

plus beau jour de sa vie. — Métal.
6. Possessif. — Front.
7. Vilain.  — On en rit quand elles

sont innocentes.
8. Souverain musulman. — Flatteu se

réclamation.
9. Ville d'eaux. — On la casse au mo-

ment de s'arrêter.
10. Instruites.

VERTICALEMENT
1. Bien de famille .
2. Propice. — Equi pe un vaisseau.
3. D'un mérite extraordinaire. —Langue de vipère.
4. Pronom. — Le contraire d'une île.

— Commune en Russie.
5. Pour une collection d'images. —Pronom.
6. Possessif. — Ville de Hongrie .
7. S exprime parfois  avec diff icul té .

— Mystérieux agent politi que de
Louis XV. — Préposition.

8. Une vraie boucherie. — Fleuve
d'Italie.

9. A f f l u e n t  du précédent. — Le payi
du Sinn-Fein.

10. Trop attachés à leur profit .
Solution du problème \<> G87

Vendredi
SOTTEN S ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., deux pages de Mendelssohn. 7.15,
Informations. 7.20, propos du matin.
7.25, kalédloscope matinal. 11 h., émis-
sion d'ensemble (voir Beromunster).
12 h., au carillon de midi, avec k 12.15 :
le mémento sportif . 12.45, Informations.
12.55, en prenant le café. 13.30, musique
pour plaire.

16 h., « Anna Karénine », feuilleton
de L. Tolstoï . 16.20, Jazz aux Champs-
Elysées. 16.50, solistes et ensembles de la
B. B. C. 17.15, causerie littéraire. 17.30,
compositeurs genevois. 18.10, piano. 18.25,
mlcro-partout. 19.15, Informations. 19.25
env., la situation Internationale. 19.35,
instants du monde. 19.45, rondes et
chansons de France. 20 h., la situation
du théâtre en Europe . 20.25, un disque.
20.30, kermesse 58. gala de variétés. 22.30,
Informations. 22.35, le magazine de la
science. 22.55, musique de notre temps.
23.12. Marcla tlcinese.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, Informations. 6.20, Palm Court

Orchestra. 6.45, gymnastique. 7 h., Infor-
mations, les trois minutes de l'agricul-
ture. 7.10, musique populaire. 7.25, Worte
auf den Weg. 11 h., émission d'ensem-
ble : podium des Jeunes. 11.30, concert.
12 h., nouveaux disques. 12.10, communi-
qués touristiques. 12.20, wlr gratulleren.
12.30, informations. 12.40, sports. 1355,
musique populaire de Croatie. 14 h.,
pour Madame.

16 h., thé-ooncert . 16.45, lecture. 17 h.,
piano. 17.30. pour les Jeunes. 18.05. mu-
sique récréative intime. 18.30, reportage.
18.45, orchestre Benny Goodman. 19.05,
chronique mondiale. 19.20, communiqués.
19.30, Informations, écho du temps. 20 h.,
grand prix Brunnenhof , concours d'ama-
teurs. 20.30, autour de la table ronde.
21.15. concert. 21.45 , causerie. 22 h.,
chneurs de Schumann. 22.15, Informa-
tions . ?2.20. Quatuor , de Prokoflcv . 22.45,
musique contemporaine.

TELEVISION ROMANDE
20.15, téléjournal. 20.30, rythmes mo-

saïque. 20.45 . visite a un Jeune ami des
animaux. 21.15, lecture pour tous. 22.10,
informations.

Emetteur île Zurich
20.15, téliMournal . 20.30. le monde des

animaux . 20.50. les brevets d'Invention.
21.20. New-York , cnnal 11. 21.50, nous
feuilletons le programme. 22 h., télé-
Journal.

PHARMACIE D'OFFICE :
A. et Dr M.-A. Wildhaber , Orangerie

PLAISIR DE LIRE
• • ¦- ¦ ¦ ¦- ¦

-
¦ ¦ ¦ 

» .
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W. HURNI
Tailleur pour dames et messieurs

Rue Pury 6 - Tél. 5 42 64 - Neuchâtel
FINE MESURE

ET CONFECTION SUR MESURE
Tissus de qualités

Transformations au plus juste prix

Le prix du silence
FEUILLETON

de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

Roman policier
par 26

GEORGES DEJEAN

Le soir , Mérande et sa femme vin-
rent chercher l'enfant et acceptèrent
une tasse de café.

— J'espère qu 'elle n 'a pas été
trop pénible , dit la châtelaine à
Mme Dréant.

— Pénible ! Oh ! Madame , com-
ment pouvez-vous dire ? C'est un
ange du Bon Dieu ! Elle est si
contente de faire plaisir. C'est assez
rare, à ce point , chez les enfants.
Ils sont souvent égoïstes et on ne
peut leur en vouloir ; mais votre
fillette est une exception. C'est un
vrai trésor.

A ces mots, qu 'il entendit fort
bien , le visage de Mérande se rem-
brunit. Pourquoi se rappelait-il sou-
dain que sa grand-mère avait  dit ,
devant lui , à plusieurs reprises , que
les enfants  au creur sensible et gé-
néreux mouraient jeunes et que lui ,
à cet égard , ne risquait rien , car il
était vraiment  trop mauvais sujet.

Et l'idée qu 'Irène pouvait s'en
aller , qu 'une maladie imprévue pou-
vait la lui ravir , le fit  frissonner
et lui i oupa le souffle. Rien que

d'y penser , il éprouvait comme une
souffrance aiguë , insupportable.

L'accident dont elle avait failli
être la victime était-il un solennel
avertissement ? Ah ! comme il allait
la protéger , la choyer maintenant
cette enfant adorée qui résumait si
bien tout ce qu 'il chérissait encore
sur terre.

L'année s'acheva sans incident
notable. Mlle Solier , à peu près ré-
tablie , comptait reprendre son em-
ploi au début de janvier.

Toutefois , les espoirs que la jus-
tice avait fondés , sur de possibles
révélations de sa part , s'étaient com-
plètement évanouis.

— J'ai été frappée pendant mon
sommeil, déclara-t-elle ; je ne sais
rien , je n 'ai rien vu.

Tout d'abord , le juge s'était mon-
tré scepti que. Il avait insisté, con-
vaincu que l ' intendante , pour des
raisons qu 'il ne discernait pas, vou-
lait protéger son agresseur.

Ce qui le confirmait dans cette
opinion , c'était le refus de produire
les documents confiés à Falat. Mlle
Solier déclarait qu 'il s'agissait d'un
secret qu 'elle ne pouvait révéler et
qui était d'ailleurs sans rapport di-
rect avec le drame.

M. Varayne eut beau raisonner ,
s'efforcer d'influencer la jeune fem-
me, de l 'intimider même, il se heur-
ta à sa volonté formelle de garder
le silence. Alors, dépité, mécontent.
Il décida de classer l'affaire.

Cardoc , lui , ne renonçait pas, au
contraire. Si, aux yeux de tous les

hôtes du château , Corinel excepté ,
il paraissait ne pas avoir fait un pas
sur le chemin de la découverte ,
il ne celait pas au secrétaire de
Mérande que ses soupçons s'étaient
renforcés ; mais qu'il ne tenait pas
encore la preuve décisive.

— J'ai affaire à forte partie, di-
sait-il. Il ne faut surtout pas que
je laisse entrevoir mon état d'esprit
à la personne que je surveille. Je
ne pourrai la confondre que si je
découvre un élément nouveau à
l'appui de ceux que j' ai déjà re-
cueillis ; mais je ne désespère pas.
Chaque jour qui passe renforce l'au-
teur du crime dans cette conviction
qu 'il ne sera pas confondu. Une
maladresse peut me le livrer. J'es-
père qu'il la commettra. Enfin , nous
verrons.

«**  ̂ »x.

Ce fut le 10 janvier exactement
au matin , qu'une lettre de Maugier
arriva. Celui que l'on croyait mort
écrivait de Tunisie. Un ami d'en-
fance rencontré à Gafsa et débarqué
du dernier paquebot , l'avait édifié
sur les soupçons que son départ
et ses rapports avec M. Dréant
avaient fait naître.

Maugier déclarait qu'il était prêt
à se disculper et reviendrait immé-
diatement dans ce but , si son géné-
reux beau-frère consentait à lui
faire l'avance des frais de retour.
Le frère de la châtelaine ajoutait
que, s'il ne recevait pas de réponse
de son parent , il écrirait au juge
pour confirmer ses déclarations.

Cette lettre en mains, Mérande ,
surexcité, fit appeler Cardoc et,
brandissant l'enveloppe devant le
détective, s'écria :

— Ce triste individu a encore
trouvé le moyen de m'extorquer de
l'argent. Le gros roublard sait ce
qu 'il fait. Si je n 'envoie rien , on
dira que je le sais coupable et
préfère le voir aux cinq cents dia-
bles , ou encore que je suis un
pingre. Si j' expédie les fonds , Mau-
gier ne viendra pas et se gaussera
de moi, là-bas.

— Bah ! fit Cardoc. La somme
n 'est pas élevée ; vous pouvez aussi
lui envoyer un billet de retour.
Certes , il pourrait le revendre , mais ,
de toute façon , il vaut mieux courir
le risque et tâcher de l'entendre.

— C'est bon , conclut Mérande , je
ferai le nécessaire. Vraiment , je n 'ai
pas de chance. Moi qui pensais en
être débarrassé ! Mais la mauvaise
graine a la vie dure , hélas !

Cependant , il se résignait mal.
— Ne pourrait-on pas l'interroger

sur place ? ajouta-t-il . Si vous sa-
viez à quel point ce fichu sire me
porte sur les nerfs...

Cardoc usa d'un ton conciliant :
— Je vous comprends ; mais

soyez beau joueur. C'est le plus
proche parent de votre femme. Je
sais bien qu 'il ne faut pas se
soucier du qu'en dira-t-on , mais il
est préférable que vous n 'ayez pas
l'air de craindre son retour.

L'œil acéré du châtelain r 'ancra.

méfiant , sur le visage du détective.
Il déclara :

— Qu'il soit bien entendu que je
ne crains personne , pas même Dieu ,
car , en vérité , je n'y crois pas.

Ils continuèrent à échanger leurs
impressions sur l'éternel sujet. L'in-
dustriel avait allumé un cigare ba-
gué or ; le détective préférait la
cigarette. Plus jeune , il s'était abs-
tenu de fumer , et n'abusait pas de
cette coutume.

— Vous prendrez l'apéritif avec
nous , dit Mérande. J'attends mon as-
socié d'une minute à l'autre.

Busquier arriva peu après. Il
salua aimablement Cardoc et , quand
la boisson préférée de chacun rutila
dans les verres , il demanda où en
était le détective de ses recherches.

— Je piétine ! fit ce dernier. L'at-
titude de Mlle Solier est d'ailleurs
bien faite pour augmenter mon em-
barras.

L'ingénieur allumait le cigare que
venait de lui offrir le châtelain.
Il allongea ses jambes et les croisa
devant lui avant de s'informer :

— Pensez-vous que l ' intendante
en sait plus qu 'elle ne veut en dire ?
Mais alors , pourquoi s'obstinerait-
elle dans cette attitude ? Avez-vous
une idée ?

— Elle n 'est pas dans son état
normal , remarqua Mérande. Cela
n'est pas étonnant , après une bles-
sure pareille.

Cardoc n 'était pas de cet avis.
— Je crois que Mlle Solier a toute

sa raison. Elle sait quelque chose

qu 'elle ne veut pas divulguer ; mais
des circonstances nouvelles pour-
raient modifier son attitude.

— C'est en vérité un drame bien
étrange , déclara Busquier en se-
couant la cendre de son cigare.
Qu 'une femme blessée aussi griève-
ment ménage ainsi celui qui l'a
frapp ée, voilà qui dépasse les bor-
nes du vraisemblable.

— J'ai vu des choses plus extra-
ordinaires encore, fit tranquillement
Cardoc , la vie est tissée de contra-
dictions , de faits bizarres , mais bien
des mystères s'éclaircissent avec le
temps. Le tout est de ne pas être
trop pressé.

— Sans doute , concéda Busquier,
mais cela choque de voir une aussi
lâche agression rester impunie.

— Je partage votre indignation ,
dit Cardoc ; mais il ne faut pas
désespérer. J'ai idée que nous abou-
tirons tout de même.

Après réflexion , Mérande avait
envoyé les fonds à son beau-frère.
Ce dernier arriva vers la fin de
janvier.  Son teint s'était épanoui et
il avait le sourire aux lèvres quand
il pénétra , en bombant le torse , dans
le cabinet du châtelain.

— Bonjour , Auguste ! dit-il de sa
voix de stentor. Tu vois que si tu
avais émis des doutes sur mon re-
tour , ils ne seraient pas fondés. J'ai
à cœur , autant que toi , de me dis-
cul per des inconvenants soupçons
qui visent ma personne.

(A suivre)
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VOYAGE GRATUIT EN CAR A SUHR
DIRECTEMENT A LA FABRIQUE-EXPOSITION PFISTER-AMEUBLEMENTS S. A.

Une. «,«™=„.J. .... i ». i ... , , . ... I n' i j  de la Chaux-de-Fonds, place de la Gare, i 12 h. 30, IUne promenade sans engagement a travers notre intéressante fabrique-exposition I Départ OU C3f '. de Neuchâtel Terreaux 7 à 13 heures DEPUIS L'AN 1882
— « Tous les avantages sous un seul toi) » — sera pour les fiancés ef amateurs I ' ' I ¦ ide meubles un événement marquant. Ils auront a leur disposition le plus grand | Réservez vos places pour le car, par écrit ou par téléphone, à Df j^tpf „ A FîlPî 'fiIPÉTÎPflï 1
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' Renfrée des classes

Nouveautés pour les écoliers :
Serviettes d'école £» ? * *>  8.65

Stylos <Deinr ffij w 11 
Trousses garnies en cuir 9.85
Boîte d'école 5.50
Boîte à éponge —60
Compas « Kern» depuis 4.65

Toutes les fournitures
de dessin

Pour les travaux manuels:
Pâte à modeler Plastico D. A.S.
Nouvelle matière (poudre à mélanger à
l'eau) pour les écoles et travaux artis-
tiques ou décoratifs. Sèche à l'air , adhère
au bols, métal, verre , murs, etc. Livrable
en gris pour être peint, ou en rouge,
vert et bleu.

Voyez notre vitrine spéciale

Delachaux & Niestlé
, Papeterie Hôpital 4 Tél. 5 46 76



«TITUS FEUERFUCHS»
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Au théâtre de Bâle

opéra-bouffe du compositeur suisse Heinrich Sutermeister

Notre  corresp ondant de Baie nous
écrit :

Jamais encore création n'avait eu
un tel rete n t issement au théâtre de
Bâle. Toutes les places avaient été
louées par la Foire suisse d'échan-
tillons, qui avait convié en nom-
bre l es rep résent an t s des autorités
f é d é ral es et ca ntonales et du corps
dip lomatique. De plus, l'œuvre éta it
retra nsmise en direct par Bero-
munster et p lusieurs stations eu-
ropéennes. C'est p lus qu 'il n 'en fal-
lai t p ou r f a ir e de cette « premièr e »
un des événements capitaux de la
saison.

L'op éra -b o uf f e  de Sutermeister ,
qui porte en sous-titre « Amour, ma-
l ice et perru qu es », est l'h isto ire
d'un malheureux rouqu in que les
f lammes de sa tign asse entra în ent
dans la plus rocam boles que des
aventures. L'auteur en a emprunté
le su j et à une vi eille f arce  vi enno ise
de Johann Nestroy, créée en 1840
et insp irée elle-même du vaudeville
fra nçais et de la comédie italienne.
Chas sé de sa place par son oncle ,
le maitre brasseur S pun d , Titus
Feuerfuchs se rend au château de
Cypressenbourg pour y tenter sa
chance. Ayant d élivré en cours de
rout e, par la seule vue de sa che-
velure , le coi f feur  de la cour as-
sa illi par une ba nde de brigands , il
reçoit comme récompense une ma-
gn if ique perruque noire. Il est dé-
sor mais si beau qu e son arrivée au
ch âteau f a it chavire r tous les cœurs ,
à commencer par ceux de la « jar-
d in ière en che f » et de la f emme de
chambre de la comt esse, la belle
Constanzia. Mais le coiffeur est ja-
loux et pro f ite d u sommeil de Titus
pour lui retirer sa perruque noire.
P erdant la tête , car la fête au cours
de la quelle il do it être pré senté à
la comtesse va commencer , le mal-
heureux rouquin cherche fiévreuse-
ment une nouvelle chevelure de re-
change et f in i t  par en décou vrir
une... blonde ! La comtesse tombe
amoureuse à son tour de Titus et lui
f a it endosser le f rac de son déf unt
époux , mais la « jardinière en chef »
et Constanzia flairent la superche-
rie et démasquent le coupable. Tout
f i n irait très mal pour Titus Feuer-
f uchs  si l'oncle S pund repenta nt
n arrivait au bon moment et s il ne
re ncon trait enf in  l'amour véritab le
sous les trait s de la naïve Salomé,
rouge comme lui...

Sutermeister a tiré de ce scénario
une f resque abondamment colorée ,
à la mus ique et aux jeux de scène

souvent impr évus , ou se retrouvent
toutes les orig ines p lus ou moins
lointa ines de l'œuvre : un oncle
Spund et un chœur des brasseurs
sort is d 'une toile f lamande de la
bonne époque, un c o if f e u r  de la
cour échapp é de la comédie ita-
l ienne , un e femme de chambre évo-
qu a nt la soubrette du ré pert o ire
class ique f rançais , une S a lomé qui
f ait penser à Cendrillon... Loin de
nu i r e  à l'unité de la p ièce , cette
d iversité ajoute à son pouvoir  co-
mique, à sa fanta isie échevelée.

Marcel Cord es , de l'Opéra muni-
ci pal de Munich , est un Titus
Feuerfuchs aux jeux de ph y siono-
mi e impayables , qui s'acquitte à la
perf ec t ion  d' une tâche ext rême-
ment lourde. Les trois veuves amou-
reu ses — la « j a rd in iè re  en chef »
aux app âts aussi ab ondants que les
cou rges de son dom ai ne , la belle
et autori taire  Constanzia et la com-

tesse bas-bleu — sont incarnées
avec une délicieuse f r a n chise par
He r ta S chomberg, Ingeborg Felde-
rer et Sabine Zimmer. Toni Wassi-
lief est le coiffeur-mime de la cour,
Ingebord Wiese r la rouge Salo mé et
He rbert S imon l' oncle S pund au
gosier en pente et à la voix toni-
t ruante .

L'orc hestre est dirigé par Sil vi o
Varviso, les chœurs pa r Karl Keuer-
l eber et les ballets par Wazlaw Orli-
kowski, don t la ré putation n'est p lus
à faire. Le directeur du théâtre de
Bâle , He rma n n Wedekind , s'est
occupé lui-même de la mise en
scène et Max B ignens a signé les
décors.

Le public de la première a fait un
accueil en thousiast e à l'œuvre de
Sutermeister, que la troupe du théâ-
tre de Bâle ira jo uer prochainem ent
sur la scène de l'Exposition univer-
selle de Bruxelles. L.

Assemblée de l'Association
des fonctionnaires fédéraux
Y aura-t-il un samedi matin de congé sur deux ?
BERNE , 17. — Le comité central de l'Association des fonctionnaires et

employés des administrations centrales fédérales (AFEAC) s'est réuni à
Berne sous la direction de M. W. Haltiner, président central.

Il ressort des conclusions du rap-
port d' activité 1957 que la revis ion
du chapitre du statut des fonction-
naires relatif  aux traitements n'a
malheureusement pas été ef f e c t u é e
durant l 'an née écoulée. D'aut res pro-
bl èmes concernant le personnel ,
d'une im portanc e primordiale , at-
te nd en t encore leur soluti on ; il
s'agit de la création de prescrip-
tion s pour l'admission et les pro-
motions aux f on ctions spéciales , de
la revision du règlement de serv ice
pour le corps des gardes-fortifica-
tions , du texte d éf i n i t i f  des rapports
de service des fonctionnaires du dé-
partement polit iq ue résidant à
l 'ét ranger , de la réor ganisation de
d iverses di v isions . Il faut au ssi con-
sidérer comme très modestes les
progrès qui ont été ré al isés dans le
d omaine du dro i t de discussion du
personnel dans l' administration.

Le comité central a appris avec
satisf action que l'effectif de l'Asso-
ciation avait augmenté et qu'il
comptait au j ourd'hui 7300 membres

résidant  en Suisse et à l'étranger. Il
a décidé d'appuyer les ef f or t s  du
personnel de plusieurs divisions de
la Confédération tendant  à introdui-
re un samedi matin de congé tous
les 15 jours avec compensation. En
outre , le comité a créé une caisse
de pension pour les collaborateurs
du secrétariat de l'Association. Les
organes de la caisse ont été nom-
més.

La journé e
de M'ame Muche

— Laisse z-moi p art ir d'ici I Je me
souviens d 'avoir oui lié de dé-
brancher le f e r  à repasser che z

moi J

La < Baguette » f ête ses 25 ans
Samedi et dimanche, « La Baguette »

fêtera dignement ses 25 ans d'activité.
Dans la salle de la Paix , sa grande soirée
récréative et dansante attirera certes
une foule compacte : nombreuses pro-
ductions de la musique neuchâtelolse si
populaire, un fantaisiste, des équUlbrls-
tes et , en plus de bien d'autres choses
encore , un orchestre aux sons duquel
vous pourrez danser .

La partie officielle du dimanche après-
midi sera une grande réunion puisque
plusieurs corps de musique seront aux
côtés de « La Baguette ».

Chacun voudra participer au 25me
anniversaire de notre sympathique mu-
sique.

Communiqués

BESANÇON
Assemblée de la Chambre

de commerce suisse en France
De nombreux ressortissants suisses ins-

tallés dans la région comtoise se sont
réunis à Besançon à l'occasion de l'as-
semblée générale de la Chambre de com-
merce suisse en France, section de l'est,
en présence notamment de MM. Savary,
président de la Chambre de commerce
suisse en France à Paris, A. Amez-Droz,
directeur de la Chambre suisse de l'hor-
logerie, et Rieben , professeur d'économie
politique à l'Université de Lausanne.

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L O T U R E)

ZURICH
OBLIGATIONS 16 avril 17 avril

8 Mi % Féd. 1945 déo. . 101.50 101.60
8 Vi % Féd. 1948 avril 101.05 101.—
3 % Féd. 1949 . . . .  98— 98.—
2 % % Féd . 1954 mars 94.50 d 94.50 d
8 % Féd. 1955 juin 97.— 97.—
8 % CF-F. 1938 . . 99.75 d 99.7S

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 705.— d 710.— d
Union Bques Suisses 1360.— 1360.— d
Société Banque Suisse 1170.— 1166.—
Crédit Suisse 1220.— 1218.—
Electro-Watt 1090.— 1093.—
Interhandel 1785.— 1850.—
Motor-Columbus . . . 1018.— 1012.—
S.A.E.G., série 1 . . . . 74.50 74.50
Indelec 677.— 675.— d
Italo-Sulsse 337.— 337.—
Réassurances Zurich . 1900.— 1890.—
Winterthour Accld. . 715.— 715.—
Zurich Assurance . . 3900.— d 3950.— A
Aar et Tessln 1040.— d 1045.—
Saurer 1055.— 1050.—
Aluminium 2845.— 2840—
Bally 1025.— 1025.— d
Brown Boveri 1805.— 1800—
Fischer 1365.— 1375.—
Lonza 885.— d 885.—
Nestlé Allmentana . . 2555.— 2560.—
Sulzer 2115.— 2120.—
Baltimore 108.50 107.—
Canadian Pacific . . . 106.— 105.50
Pennsylvanla 51.— 50.25 d
Aluminium Montréal 119.50 117.50
Italo-Argentlna . . . .  18.75 18.—
Philips 306.— 306—
Royal Dutch Cy . . . 177.50 177—
Sodec 25.50 25.50
Stand , Oil Nwe-Jersey 226.— 225.50
Union Carbide . . . .  369.— 364—
American Tel . & Tl. 752.— 751.—
Du Pont de Nemours 751.— 746—
Eastman Kodak . . . 450.— 451.—
General Electric . . . 251.— 247.— 

J
General Foods . . . .  235.— d 239.— d
General Motors . . . .  154.50 152.50
International Nickel . 311.50 309—
Internation. Paper Oo 389.— 384.—
Kennecott 363.— 359—
Montgomery Ward . . 149.— 147.50
National Distillera . . 95.50 96—
Allumettes B 62.25 d 63.50
U. States Steel . . . .  248.— 245—
P.W. Woolworth Co . 184.— 181.50

BALE
Clba 4H0- d «25.-
Schappe 590 — d 590— d
Sandoz 3790— d 3800—
Gelgv nom 4810.— 4770—
Hoffm.-LaRoche (b.J.) 10525— 10400.—d

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise 720.— d 720.—
Crédit F. Vaudols . . 720.— 715.—
Romande d'électricité 450.— d 450.— d
Ateliers constr Vevey 535.— 530.— d
La Suisse Vie (b.J .) .
La Suisse Accidents . 4400.— d 4400.— d

GEN ÈVE
ACTIONS

Amerosec 150.50 148—
Aramayo 26.— 26.— d
Chartered 35.50 d 35.50 d
CharmUles (Atel . de) 825.— 825—
Physique porteur . . . 800.— 800.—
Sécheron porteur . . . 510.— o 505.—• o
S.K.F 183.— d 183.— d

Télévision Electronic 11.17
Tranche canadienne 8 § can. 104.50

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse.

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 16 avril 17 avril

Banque Nationale . . 630.— d 630.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 590.— d 590.— d
La Neuchâtelolse as.g. 1250.— d 1250.— d
Ap. Gardy Neuchâtel . 205.— d 200.— d
Câbl. élec. Cortaillod 13000.— d 13p00— d
Oâbl.etTréf.Cossonay 3700— o 3700.— o
Chaux et clm . Suis. r. 2150.— d 2150.— d
Ed. Dubied & Cle S-A. 1580.— d 1580.— d
Ciment Portland . . . 4750.— o 4750.— o
Etabllssem. Perrenoud 445.— d 445.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 385.— d 385.— d
Suchard Hol . S.A. «B» 1900.— d 1910.— d
Tramways Neuchâtel . 530.— d 530.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat. priv. . . 70.— d 70.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2Vi 1932 94.50 d 94.50 d
Etat Neuchât. 3Mi 1945 99.— d 99.— d
Etat Neuchât. 3'é 1949 99.— d 99.— d
Com. Neuch. 3% 1947 95.— d 95.— d
Oom. Neuch. 8% 1951 88.— d 88.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 99.50 d 99.50 d
Le Locle 3^ 1947 97.— d 97.— d
Fore. m. Chat. 3H 1951 92.50 d 92.50 d
Elec. Neuch. 3% 1951 85.— d 85.— d
Tram. Neuch. 3H> 1946 93.— d 93.— d
Chocol. Klaus SVt 1938 97.— d 97.— d
Paillard S.A. 3Y4 1948 98.— d 98.— d
Suchard Hold 5% 1953 92.50 d 92.50 d
Tabacs N.Ser. 3M> 1950 95.— d 94.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 W 'A

YVERBON
Industrie du bâtiment

(c) L'année dernière, 188 permis de
construire ont été délivrés dans la
commune d'Yverdon, soit 174 le premier
semestre et 14 le second. D'autre part,
106 logements étaient achevés le pre-
mier semestre et 137 le second. Six
bâtiments ont été démolis durant la mê-
me période. En décembre, il y avait 60
appartements vacants.

GRANBSON
Ma rché du travaU

(c) Au cours de l'hiver, il y a eu en
moyenne une dizaine de chômeurs ins-
crits à l'office communal, des manœu-
vres pour la plupart ; aujourd'hui, leur
nombre est descendu à deux. Si les
ouvriers saisonniers, employés dans l'in-
dustrie du bâtiment et dans la cons-
truction de la double voie C.F.F. sont
moins nombreux que l'année dernière,
la situation du marché du travail à
Grandson — comme ailleurs dans le
nord vaudois — reste favorable.

MORAT
Nouveau gref f i e r

(sp) M. Rodolphe Benninger, de Char-
mey, a été nommé greff ier  de la justice
de paix à Morat. Il succède à M. Ro-
bert Fasnacht dont la démission est
acceptée avec remerciements pour ses
loyaux services pendant 35 ans.

FAOUG
Fidélité au travaU

(c) M. Rodolphe Christen est depuis
plus de trente ans au service de M.
Fritz Cornaz , à Faoug. Un bel exemple
de fidélité au travail.

Charles Humbert
CHRONIQUE RÉGI ONALE

Hommage
au peintre dispa ru

Le peintre Octave Ma tthey nous
adresse — un j uste homm age au
pe intre d isp aru Ch . H umbe rt — les
lignes suiv antes que nous p ubl ions
volont iers en lui laissant , comme
d'habit ude , la responsabi l i t é  de cer-
taines de ses appréciat ions  un peu
v i ves :

Pe rmette z à un cam ar ade d 'étude
de Charles Humbe r t de comp léter
par quelques réflexions le paragra-
phe annonçant à vos lecteurs sa
mort.

Tout récemment , Rouault a été
plus fa vorisé. Et p o ur t a n t , Humbert
peignai t  mieux que ce f aux  primit i f
et que ce faux dévot.

Si Delacroix voyait les tableaux
de Rouault , i l haus serait les épau-
les à l'in star de l 'homme si mp le
devant  ces images offensantes .  Si
Delacroix voyait  la p e i n t u r e  d'Hum-
bert , il n 'aurai t  aucune  raison de
hausser les épaules. Toutefois , il
n 'admi rerait  pas la pe in ture  d'Hum-
be r t comme Humbe r t ad m i rai t la
peinture de Delacroix.  D'au t re  part ,
si le Titien voya it la pe inture de
Delacro ix , il ne hausse rai t pas les
épau les. Cependant, il n 'admirerai t
pas la pe in ture  de Dela croix com-
me Delacroix admirait  la pei n ture
du Titien. Ce « géant de la peintu-
re » non seulement conte mpor a ine ,
mais de tous les temps. Malheureu-
sement , les criti que s d' art  d'au jour-
d 'hui (Réd. — pas tous !) regar-
dent  les tableaux comme les en-
f a nts les autos : en 1958 , le modèle
1957 « fait  vieux » !

Il y  a une certaine ressemblance
entre Humbert et Roua ult. Au su-
jet  de ce dernier , on a d it : « Dieu
vomit les tièdes ». Aussi tient-il
à paraître outrancier.  » Brûlante
aussi était l'âme d'Humbert.  Ma is
pour l 'expr imer , ce dernier n'a pas
jugé bon de peindre fou. S'il y a
quel que analog ie e ntre Humbert et
Rouault , une d if f é r e n c e  essentielle
les sé pare. Humbert ne s'est pas
laissé acheter. Tandi s que Rouault,
homme de malice et d' argent , a
vendu son âme, ce qui diminue sen-

siblement sa chaleur... Et quand le
D iable achète une âme , c'est pour
en tirer profit. Et Rouault , comme
tant d 'autr es, bénéf iciera de l'omni-
p otence et de l 'omni présence du
personnage en question. Paul Valé-
ry, dans so n poème théol ogi que :
« Ebauche d 'un serpent », f a i t  du
D iab le un excellent portrait et nou s
exp lique du même coup le méca-
n is m e qui t ransmue n 'importe quo i
en chef-d'œuvre :

Je suis celui qui modifie,
Je retouche au cœur qui s'y fie,
D'un doigt sûr et mystérieux !...
Nous changeons ces molles œuvres...

Le D iable sut en outre mettre en
prati que le mot absurde de Balzac :
« Un e chose n'existe que lors qu 'elle
est nommée. « Comme si l'océan
ava i t att end u d'être nommé pour
ex ister... Mais le mot fait mouche
dans le domaine des beaux-arts. Un
art iste n'existe que s'il est nommé !
Mille et mille fois nommé, Rouaul t
fai t  le tour du monde, alors qu 'Hum-
bert ne passe même pas la Vue-des-
Al pes...

De ce dem i-siècle, Humbert est
un des meilleurs peintres suisses.
Aucun de mes collègues ne me con-
tredira , si ce n 'est quel ques repré-
sentant s attar dé s d e cette peinture
mét ap hysique qu 'inventa , au début
du siècle, le peintre de Chirico , ainsi
qu 'il l' a été dit ici-même. « De Chi-
ri co, écrit M. Pierre-E. Briquet , a
sent i la nécessité de revenir au des-
sin. »

Cette nécessité , Charles Humbert
ne l'a pas sentie , pour la bonne rai-
son qu'il a commencé par le com-
mence ment , c'est-à-dire par le des-
sin. C'est en dessinant inlassable-
me n t que le peintre  se f a i t  un œi l
et une main de pe in t re, comme c'est
en jo uant d ix heu res par j ou r qu'un
p ianiste possède « une âme ébran-
lée j usqu 'en ses p ro fondeurs  » com-
me cel le p résum ée de Rouault , il
exp r imera son âme dans une langue
p a t ie mment acquise , et qui n'aura
pas besoin d'être expliquée...

Il ne s agit pas « de revenir au
dessin ». ïl s'ag it de partir du des-
sin et de s'y tenir comme le f i t
Charles Humbert. On ne joue pas au
f ou impunément , sur les tréteaux
paris iens , durant la mo itié de sa
vie, à la manière de Chirico.

•T* *̂ •?*

Sou s son apparence d 'ours m al
léché , Humb er t ava it une sens i bilit é
d'écorché et un récept ivi té  peu
commune. Au surplus , sa culture li-
v res que en imposait  même à son
ami J.-P. Z i m m c r m a n n, qui le crai-
gnait , à ca use de cela .

Une cer ta ine  Chaux-de-Fonds
avait adopté ce garçon aux allures
de rust re , et f ranc jusqu 'à la gros-
sièreté. De séduisantes Rachel et de
subtiles Rébecca aimaient  à se faire
f us t iger par le pi nceau im p ito yable
de Cha rles Humbert. Elles trou-
vaient d' a i l leurs une com pen sation
dans les louanges que ne man-
quaient pas de susciter ces por-
traits pu issants et sa voureux mais
dépourvus de fard. N'est-ce pas du
reste le rôle habitu el du portra itiste
de f o u rni r de la mat ière première
aux soupirants, aux séducteu rs ?
Quel est l'h omme qui , de vant un
portrait de f e m me et en pré sence
de la portra i turée, même f la t t ée ,
ose f a i re  allu sion à sa f id élité ?

Mais si les por tra its d 'Humbert
t i ennen t  davantage du réquisitoire
que de la plaidoirie, les fleurs, les
objets, les f ru i ts , auxquels  il n 'avait
rien à reprocher , éta ient plus ten-
drement traités. Les uns et les au-
tres lui servaient toutefois à expri-
mer dans une l a n fi ue tout en f orce
et tout en muscles le sentiment
prof on d et le sens t ragique qu'il
avait de la vie.

Il y a dans la salle du Musée des
beaux-arts un portrait de Charles
Hum bert. Pèlerin at tendri  devant
cette im age ém ouvante , j 'y v is une
rose rouge f ixée au cadre , touchant
hommage qui brûlait ces lignes.

Octave MATTHEY.

tltlfSSC IIP fïÇPfiîfYvu» a AlJEr bla&ntlA

Jeunes vieux !
Le Ray on Z de v. L 'Aurore »

ironise bien p laisamment et f o rt jus -
tement , il faut  le d ir e, sur ces étu-
diants f rançais  qui , lors de leur
congrès, manœ uvrent comme les
caciques du part i  radical-socialiste
f rançais.

Après avoir voté une motion réglant
en quelques lignes démagogiques le pro-
blème de l'Algérie qui ne paraît  difficile
qu 'aux entendements rhumatisants de
vieillards, comme vous et moi, le con-
grès de l'Union nationale des étudiants
de France (et de gauche) a retiré son
texte pour un an , afin de ne pas effa-
roucher les étudiants de droite ou du
centre qui seraient tentés de rallier l'as-
sociation.

Ainsi , l'intérêt du groupement d'abord,
les problèmes de fond ensuite ; on ré-
dige sur l'Algérie des proclamations défi-
nitives, mais on ne voit aucun incon-
vénient à les enfermer dans un tiroir
Jusqu'à la fin de l'année soclaire, si
cette prudence peut ramener à ce qu 'il
faut bien appeler le parti un peu de
sa clientèle perdue. Voilà des enfants
qui n'ont plus grand-chose à apprendre
des « croulants », des « amortis » et des
« son et lumière » de la politique de
parti. L'hérédité les protège, les bénit
et leur permet d'appliquer d'instinct les
habiles recettes dont leur pays souffre
aujourd'hui à rendre l'âme. Très bien,
jeunes gens. Mais dépêchez-vous de pren-
dre de l'âge, les vieilles "barbes abandon-
nées par le radicalisme vous Iront si
bien !

C'est l e cas de l 'écrire : Il n'y a
p lus d 'enfants !

CONFÉDÉRATION

(C.P.S.) Le département politique
fédéral vient d'établir, dans ses grandes
lignes, le programme prévu pour la
visite officiel le que le président de la
République fédérale d'Autriche rendra
du 12 au 14 mai à la Suisse. Cette vi-
site acquiert d'autant plus d'impor-
tance que c'est la première fois que le
chef de l'Etat autrichien ressuscité se
rend à l'étranger. Jusqu 'à maintenant
seuls étaient venus en Suisse, à titre
officiel , MM. Léopold Figl , l'actuel mi-
nistre des affaires étrangères, le chan-
celier fédéral Julius Raab. Du 21 au
26 avril. Ce sera , en outre, le tour
de M. Ferdinand Graf , ministre de la
défense.

Le programme de la visite du pré-
sident  Adolf Scliiirf débute le 12 mai.
Venant de Bruxelles où il assistera à
l'ouverture de l'Exposition universelle,
l'hôte du Conseil fédéral arrivera à 9
heures a la gare de Sankt-Margrethen.
II y sera reçu par le chef du protocole
qui accompagnera le président et sa
suite en train spécial jusqu'à Berne. Les
visiteurs résideront dans la propriété
de campagne du Conseil fédéral , au
Lohn , près de Berne. Le soir même, le
gouvernement fédéral offrira au pré-
sident Scharf un dîner de gala à l'hô-
tel Bellevue. La matinée du 13 mai est
réservée à une conférence de presse
et à une  réception du corps diploma-
tique accrédité à Berne. L'après-midi ,les hôtes autrichiens se rendront à
Bienne où ils visiteront une fabrique
d horlogerie. Le soir, enfin , ce sera au
tour du Conseil fédéral d'être l'invité
du président de la République fédérale
autrichienne . Le dîner sera suivi d'uneréception de gala. Si le temps le per-met , la journé e du 14 mai sera con-
sacrée à une excursion dans la région
de la Jungfrau. Le soir même, le chefd Etat autrichien et sa suite prendront
congé du Conseil fédéral et rentreront
en Autriche, via Buchs, par train spécial.

La visite officielle
du chef d'Etat autrichien

ZURICH. — Les visiteurs de l'Expo-
sition universelle de Bruxelles, quise rendron t dans la section agricole
du pavillon suisse, auront  l'occasion,pendant  la durée de cette manifesta-
tion , d'apprécier la saveur de nos fruits.
Un premier transport de 12 tonnes de
pommes suisses de première qualité
vient de quit ter  Bâle pour la capi-tale belge, sous le contrôle de la? F ru i t - U n i o n  » . D'autres transports
suivront.

Le fruit suisse
à l'Exposition de Bruxelles

\ des millions de femmes Ç
\ disent avec fierté : 1
\ «ma machine à coudre >
y est une Necchl 'jRBMgn«^A

I fière do Agence générais / |-J< s . >

< Seyon 16 Neuchitel 9 53424 
^

du 17 avril 1958.
Achat Vente

France — .86 —.94
U.S.A 4.26 4.30
Angleterre . . . .  11.80 12.20
Belgique 8.45 8.70
Hollande 111.50 114.50
Italie —.67 — .70
Allemagne . . . .  100.— 103.—
Autriche 16.30 16.70
Espagne 7.60 8.10
Portugal 14.90 15.30

Ma rché libre de l'or
Pièces suisses 33.—/35.—
françaises 34.50/36.50
anglaises 39.50/41.50
américaines 8.25/8.50
lingots 4820.—/4870.—

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâtelolse

COURS DES CH A N G E S
du 17 avril 1958.

Demande Offre
Londres 12.22 12.27
Paris 1.03 4 1.04 V4
New-Yorfe 4.28 »/„ 4.28 ;/,
Montréal 4.41 4.42 %
Bruxelles 8.75 8.78 V,
Milan —.70 — .7040
Berlin 104.20 104.60
Amsterdam . . . .  115.30 115.75
Copenhague . . . .  63.20 63.45
Stockholm . . . .  84.30 84.65
Oslo . . . . . . . .  61.05 61.30

Billets de banque étrangers

les GRAINS DE VALS sont faciles a
avaler. Doucement laxatifs , ils réveil-
lent les fonctions paresseuses et leur
efficacité n'est payée d'aucun effet
fâcheux. Ils font mieux que libérer
l'intestin , ils le rééduquent. A base
d'extraits végétaux ef opothérap i-
ques, ils peuvent être recommandés
aux enfants comme aux adultes.
25 grains: Fr. 1.80; 50 grains: Fr. 2.80.

GUERE PLUS GROS
QU'UN GRAIN DE RIZ

Lue toi du 1er juillet 1956 a introduit
en Belgique l'assurance obligatoire dela responsabilité civile pour véhicules
a moteur.

L'Exposition un iverselle de Bruxelles
al tirera cette année en Belgique d'in-
nombrables personnes voyageant par la
roule. Il n 'est pas inutile d'attirer l'at-
tent ion dies uns et des autres sur
l'obligation qui leur est faite d'être
porteurs d'un document d'assurance va-
lable pendant toute la durée die leur
séjour en Belgique. La loi die juill et
1956 touche les autobus, les cars, les
camions, les voitures, les motocyclettes
ainsi (pie les bicyclettes à moteur
auxilia ire. Les infractions à cette lot
peuven t être sanct ionnées par des pei-
nes de pr i son et d'amendes, par la sai-
sie également du véhicule non assuré
conformément à la toi.

Les visiteurs étra n gers à l'Exposition
universelle devront étire porteurs d'un
certificat international d'assurance —
carte verte — non expiré. On précise
que pendant la durée de l'exposition,
les opérations de douane seront rédui-
tes au strict minimum, mais une éven-
tuelle absence de contrôle à la fron-
tière ne diminue en rien l'obligation
d'assurance. En se conformant aux
prescriptions légales, )es visiteurs
étrangers éviteront sanctions et con-
trariétés durant leur voyage.

Les automobilistes suisses
doivent posséder la carte

verte pour aller à Bruxelles

PAYERNE
Un bean résultat

(c) Le fonds en faveur de la maison
de paroisse atteignait, le 31 mars der-
nier , la belle somme de 155,079 fr. 10.
On pense que la construction pourrra
commencer incessamment.

AVENCRES
Nomination

(c) La Municipalité et la commission
scolaire réunies ont nommé Mlle Meister,
actuellement remplaçante à Oleyres , qui
succédera à Mme Pradervand , admise
à faire valoir ses droits à la retraite.

Malgré l'hiver qui s'est pro-
longé, le printemps est arrivé.
Preuve en soit l'arrivée des
oiseaux du sud. A Wiesendan-
gen même, pour la première
fois depuis 30 ans, un couple

de cigognes s'est installé sur
le toit de l'église ; les oiseaux
se sont immédiatement mis au
travail pour construire leur
nid que montre notre photo,
à la grande joie des habitants
de la localité zuricoise qui ne
s'approchent  pas trop afin de
ne pas effrayer les visiteurs.

Des cigognes
sur un clocher

zuricois

BULLETIN D'ABONNEMENT
A LA

Feuille d'avis de Neuchâtel
Le soussigné s'abo nne dès ce jour

jusqu'au

30 juin 1958 . . .  Fr. 7.—
30 septembre 1958 Fr. 16.10
31 décembre 1958 Fr. 25.10

Nom : _

Prénom : 

Rue : 

Loca lité : 

* Le payement sera effectué à vo-
tre compte postal IV 178.

* Veuillez prélever la somme ci-
dessus par remboursement postal.

(Biffer ce qui ne convient paa)

Adresser le présent bulletin
sous enveloppe af f ranchie  de 5 et. à

Admi nis trat ion de la
« Feuil le  d'avis de Neuchâtel »,

Neuchâtel

J0F~ Ne conce rne pas les personne»
qui reçoivent déj à le journaL



Une viande appréciée ^̂ m
de tous les gourmets est cel le '9»̂  5»
d'agneau. Nous leur offrons de beaux H M
gigots, tendres côtelettes, épaules » «

&£$•% pour rôtir, et, à prix très avantageux,
un savoureux jB ¦

•££! Ragoût à 2.90 ie 1/2 kg. JBBSB

mgKËMBii

3 chemises de nuit
AVAN TAGEUSES

~~r " j .q 1 VI . "'*'̂ jv' S Ĵ>v*k''''',\t^

I il \l\ î sk I\l\ \ ^ m \

•7 // ^̂ Â M^ - ' ;*¦ * • v % COute 14-9()

prises au hasard de notre riche assortiment

CHEMISE DE NUI T ften crépon imprimé, très jolie façon à encolure croisée, courtes ^^OU
manches. Coloris rose, ciel , blanc %J

CHEMISE DE NUI T 
1 1en flanellette imprimée de belle qualité , façon classique à Ion- I tfv

gués manches rapportées. Coloris rose et ciel M\ M»

CHEMISE DE NUI T
en plissaline, impressions nouvelles, très seyante façon à en- 

 ̂
A AA

colure largement échancrée garnie de 2 boutons de nacre, cour- I f \  jj "
tes manches kimono. En jaune ou rose X ^T

• B I E N  S E R V I

m AES WSSS&Stk. GRANDS
VWg ĝ*SI MAGASINS

^ÇamMivtw

I Du nOUVeaU dans les machines à laver !...

! aux Arts Ménagers * &> / 4gf§ \ \ x
Rue du Seyon 26

1 Elle lave, cuit , rince, essore votre linge de A à Z
... sans même vous mouiller les doigts !

! j ĝy.-̂ ""--- .»
^̂  

Vous mettez votre linge sec et sale, de qu'à sortir voire linge : il est prêt à être
,̂ *̂ ïK3SgÈB|̂ "~3| ''eaLJ et vo,re Pr°duif à lessive préféré. étendu.
r̂ ^-̂ ^J Ê jM̂ SiM! Vous 

tournez 
2 boutons. C'est fout. Votre Conord vous dispense d'une coûteuse ins-

"~"̂ ^~5ffl Hlil ! travail est terminé I C'est votre Conord qui lallation en vous offrant le choix entre

i E&*L_ ttfllff " '
1 ' - fail le res,° : 3 genres de chauffage : à l'électricité ,

i ^̂ 5pfta Il ffllffllili au 9az ou encore au butane. Elle ne de-
HUNNii !

^,
nS qUe .VOU'S, ,ouchiez au ,in9a mouillé, mande pas de fixation au sol et se déplace

'IIJJL elle fait bouillir, elle lave, elle rince à suf roulettes.
1 LHPStfl fond' e"e essore — sans fordre ,e lin98' 2 modèles CONORD : «Vaillante »' pour
: 

î »ll 
sans casser les bou,ons — simplement par 

4,5 kg.; « Norine » pour 3 kg. de linge sec.
r- rkil! Il ,a force centrifu9e- H ne vous reste plus N'achetez rien sans les avoir vues I

î î isisi *
I liSl * 18 M0IS DE GARANT ,E ÉCRITE

fra> H W> l' ji f 4/ Service exemplaire sur place par spécialistesI ĴJr
j CONORD « Norine » pour 3 kg. 1 BOM . ̂ ^̂ _

de linge, avec chauffage - cuis- Escompte 8 % au comptant ou avantageux ' S*^»*!̂  ""̂  "¦*
son : 

4/ \A E système de paiement par acomptes men- j  découper e» à glisser dans
de Fr. IUVD.- suels dePuis Fr- 55— Par mois. | une enveloppe affranchie adres-

4«<j c | sée à :
a Fr. I AJ J.- Repris e de votre machine à laver I ^

ux y^ Ménagers
selon genre et puissance du actuelle , quel que soit son état , au . 26 rue du s on Neuchâtel
chauffafe choisi. 

P meilleur cours. \
¦ Je désire 'Dimensions (celles d' une ' 'chaise) ; hauteur 79 cm. lar- Agence officielle CONORD , O recevoir la riche documen- Igeur 45 cm., profondeur M-nAètt.1 • tation 6n couleurs accompa- '« cm. seulement . pour Neuchâtel : gnée de résumés d ,op] n] omrei j

de références de centaines de '
_̂^»̂ ^^—^_^^^_^^^_^_ _̂__^^_^^_^^^_^^_ propriétaires de Conord en 1

^̂ ^B ^^^M 
Suisse 

romande.

WÊB M ^À^ ̂Ym âli B^^ÊW^ ^ ^ ^ ^ Ê̂ M^TÈ \ I © Une démonstration à do-
»y^^^?SJy MU ÊK ^i ̂* tIB Awl àV ̂ ^r é% î ™  ̂̂ ^ÉT ̂ r ^T^C Vrl miette, sans engagemenf .

f̂ j k \  0 Une o f f r e  de reprise de
¦̂ "̂̂ ^̂ ^¦¦¦î Mlî B î̂ Mî M»î î iMilM B̂HEH« Ĥi»fci î̂ iiBî HBBMi. ma machine  a laver actuelle.

i 26 , RUE DU SEYON * NEUCHÂTEL J gg* ee *" ne eonoieai |
ic Les revendeurs-spécialistes désireux de s'adjoindre la rep résentation o f f i -  ¦
cielle CONORD sont priés de s'annoncer à A M S A , 82, route de Chêne, Genève, Adresse : 
tél. (022) 36 SI 50, distributeur exclusif pour la Suisse. L— _ _. _ __ F-N- 2

LES DERNIÈRES CRÉATIONS

M̂téfàz, M̂foéfàz, '̂ffîûtéfâz
Modèle combiné Modèle français Modèle anglais

ICO combiné super-luxe combiné
depuis IW"i" OQC ultra-moderne

£30.- Agi*
depuis W'"

Modèle camping choix comp let
BR _ dans tous les modèles

pliable depuis "̂,

A la maison S Wf f8 If f* 1%I T C. BLSER, fha du Lac 1
A spécialisée £%%J \*ë\% ë \ i M M M  Neuchâtel M

F R O M A G E S
Mélange spécial pour une fondue extra

Jura, Gruyère, Emmental la
à Fr. 6.10 le kg.

Prix de gros pour revendeurs

STOTZER
Rue du Trésor 2 Tél. 513 91

Groupez l'essentiel
dans le classeur à documents
SIMPLEX en carton lustré, simili- '
cuir ou cuir.Vous aurez ainsi toutes
les pièces importantes ensemble
et pourrez dire, vous aussi:

Jamais perplexe/tauio||rs Simp|ex

LITS DOUBLES
avec sommiers métalliques, 2 matelas k ressorts,
protège-matelas, garantie 10 ans, depuis

Fr. 295.—
TAPIS BENOIT$%.u
Fermé le samedi Facilités de paiement

L'épicerie Th. Corsini
rue des Chavannes

vous offre le fameux Fendant du Valais à Fr. 3.15
le litre — Rublo, Arcada, rosé étranger, Don
Camlllo, vin vieux de France , vermouths blanc
et rouge à Fr. 2.65 le litre, Beaujolais, vin blanc
de Neuchâtel, Frelsa, Brachetto, asti spumante en
bouteilles — Saucisses aux choux, au foie,

saucissons vaudols.

Huiles de chauffage

# 

COMBUSTIBLES

GOMBE - VARIN S. A.
Bourgogne - Tél. 8 24 12



j ^f f l l f f f̂  Un garage

Téléphone (032) 8 35 22 / 8 35 66

Demandez le prospectus NE 58

W m̂ ^̂ Ë I et saines

uiiimi
Essayez

¦ INCAROM

K 

pourvotre
café au lait...

L'iNCAROM a soulevé partout un ent- jn
housiasme général. Délayé directement ___-! -ûSGSfi&WtiË&SBtor-.
dans le lait sans adjonction d'eau, il est fflg M jg

INCAROM , extrait soluble de 27% de F |f|§| Jlj'LW^if »AWnl 2
café choisi et de 23% de chicorée (Franck |JJ| WJm ^
Arôme) additionné de 50% d'hydrates f flliV s,- ^  ̂ "-

Encore plus avantageux en grande . * -̂ $t s°lJB E DE CAFf| o
boîte économique de 240 g Fr. 5.50 ^wt""8 AOO -TIONNE •"

Une nouvelle aff a ire
nous permet de vous vendre

complets jeunes gens, Ï3-44 Fr. 100.-
complets messieurs . . . Fr. 115.-
vestons Fr. 50.-
manteaux Fr. 80.-
pantalons Fr. 25.-
Jusqu'à épuisement du stock, NOUS VENDONS tous

NOS TISSUS ANGLAIS
à Fr. 15.— le mètre

Ouvert dès 10 heures du matin

Attention !
Nous vendons, à Bâle, du 21 an 30 avril, la confection

du magasin FANTASIO, Rebgasse 29.
Pendant cette période, le magasin de Neuchâtel

sera fermé.

Maison RIALTO Boine 22
MATILE

CLAUDE AUTANT-LARA A COMMENCÉ «LE JOUEUR »
d 'après le roman de Dostoîevsky

Claude Autant-Lara qui a donné,
il y a quelques jours, le premier
tour de manivelle du « Joueur »,
n'aura guère pris de repos ces
derniers mois, mais il ne s'en
plaint pas :

— Je viens de faire un film noir,
« En cas de malheur », nous a-t-il
déclaré, je suis heureux de réaliser
maintenant un film plus léger, de
changer de style...

Ce film, « Le joueur », est tiré
du célèbre roman de Dostoîevsky.
Une première version avait été
réalisée en 1930 ; Berthe Bovy et
Pierre Blanchar en étaient alors les
interprètes. C'est Jean Aurenche et
et Pierre Bost qui ont écrit l'adap-
tation du « Joueur » 1958.

Gérard Phihpe
sera le précepteur.

Le roman est très différent du
reste de l'œuvre de l'écrivain russe.
Contraint par son éditeur à lui
fournir un roman dans un délai

très bref , Dostoïevskv, qui avait
absolument besoin d'argent à la
suite de pertes au jeu , écrivit « Le
joueur » en un mois. « Le joueur »
est la relation fidèle de la triste
expérience qu'il venait de vivre.

Les deux adaptateurs et le réa-
lisateur se sont efforcés de mettre
un peu d'ordre et de clarté dans
une histoire assez confuse , il faut
bien l'avouer, dans le texte origi-
nal.

Aurenche et Bost ont centré leur
scénario sur le personnage de « Ba-
bouschka », la tante autoritaire et
despotique (c'est Françoise Rosay
qui l ' incarnera) , dont l'héritage at-
tire les convoitises les plus diver-
ses. Son neveu , le général , homme
bon et faible , mais couvert de det-
tes, aura les traits de Bernard
Blier. Jean Danet sera un marquis
français aimable , cynique et passa-
blement débauché , et Nadine Alari
une jeune et jolie aventurière , qui
attendent tous deux , pour en pro-
fiter , l 'héritage que le général doit
recevoir de « Babouschka ».

C'est Gérard Phili pe qui inter-
prétera le rôle d'Alexei Ivanovitch ,
le précepteur des enfants du géné-
ral , et Liselotte Pulver sera la belle
et cruelle Pauline dont Alexei est
tombé éperdument amoureux.

— Mon film , nous dit encore
Claude Autant-Lara , sera plus stend-
halien que dostoïevskien...

On se souvient que Claude Au-
tant-Lara avait su rendre à mer-
veille l'esprit de Stendhal dans «Le
Rouge et le Noir », dont Gérard

Notre compatriote Liselotte Pulver
sera la vedette féminine

du « Joueur ».

Philipe était déjà l'interprète. Dans
ce but , Aurenche et Bost ont volon-
tairement né gligé les épisodes ayant
trait à l'étude psychologique du
joueur et ont davantage insisté sur
les relations sentimentales entre
Alexei et Pauline. La fin du film
sera également plus dramati que que
celle du roman.

« Le joueur », qui devait primi-
tivement être tourné en Pologne et
réalisé en coproduction , sera tour-
né entièrement à Paris. On recons-
tituera dans les studios la célèbre
ville d'eaux de Baden-Baden.

U. F.

DANS LES CINÉMAS
AU PALACE : « L'INSPE CTEUR

AIME LA BAGARRE »
Voulez-vous passer une agréable soi-

rée ? Alors ne manquez pas d'aller voir
oe grand film policier français Interprété
magistralement par Paul Meurlsse, Ro-
land Toutain qui nous revient plus dy-
namique que Jamais. Jean Tlssier, Nicole
Courcel , qui vous divertira, vous tiendra
en haleine du commencement à la tin.
Du Jamais vu, comme le stock-car sur le
boulevard des Champs-Elysées, à Paris,
etc.

AUX ARCADES : « PERRI »
C'est un événement attendu que la pa-

rution de ce film de Walt Disney sur les
écrans. Pour la première fols , une pro-
duction de la série « C'est la vie » Juste-
ment fameuse se présente sous une forme
romancée. Perrl est en effet un petit
écureuil femelle, dont ce film nous ra-
conte d'une façon poétique et charmante
la vie. Nous suivons le gracieux animal
de sa naissance Jusqu'au moment où 11

et dur ; le dialogue est cru, incisif et les
fonde un foyer qui sera , nous n 'en dou-
tons pas, heureux et donnera vie à de
nombreux autres écureuils. Réalisé en
technicolor par les opérateurs de Walt
Disney, ce fUm bénéficie également d'une
partition musicale inoubliable. Sorti k
Paris pous les fêtes de Pâques, U a ren-
contré l'approbation unanime de la cri-
tique, comme d'ailleurs en Suisse. Un
Joli spectacle pour petits et grands, frais,
délicieux, poétique et... Instructif aussi.

AU REX :
« LE FEU DANS LA PEA U »

Extraordinaire spectacle d'une puissance
fantastique que cette réalisation tirée du
fameux roman i La pierre aux ardents »,
de René Bragard. Par sa trame, par son
interprétation, il dégage un réalisme âpre
mots ne sont pas mâchés ! Gisèle Pascal,
Raymond Pellegrin et Philippe Lemaire
sont en tête d'une distribution magis-
trale qui comprend encore Nadine Basile,

Suzy Prim, Paul Démange, etc. Tous vi-
vent intensément cet âpre drame de la
Jalousie et ne cèdent en rien au conven-
tionnel. Le scénario est très bien expli-
qué par le titre, des détails seraient dé-
placée. Ce très grand film français est a
voir... par les adultes.

En avant-programme, le traditionnel
« western » qui aille l'aventure à l'ac-
tion : « LA TERREUR DU FAR WEST »,
un bon Fred Scott.

AU STUDIO : « L'ÊVADÊ »
L'accueil extrêmement favorable qui a

été fait à cette production Rank a déter-
miné la salle qui l'affiche à le prolonger .
Il est réconfortant de noter que la qua-
lité trouve parfois sa récompense. Ce
film retrace les aventures de Franz von
Werra , aviateur de la Luftwaffe prison-
nier en Angleterre pendant la dernière
guerre, le seul qui réussit k s'évader. On
sait que cet as de l'aviation allemande,
qui trouva plus tard une mort glorieuse,
était d'origine valalsanne. Avec beaticoup
d'humour et d'habileté, le metteur en
scène anglais nous montre les réactions
du très Jeune homme en détention, ses
efforts éperdus vers la liberté, son cou-
rage aussi dans l'adversité. Palpitant de
bout en bout , ce film mérite d'être vu,
car U est un témoignage important sur
un aspect particulier de la dernière
guerre.

En 5 à 7, prolongation , samedi et di-
manche, de « Nous Irons à Paris ». avec
Philippe Lemaire et Françoise Amoul , et
les <t collégiens » de Ray Ventura,.

A L'APOLLO :
« LA PISTE DU TEXAS »

Virginie Mayo, Robert Ryan, Jeffrey
Hunter campent un fier trio dans ce
« western » d'une remarquable tenue.
L'Impeccable qualité de la photographie
en couleur n'est pas son moindre attrait ,
mais il nous parait plus Important de
souligner la vigueur du récit dont l'In-
térêt monte en même temps que croit
Implacablement le suspense. Aventuriers
mus par des aspirations diverses et con-
tradictoires , les héros se divisent comme
il se doit en crapules et en Justiciers, ces
derniers n'étant pas toujours dispensés
d'agir à la façon des crapules pour réta-
blir le bon droit : c'est une loi dont le
shérif Robert Ryan montre la nécessité
dans cette brillante production où la
poudre parle beaucoup...

En 5 à 7, « La vie est belle », avec Ro-
ger Pierre et Jean-Marc Thibault.

Nouvelles difficultés
en Afrique du N ord

( S U I T E  DE LA P R E M I E R S  P A G E )

Les extrémistes
imposent leur loi

C'est évidemment fâcheux , mais
inévitable chaque fois que des ex-
trémistes turbulents et des militai-
res aventureux parviennent à impo-
ser leur point de vue aux dirigeants
politiques. Or, tel est ici virtuelle-
ment le cas. De fait, vers la fin du
XlXme siècle, le sultan Moullay
Hassan dominait directement les
territoires du Maroc actuel (Bled el
Maghzen), tandis que le Sahara al-
gérien , toute l'Afrique - Occidentale
espagnole et la Mauritanie — ap-
pelés Bled es Siba — lui étaient
soumis indirectement et jouissaient
d'une vaste autonomie. Entre ces
deux parties du même règne, une
division nette — sinon une animo-
sité évidente — avait toujours exis-
té. Néanmoins, les extrémistes de
l'Istiqlal ne voulurent jamais en te-
nir compte, réclamant , sans trêve,
l'extension de la souveraineté de
Rabat sur toutes les régions qui re-
connaissaient autrefois l'autorité du
sultan Moullay Hassan.

Lorsque, en 1956, le Maroc obtint
l'indépendance, le roi Mahommed V
n 'embrassait point cette thèse, dont
les bases sont d'ailleurs contesta-
bles. U ne désirait aucunement de
nouvelles complications internatio-
nales, aspirant surtout à développer
économiquement et socialement son
pays. On lui força la main. Ce fut
d'abord une violente offensive de
propagande , menée par Allai el Fas-
si, l'accusant de ne pas vouloir re-
constituer le Maroc dans ses fron-
tières historiques. Puis — et ce fut
autrement sérieux — les Forces ma-
rocaines de libération nationale
(F.M.L.N.) entrèrent en jeu. Celles-
ci avaient été théoriquement dissou-
tes et partiellement intégrées dans
l'armée du roi. Mais , en fait , elles
reconnaissaient l'autorité de ce der-
nier seulement quand cela était con-
forme à leurs desseins. Elles conser-
vaient ainsi le rôle d'un facteur po-
litique d'importance.

Ressusciter le « Grand Maroc »
Or, ce furent des détachements

— ou si l'on préfère des « com-
mandos » — composés de membres
de ces Forces marocaines de libé-
ration nationale qui , les premiers,
attaquèrent l'enclave d'Ifni. Ils pro-
clamaient , à cor et à cri , leur vo-
lonté de ressusciter le « Grand Ma-
roc ». La population locale s'unit
à eux. Les Espagnols durent recu-
ler , ne conservant que quelques ba-
ses principales. Le prestige des F.
M.L.N. monta en flèche. Il devint
évident , alors , que les Berbères de

ces Forces de libération et les Ara-
bes de l'Istiqlal étaient décidés à
collaborer de près. Les événements
avaient dép assé — et de loin ! —
les limites que le roi Mahomet V
aurait voulu leur fixer. Point en
mesure d'arrêter le courant , le sou-
verain

^ 
— s'il voulait demeurer sur

son trône — ne pouvait que se met-
tre à la tête du mouvement.

lie roi revendique
C'est ce qu 'il fit , revendiquant

ouvertement les « territoires du
sud », particulièrement lors de son
discours à Hamid , au seuil du Sa-
hara , le 1er mars dernier. Doré-
navant , il était clair que Rabat vise
l'annexion d'Ifni, de Saguia Hamre,
de Rio de Oro — actuellement sous
la domination espagnole — et éga-
lement de la Mauritan ie française,
sinon d'une partie de l'Algérie mé-
ridionale.

Les milieux militaires
espagnols sont indignés

Lorsque l'Espagne céda dernière-
ment au Maroc la province de
Tarfaya , le gouvernement de Madrid
considérait ce geste comme la res-
titution au sultan du dernier lam-
beau du protectorat constitué en
1912. Cela aurait dû mettre un ter-
me aux revendications marocaines.
Rabat , pourtant , l'interprétait d'une
façon diverse. Selon lui , il s'agis-
sait ici d'une reconnaissance du
bien-fondé de ces revendications.
On y voyait un débiit, non une
fin.

Si ce point de vue n 'est pas ac-
ceptable pour le général Franco,
il indigne les milieux militaires es-
pagnols et surtout les milieux mi-
litaires espagnols de l'Afrique qui
n'approuvent point , d'autre part , la
politiqu e conciliante du caudillo.
Aussi, dans les cercles diplomati-
ques madrilènes est-on enclin à
croire que ces milieux entravent
volontairement l'exécution des ac-
cords de Sintra. Les difficultés qui
apparurent récemment dans le sud
du Maroc seraient , en grande par-
tie, leur œuvre. Certes , lorsque
dans les deux oamps l'extrémisme
des militaires brouille les cartes, le
jeu des hommes politiques devient
complexe au possible.

M. i. CORY.

AU C A S I N O  DE LA R O T O N D E  PROLONGATION de notre

GRANDE EXPOSITION DE MEUBLES
jusqu'au 20 avril inclus — Ouvert de 14 à 22 heures

JEAN THEURILLAT CRESSIER - AMEUBLEMENTS CRESSIER

H®lï¥Z3.&.£S W>m STCCBAÏS

A vendre une
machine à coudre
de tailleur en partait
état. Téléphoner le soir
au 8 29 52.

MESDAMES,
sur votre liste de
commissions, n'ou-
bliez pas d'ajouter

nos délicieuses

taillaules
neuchâteloises
et, le samedi ma-
tin, nos bonnes

tresses
Boulangerie fine

Pâtisserie

JÎleuo-
Seyon 22, tél. 5 29 92

Caisses à fleurs en éternit

50 60 70 80 90 100 cm.
Fr. 5.45 6.10 6.65 7.75 8.75 9.35

nj l̂lb Â.
NEUCHATEL

SAVEZ-VOUS QUE...
la dragée Franklin, grâce à sa double
action, chimique et opothérapique,
supprime la constipation, favorise le
travail du foie et prévient l'obésité ?
Les effets malheureux d'une mau-
vaise digestion disparaissent et le

|QL _ JK ^^ 
U n endroit sympa - §9

]¦ _,̂ P ^^^ thique a L a u s a n n e  W

Vous conduisez
beaucoup de nuit !

Ce n'est pas sans un gros In-
convénient ! Vos yeux sont fa-
ti gués et irrités par la tension
qui leur est imposée dans des
conditions d'éclairage particu-
lièrement mauvaises . Baignez-
les avec la lotion oculaire

iiiMimiiMi ¦¦¦ OPTRAEX
Elle combat rap idement et effi-
cacement démangeaisons, rou-
geurs et inflammations. N'hési-
tez pas a en faire l'essai , vous
retrouverez votre volant sans
aucune appréhension. Optraex ,
en flacon avec oeillère à
Fr. 2.95 et Fr. 4.95.

917 te
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^̂ l̂fcj _̂ y  qui bout, lave, rince et essore

La machin» qui vous étonnera par son travail rapide, sa fabrication
' et son prix

De dimension réduite, elle a été conçue spécialement pour la cuisine
et la salle de bains

AVANTAGEUX SYSTÈME DE LOCATION-VENTE

! CBETEGNY R fl* ÎESEÏÏ NEUCHÂTEL S
BOINE 22 Tél. 5 69 21
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MUSIQUE ¦
Crolx-du-Marché I

(Bas rue du
Château)
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BAGUES
brillant* moderne»

de 800 à 600 fr.V /
A vendre
pousse-pousse -

poussette
complet avec sao de
couchage, & l'état de
neuf. S'adresser entre
13 et 14 heures à L.
Amez-Droz, Raffinerie 2.
f^s ̂ M r^s f<M rsw 

rw ?¦̂ j 
^

n n'est jamais trop tard
pour conserver toute sa force et sa jeunesse, à l'aide
d'une méthode naturelle. La fatigue et la nervosité sont
souvent le résultat d'une nourriture insuffisamment riche
en vitamines et minéraux qui sont les facteurs indispen-
sables aux fonctions normales de notre corps. Dans ce
but prenez de l'EgmoVit.
L'EgmoVit est un reconstituant basé sur les découvertes
scientifiques les plus récentes et fournissant à l'organisme
humain 9 vitamines et 9 reconstituants minéraux. Les
minéraux soutiennent et renforcent l'action des vitamines;
ces deux facteurs vitaux assemblés font d'EgmoVit un
reconstituant énergique et indispensable à votre santé et
celle de toute votre famille. L'EgmoVit a un goût
agréable; il se présente sous forme de tablettes choco-
latées.
L'emballage de 40 tablettes d'EgmoVit coûte frs. 4.30 et
celui de 120 tablettes frs. 10.50 (gain de frs. 2.40). Ce
grand emballage fournira à votre corps 9 vitamines et
9 reconstituants minéraux pour une durée de deux mois.
L'EgmoVit est en vente dans toutes les pharmacies et
drogueries où vous recevrez un échantillon gratuit
d'EgmoVit avec indication d'emploi détaillé.

A vendre

2 génisses
de 17 mois, avec papiers.
Tél. (038) 9 32 71.

A vendre

accordéon
chromatique « Tell », 129
basses, 6 registres ; une

tente de camping
« Igloo » aveo deux ma-
telas pneumatiques. Tél.
(038) 6 3119.

I

TOUS LES JOURS
VÉRITABLE

jambon de campagne à l'os
BOUCHERIE - CHARCUTERIE

MAX H0FMANN I
Ru* Fleury 20 Tél. 510 50

A vendre magnifique

chienne
berger belge, affectueuse,
avec pedigree ; 8 mois.
Bon début de dressage.

Un RADIO < Philips » t
un MATELAS en crin,
1 place.

S'adresser dès 18 heu-
res : Beaux-Arte 17, 2me
étage, gauche.



Des viandes toujours f raîches, avantageuses et de qualité, A notre BAR, tout est BON et BON MARCHÉ
s'achètent à notre BOUCHERIE i

I Rôti hongrois . % *«. 2.70 \SL """'*de "'icoter v°! w™*" Colé «Exquisito» -.«.. -.30 I
I Tranches de veau . >,. , 1.40 SïX^SaîïIft 'cS: Café «Exquisito» c...... . -.35 I
R Côfieleiies de porc . mu g. -.35 b-°coile'mech™°péci«rn"°nt 

Xhé «CBylon» ... T.. -.25 I
1 Atriaux >. ,», -.50 1 A5 Torte aux pêches .. « .„„ « L— S

Echeveau de 50 g. UB%P fi^
Vente spéciale  ̂  ̂̂  I "~k

kg S o Â U  ^
nH âBHHHHRB HHHH ĤW Vendredi 18 avril

Kofi OC DOtC  ̂A/) « ~- ^n» —». — PÛté en croûte à la mode du chef la tranche -/U

Dès le 21 avril NEUCHÂTEL

Semestre d'été 1958
L'Université populaire, moyen de culture à la portée de chacun grâce

à ses finances d'inscription fort modiques, vous permet de bénéficier d'un
enseignement de valeur, donné par des professeurs de nos écoles supérieures.

Profitez des avantages de l'UPN et faites votre choix parmi les 9 cours
que nous vous proposons. N'hésitez pas et inscrivez-vous !

COURS PROFESSEURS PRIX
Histoire contemporaine M. Eddy Bauer Fr. 6.—
Droit civil M. Bertrand Houriet Fr. IL—
Philosophie M. J.-Ls Ferrier Fr. 11.—
Musique M. Zygmunt Estreicher Fr. 4.—
Allemand M. Alexandre Reichel Fr. 6.—
Anglais M. John Me Haie Fr. 6.-!—
Biologie M. Georges Dubois Fr. 6.—
Mathématiques M. Paul Burgat Fr. 11.—
Physique M. André Mayor Fr. 11.—
La Chaux-de-Fonds : 8 cours Le Locle : 4 cours

(Le programme complet des cours et les bulletins d'inscription peuvent être
obtenus gratuitement :

à NFII f îHATFL ¦ Librairies Payot, Delachaux et Reymond ;
i i M nu...vVr t-nuit* Bibliothèque de la ville, service du prêt ;
3 LA CHAUX-DE-FONDS ! Librairie «La Cité du Livre » ;
3U LOCLE S Librairie « La Cité du Livre ».

inSCFÎptïOnS S - jusqu'à l'ouverture des cours.

Roncoio'lMameiltc ¦ UPN, case 42, Peseux ; UPN, case 5, la Chaux-de-Fonds 1 ;nciisciglicuiciiia ¦ chez M Pierre Rj eben, à Peseux, tél. No 812 91;
M. Charles Chautems, « La Cité du Livre », la Chaux-
de-Fonds, tél. No 2 23 54. et le Locle, tél. 310 90.

im£^L?£ 7̂ Œutomcatique
^"̂ ZZ Ŝ ^^ -«~;l»v''>i:; . ...
f «*8œ*»-.: .y -< ;:": -*ejj g$$f ZS>Èk-" - ¦

LA | ' 0\jET^
QUALITÉ | f mk \

QUI ^W^ |
S'IMPOSE ^

Soy ez conf iante... Jv£]|@£©
lave touj ours votre linge à la perfection

Tous renseignements ou démonstrations

Ch. Waag9 machines à laver
Neuchâtel - Pierre-à-Mazel 4-6 - Tél. 5 29 14

A vendre en bon état

poussette
de chambre

complète. — Tél. 7 10 01.

KAISER f WKÊMmmm
Notre magasin spécialisé en cafés

se fait un plaisir de vous inviter à une

DÉGUSTATION DE CAFÉ
j eudi, vendredi et samedi, 17, 18 et 19 avril 1958

Pour cause de transformation, notre magasin
a été transféré provisoirement

a la rue des Terreaux 1 (entrée rue de l'Hôpital)
D'avance, nous nous réjouissons de votre visite.

La gérante : Mlle von Gunten

ROSIERS
Cultures suisses

La Maison spécialisée depuis 87 ans dans
la culture de la Rose, vous offre, franco
de port et d'emballage dans toute la Suisse :

ROSIERS A GRANDES FLEURS
6 superbes nouveautés . . . .  Fr. 24.—

12 belles nouveautés « sélection
mondiale » » *5.—

6 variétés d'élite, anciennes et
récentes » !".—

12 rosiers aux coloris bien variés » 27.50
50 rosiers en 10 variétés pour

massif et fleurs à couper . . » 95.—

ROSIERS POLYANTHA ET FLORD3UNDA
(ou roses de Jardins k fleurs moyennes

et petites)
6 belles nouveautés très florifères Fr. 24.—
6 en une splendide variété nou-

velle » 22 -50
25 en une variété nouvelle très

florifère » 87.50
25 en une variété d'élite ancienne » 57.—
50 en une variété au coloris vif » 95.—
Tous ces colis sont composés en variétés

soigneusement étiquetées.
Victor Hauser & Fils, Grandes cultures
spéciales de rosiers, Vaumarcus (NE)

Tél. (038) 6 72 18
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BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

PII^^^^^^K = ^^^^^^^^^^^fc--^^^^^^B Avez"vous ^e/à *ait vof re choix ?

f Fr. 34.80 A , f
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1 V— E—I %(u Seyon 3, NEUCHATEL \\\

Le Garage du Littoral
vous offre, de son grand choix d'occasions i

OPEL RECORD 1955. 40,000 km., 8 CV. Très
soignée, avec radio el porte-bagages.

VAUXHALL 1953, 6 cy lindres, 11 CV, Limousine
grise, 4 portes, intérieur simili. 60,000 km,
Soignée.

LES VOITURES RÉCENTES, OU PLUS ANCIENNES
MAIS RECEMMENT RÉVISÉES, FONT L'OBJET
D'UNE GARANTIE DE TROIS MOIS.

Demandez la liste avec prix, ou venez voir el
essayer sans engagement. Téléphonez au 5 26 38.

J.-L, SE GESSEMANN , GARAGE DU LITTORAL
NEUCHATEL - Plerre-a-Mazel 51

Début route des Falaises Tél. 5 26 38

AGENCE TgfertggiTfc

A V E ND R E
OPEL CAPITAIN. — Modèle 1954 - 1955, avec

radio, couleur bleue, 45,000 km, Etat im-
peccable.

FORD TAUNUS 15 M. — Modèle 1956, avec ra-
dio, couleur bleue, 25,000 km. Superbe oc-
casion.

CITROEN 11 NORMALE. — Modèle 1953, moteur
neuf , couleur noire, 4 portes.

PLYMOUTH. — Modèle 1952, avec radio. Voiture
en très bon état de marche et d'enfretien.
Prix intéressant.

AUSTIN A 40. — Modèle 1951, cabriolet couleur
jaune, 4 places.

CITROEN 2 CV. — FOURGONNETTE, modèle
1956, couleur grise, 25,000 km.

BORGWARD ISABELLE. — Modèle 1955, revisée,
intérieur similicuir, avec radio, couleur gris
beige.

Facilités de paiements

Garages Apollo et de l'Evole S.A.
Agences Citroën et DKW, Neuchâtel, tél. 5 4816

A vendre
camion « Austln » 12 PS,
1 Vi t. à l'état de neuf ,
avec bâche ; prix avan-
tageux. « Jaguar» 3 Mi 1-,
voiture très rapide en
bon état. Prix avanta-
geux. « Slmca » 1948 en
très bon état à céder à
bon marché. — S'adres-
ser k Beat Htippl , Vers
la Rive, V a u m a r c u s
(NE).

1500 fr.
« Fiat » 1100, vitesses au
volant , moteur revisé ré-
cemment, très bon état
de marche. Tél. 5 64 02
aux heures des repas.

« Fiat » 600
superbe occasion, à ven-
dre à prix Intéressant.
— Ecrire : case 17, Neu-
châtel 7.

A vendre d'occasion, à
bas prix.

« Topolino »
Tél. 5 50 53.

Un aperçu de nos occasions
impeccables et garanties :

FORD TAUNUS 15 M, radio, 4 vitesses, 8 CV.
FORD TAUNUS 12 M, 6 CV.
FORD ZODIAC 12 CV.
Nous avons aussi quelques VW, Renault
4 CV., Peugeot 202 et 203, Hillman , Austin ,
Fiat 600, 100 et 1900, à des prix très
intéressants
Essai sans engagement - Facilités de paiement

Grands garages Robert
distributeurs Ford

Faubourg du Lac 31 Champ-Bougin 34-38
5 66 55 5 31 08

Neuchâtel

Marie Muller
MODES

Beaux-Arts 13
vous présente ses

nouveaux
chapeaux

de printemps
Prix avantageux

O F F R E  A S A I S I R

DUVETS
neufs, remplis de mi-
duvet , gris, léger et très
chaud , 120X160 cm., 40
francs ; même qualité,
140X170 cm., 50 fr. Port
et emballage payés. —
M. KURTH, avenue de
Morges 9, Lausanne. Té-
léphone (021) 24 66 66
ou 24 65 86.

Bas à
varices
Vous trouverez les meil-
leures marques, ainsi que

les meilleures
exécutions

sur mesures
chez

/53i35i*EB/ •' .' *• '' : L"""i:M'iYnf. yrtf.'-'.-- mstksf
StColl roui L I S  jeu f  S MiBOi ¦. . : ¦•

CASQUETTES

im p erméables

Seyon 14

A vendre

« Opel Olympia »
1952, en bon état, déca-
potable. Taxes et assu-
rances payées Jusqu à fin
Juin. Tél. 8 15 48.

Superbe occasion
Avendre pour cause

imprévue

« VW Karmann »
avec radio, compresseur
et enjoliveurs. Roulé
10.000 km. Vendue avec
6 mois de garantie. —
Adresser offres écrites à
W. X. 1705 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

« Peugeot » 403
très belle occasion. Tél.
8 1145.

« LAMBRETTA »
Magnifique occasion,

150 cm', 7000 km., mo-
dèle 1957, gris, en par-
fait état , complètement
équipé, 1500 fr., y com-
pris 2 casques « Geno »,
à l'éta t de neuf , 1 man-
teau d'homme en sta-
moïd et gants de cuir,
k vendre pour cause
d'achat d'un autre vé-
hicule. Tél. 5 54 89.

« Fiat » 1100
particulier vend, pour
cause de départ , superbe
occasion à l'état de neuf,
avec radio . Prix Intéres-
sant. — Adresser offres
écrites à C. D. 1684 au
bureau de la. Feuille
d'avis.

« Ford Anglia »
modèle 1956, de première
main, en parfait état de
marche, à vendre de par-
ticulier. — Adresser of-
fres écrites à H. I. 1691
au bureau de la Feuil-
le d'avis.

Je changerais
Moto « Adler »

« Sprinter » contre « B.
M.W. » 500 cm». — Tél.
7 56 19.



| GRANDE VENTE DE BOUILLI DE GÉNISSE
1er choix

I Fi. 2.50 et 2.75 le X kg.

| BOUCHERIE BERGER SEYON 21

r ~
Société neuchâtelolse

de science économique

Aula de l'Université
Mardi 22 avril 1958, à 20 h. 30

Conf érence de Monsieur

Salvador de Madariaga
SUJET :

L'avenir de l'Europe
Entrée: Fr. 2— pour les non-membres

l 4

INÈS COIFFURE
de retour lundi 21 avril

Tél. 5 24 12 - Faubourg du Lac 6

a Hôtel
Bf|a de la Croix

Ànet (Seeland)
Tél. (032) 8 88 94

L'auberge bien connue aveo ses beaux lo-
caux pour noces, sociétés et passants. Cui-
sine au beurre très soignée.
Se recommande : W. Luder, chef de cuisine.

<. _ >

PIAN-JACOT SUR BEVAIX
Dimanche 20 avril , dès 13 heures

Concours hippique
avec la participation

des Sociétés de cavalerie du canton
C A N T I N E

A vendre

valise
enregistreuse

« Western » en bon état.
Prix : 250 fr. Case pos-
tale 535, Neuchâtel 1.

!?(2ftŜ 3"wC!«̂ *̂ ^5̂  

contre: 
M

! re Rhumatisme • Goutte - Sciatique • Lum-J
sg bago - Maux de tête - Douleurs nerveuses»

j^w Le* comprimés Togal ont une action analgéti que.̂ H 3
|gy antispasmodi que sur le réseau vasculaire cérébral ̂ B'-'-d

[ Buffet calmante sur le système nerveux. En outre, JHp7^"
BBffTogal prov oque l'élimination des éléments pa- ĵT^-' '
Bjjf Ihogènes. Togal vous libère de vos douleurs; JK/- i
Kun essai vous convaincra! Fr. 1.65 el 4.15. Comme»"' .'1
¦ friction , prenez le Uniment Togal trèï e f f i cace !  SÊÊ
F Dans toutes les pharmacies et drogueries. ^B ^- •

SAMEDI

Sup erbe bouilli
et rôti de bœuf

extra-tendre
BOUCHERIE € MONT-FLEURY »

MAX HOFMANN
Rue Fleury 20 Tél. B 10 50

Les visites sont à nouveau
autorisées à

l'Hospice cantonal de Ferreux,
sur Boudry

Meubles de jardin !
Parasols ! Quel choix !
Pour un coin sympathique

UBASIIOIVA
NEUCMATEL
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TORCELLO
un monde hors du monde

A quelques kilomètres de Venise, en « i) ap oretto >

En se promenant à travers les
ruelles , les ponts , les places et les
canaux de Venise , on a peine à
s'imaginer comment cet emplace-
ment , au jourd'hui  surpeuplé , pou-
vait se présenter avant d'être habité.
Et p our tan t , on . peut s'en faire une
idée assez précise en se rendant à
Torcello. Il s'agit d'une île perdue
en p leine lagune , à quelques kilo-
mètres de Venise, et qui , chose
étrange , a terminé le cycle de son
histoire. Ce qu 'il en reste — deux
églises, le petit bâtiment où siégeait

A droite : l'église Santa Fosca, à l 'intérieur de laquelle des colonnes de
marbre aux chap iteaux byzantins complètent l'une des architectures les
plus typiques du territoire vénitien. A gauche : la cathédrale Santa Maria
Assunta , datant du VHme siècle, mais remaniée aux IXme et Xlme siècles.
Elle contient entre autres des mosaïques d'une beauté exceptionnelle. La
Vierge Mère de Dieu tout particulièrement (mosaïque du XlIIme siècle)

est un exemple merveilleux de l'art byzantin.

autrefois le Conseil de ville, une
demi-douzaine de maisons lézar-
dées, un seul pont — y font figure
de pièces de musée, tout le reste de
l'île étant de nouveau recouvert de
végétation et de vignes.

L 'île la p lus peuplée
avant que naquit Venise

Et pourtant , Torcello fut , autre-
fois , l'île la plus peuplée, la plus
active, la plus vivante de la lagune 1

C'est aux Vme et VIme siècles
que les habitants de la Vénétie ter-
restre , fuyant  l'invasion des Bar-
bares, cherchèrent refuge sur les
ilôts marécageux surgissant de l'eau ,
entre le rivage et l'Adriatique. Dans
son livre intitulé « La Sérénissime
Républi que de Venise », l'historien
Auguste Bailly nous conte ainsi la
naissance de Torcello :

« ... Ce f u t  en 452, après la des-
truction d'A quilée , de Concordia
et d'O p itergio , que les Huns s'avan-
cèrent en direction d'Altino. Une
partie des habitants émigrèrent
vers le sud et gagnèrent la région
de Ravenne. D'autres demandèrent
à Dieu de leur indiquer un re fuge ,
et, après avoir jeûne pendant trois
jours , ils le supp lièrent de leur fa ire
savoir s'ils devaient chercher un
abri sur la terre ferme ou s'échap-
per vers la mer. Une voix alors ré-
sonna dans l'air et leur par la : « In
t 'irrem ascendite , ad astra videte ».
Ils montèrent aussitôt sur la tour,
regardèrent le ciel, sondèrent l'es-
pace et virent devant eux l 'étendue
immobile de la lagune et les îles
éparses : c'était vers elles que Dieu
leur ordonnait de partir. Sans retard ,
ils s'embarquèrent, précédés par
leurs magistrats et leurs prêtres et
abordèrent la moins exiguë de ces
petite s iles : c'était celle qu 'ils choi-
sissaient. Ce nouvel Allino ne pos -
sédait pas de nom. Ils lui en don-
nèrent un qu'ils tirèrent de « tur-
ris », puisqu e c'était du sommet de
leur tour qu'ils l'avaient aperç u,
et il devint dès lors Turricellum,
ou, en italien, Torcello. »

Au début , il est évident que les
habitants de cette étrange cité sur-
gie sur la lagune vécurent dans la
misère. Logeant dans des abris de
joncs, ne mangeant guère que du
poisson, ils connurent une période
extrêmement difficile. Mais, peu à
peu , les échanges commerciaux re-
prenant avec la terre ferme, la na-
vigation se développant , les réfu-
gies du début connurent les avan-
tages acquis par leur posit ion ex-
ceptionnelle et leur connaissance
des canaux navigables , ainsi que par
le contrôle qu 'ils pouvaient exer-

¦?s environs de la cathédrale sont d'une douceur infinie et reposante

cer sur les passages ouverts entre
la lagune et la haute mer.

Torcello se développa alors à un
rythme étonnant.  L'île fut  bientôt
recouverte de maisons d'habitation,
de chantiers navals , d'entrepôts
commerciaux et d'auberges.

Venise l'emporte

Mais , à une distance relativement
proche , d'autres Vénètes, aussi réfu-
giés de la terre ferme , occup èrent
bientôt le groupe d'îles appelée Ri-

voalto, et qui est devenu la Venise
actuelle. Cet emplacement prit peu
à peu une importance telle que les
autres îles perdirent la leur, même
Torcello. A tel point que , non con-
tents de délaisser leur ancienne ca-
pitale, les habitants de Rivoalto en
retirèrent tous les matériaux de
construction qu 'ils y trouvèrent. Il
est vrai que nulle ville au monde
ne fut , autant que Venise, à court
de bois et de pierres pour édifier
ses églises, ses palais , ses ponts,
ses quais, ses bâtiments de tous gen-
res, puisque les Vénitiens n'avaient

Tout habillées de noir , les femmes du pays vendent aux touristes des car-
tes postales et des dentelles... mais tournent la tête pour ne pas être pho-
tographiées ! Les hommes, pour leur compte, offrent aux passants des
étoiles de mer séchées ou des carapaces de crabes. Quelques-uns d'entre
eux conduisent aussi les gondoles qui prennent en charge les touristes, du

débarcadère à l'intérieur de l'île.

sur place que de l'eau, de la boue
et des roseaux !

Toutefois, personne, heureuse-
ment , n 'osa toucher à ce qui fai t
maintenant encore la beauté de
Torcello : la basili que Santa Maria ,
édifiée au VHme siècle, et l'église
de Santa Fosca, datant du Xlme
siècle.

Quiconque est sensible à la gran-
deur de certains contrastes devrait
se rendre à Torcello après avoir
passé quelques jours dans le brou-
haha de Venise. La foule que l'on
côtoie tout au long des ruelles,
les musées que l'on visite , les égli-
ses dans lesquelles on s'arrête , les
ateliers de souff leurs  de verre où
l'on se presse, les terrasses des
cafés, les magasins et les échop-

pes où l'on discute, marchande et
palabre sont certes passionnants,
mais exténuants 1 C'est après cela
qu 'il faut  prendre un « vaporetto »
et se rendre , en une calme prome-
nade à travers la lagune, jusqu 'à
l'île de Torcello : un monde en mi-
niature , paisible, serein, hors de
ce monde étourdissant, animé, vif
et gai qu 'est la Venise actuelle 1

Poignante vision

L'île, verte et plate , surgit à peine
hors de l'eau. Un seul canal y pé-
nètre. On peut le suivre en gondole
ou le longer par un chemin ravis-
sant jusqu 'aux églises. La vision de
celles-ci est poignante. Le campa-
nile se dresse d'un seul jet en plein
ciel, tandis que les colonnes de
marbre séparant les trois nefs de
Santa Maria , ainsi que les arcades
de Santa Fosca, restent davantage
à la mesure de l'humain.

A l'intérieur de la première —
remaniée et refaite au IXme et au
Xlme siècle , de style italo-byzantin
.— d'admirables mosaïques du
Xllme siècle représentent la Vierge
et l 'Enfant  Jésus, les douze ap ôtres,
le Christ dans sa gloire , assis sur
son trône , entouré d'anges et de
saints, et le Jugement dernier. Tous
sont représentés dans une profusion
extraordinaire d'or et d'émaux. Les
visages aux yeux immenses et médi-
tat ifs  sont dessinés dans un style
d'une pureté merveilleuse.

L'émotion ressentie dans ces deux
églises est sans cesse renouvelée,
à l'extérieur, par la beauté paisi-
ble du paysage qmi les entoure. Les
cyprès continuent  dans la campa-
gne le mouvement sobre des colon-
nes de marbre. Les prairies s'éten-
dent , à l' infini  semble-t-il , proches
de l'eau. La courbe aux lignes adou-
cies du pont de pierre franchit d'un
seul jet le canal. La natur e  et l'œu-
vre des hommes sont alliées en une
harmonie poignante de grandeur,
de simplicité et de beauté.

Beauté simple et primitive
des temps anciens

Les habitants sont quelques fa-
milles : des hommes et des fem-
mes, de rares enfants, vivant de
pêche, d'agriculture et de tourisme.
Une population calme, silencieuse,
austère, profondément religieuse.

Les hommes conduisent les prome-
neurs en gondoles, du débarcadère
aux églises. Un vieillard offre aux
amateurs des coquillages, des étoi-
les de mer, des crabes et des hypo-
campes. Les femmes vendent des
cartes postales et des souvenirs.
Une fillette brode consciencieuse-
ment , sur le chemin des touristes
qui mettront une aumône dans sa
cassette pour l'avoir vue en robe
blanche manier ses fuseaux.

C'est tout ce qui reste de la
magnificence du Torcello d'il y a
dix siècles. La Sérénissime l'a rem-
placée, él iminant par son faste et
sa puissance les autres îles de la
lagune. Leur sort à toutes fut dès
lors bien di f férent  pour les unes
et pour les autres. Murano subsiste
grâce à ses souffleurs de verre. Bu-
rano existe encore par ses dentel-
lières. Chloggia lance à l'aube le
reflet or et pourpre, brique et
rouill e de ses lourdes voiles haute-
ment colorées. Le Lido prend une
allure de cité moderne et conven-
tionnelle, avec son casino, ses ga-
rages, ses trolleybus et son aérodro-
me .jurant péniblement avec l'em-
placement sauvage et désertique,
couvert de jonchaie s, battu par les
vagues de l 'Adriatiqu e, qu'il était
autrefois.

Seule, par sa nud i t é , Torcello a
conservé la beauté simple et pri-
mi t ive  des temps anciens , sur la-
quelle l'empreinte des hommes est
rappelée uniouement par la gran-
deur silencieuse de ses églises.

Torcello... un mond e hors du
monde, havre de paix et de calme,
où de nos jours les hommes peu-
vent encore avoir le privilège de se
recueillir dans le silence bienfaisant
de la nature, sous la grande ombre
d'une église millénaire.

Tristan DAVERNIS.

mm COURS DU SOIR
EJÏÏ&Cfc?' Détint dn nouveau trimestre
^MjSJjj iSjr scolaire : 21 avril

Langue» : français, allemand, anglais, Ita-
lien, espagnol.

Branches commerciales : sténographie, dac-
tylographie, correspondance fran-
çaise, allemande et anglaise,
arithmétique, comptabilité.

Enseignement en petits groupes par pro-
fesseurs diplômés. Plusieurs degrés par
branche. 1 soir par semaine.

Leçons particulières sur demande.
Cours spéciaux préparant aux examens.

Ecole Bénédict Neuchâtel
É I I III BIIUMn ll
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Serviette en plas-
tic lavable, fer-
meture éclair, y
compris une pla-
quette gravée à vos
noms et adresse

Fr. 5.50

Plumier en cuir, à
fermeture éclair,
comprenant 19 ob-
jets ( c r a y o n s ,
porte-plume, etc.)

complet
Fr. 4.95

Le même article
mais en plastic
Fr. 4.25

Salnt-Honoré 9
N E U C H A T E L

ui n̂inmmminpm

BERCEAU
complet

poussette-pousse-pousse ;
chaise d'enfant, à ven-
dre. Mme A. Trôhler ,
Gouttes d'or 66, Monruz.

A toute demande
de renseignements
pri ère de joindre
un timbre pour la
réponte.

Administration de
la c Feuille d'avis
de Neuchâtel >

A VENDRE
pour cause de non - em-
ploi et ne parfait état :
1 réchaud à gaz, 2 feux;
1 linoléum ; 1 paravent
3 panneaux. — S'adresser
après 19 heures : Fon-
taine-André 30, rez-de-
chaussée.

Cokers
A vendre un chien et

une chienne de 2 mois,
noir et noir et blanc,
avec pedigree. — S'adres-
ser à, Charles Meyer, rue
de la Ronde 14, la
Chaux-de-Fonds.

A vendre

baraque
en panneaux démonta-
bles, lames crêtées, re-
couvertes d'éternlt, 8 m.
X 4 m., à l'état de neuf.
Conviendrait pour week-
end. Prix à convenir. A
la même adresse, à ven-
dre un

bateau
de 6 places, k clins, avec
moteur de 2 % CV., en
parfait état . — Deman-
der l'adresse du No 1695
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre appareil k
tricoter

« KNITTAX » M.2
avec accessoires à côte ,
dernier modèle , en très
bon état. Prix Intéres-
sant. Schetty, Auvernier,
tél. 8 22 12.

A vendre superbe
chien saint-bernar d

très grande taille, beau
pedigree. — Tél. (038)
6 33 13.

Auberjonois
dessins à vendre. Tel
6 21 51.

AUTO-LOCATION )
Tél. 5 75 81
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\ B r I Une maison sérieuse
VPin( S ! Pour l'entretien
W v lwtf  H de vos bicyclettes

Vente - Achat - Réparations""¦¦¦ G. C0RDEY
, Place Pury - Ecluse 29 - Tél. 5 34 27

Télévision L RADIO MÉL0DY
RadlO j ; ; Flandres 2 - Tél. 5 27 22

¦lllWJIMll S NEUCHATEL
'I [ ' . :' '; "' .%'/..._ ':'¦'i Installe, répare soigneuse- 9
' ment et à prix avantageux I

UOT3?J e-rçoA susp iu3raej ?im39j puaa eg
NOISIA3T3J. op fc> OIOYH 9P IraJBdtfe irtoq. I

JBLAUTO-
|g=|||| ÉGQLS
^Êf ^^^^W*̂ A. PERRET

Tél. Saint-Aubin 6 73 52
Tél. Neuchâtel 5 93 89

Le menuisier L bâtbïï» ïnSEI
ébéniste i Agencement d'intérieur

i et de magasin
- . - ' ..) Meubles sur commande

WMiMffl^M et toutes réparations

L. RITZ & FILS
Ecluse 72 Tél. 5 24 41

Devis sur demande

stoppage L Stoppage invisible
artistique | I s"1 tous vêtements, accrocs,,

H| déchirures, mites, brûlures!
~*"| j l¦" . : .:~ .' ': -,.".. ; .  I etc. Maison d'ancienne re-

! ' .'' i l[' -V.'-. '„- 1 nommée. Livraison dans les
24 heures.

Tmple-Neuf ** 
 ̂ LE|BUNDfiUT

(Place des Armourlns) NEUCHATEL, tél. 5 43 78
Expéditions à l'extérieur

Willy Vuillemin
Couvreur

Tous travaux de couverture - Ebanchélté
pour toiture plate et terrasse - Réfection
des cheminées et peinture de la ferblanterie

Tél. 5 25 75 - Evole 33

APPAREILLAGE
FERBLANTERIE

F. GROSS & FILS
Installations sanitaires - Coq-d'Inde 24

Tél. 5 20 56

RENOV- Lm Dispositif d'aération
« IQ ! | sans moteur

j .  . ' Installations et dépositaire
HBBPiHI ' Pour le district de Neuchâtel

Menuiserie et réparations en tous genres

J. SYDLER
Fontaine-André 64 Tél. 6 41 68

Contre la plnie et les

COURANTS D'AIR
Vos portes et vos f enêtres

HERMÉTICAIR
SAINT-BLAISE T él. (038) 7 53 83

Nombreuses références
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Ç̂ Tondeuse

\ à moteur

A PENN
\ A C C O

A
^ 

Fr. 535.-

XJL, '*

Démonstration à domicile
sans engagement

Tél. ( 038) 5 43 21

HBéilLQDL.
NEUCMAT EL

B. BECK, ameublements, Ecluse 12

MEUBLES MODERNES COUCH COMPLET ctepuJ» Fr. 195.— .. K .̂. !*̂ ^  ̂«~± ÉTAGÈRES A LIVRES COMBINABLES
en tous genres avec matelas a ««sort, STUDIOS COMPLETS r*»i»u« modèles depuis Fr. 26—

mobilier -|- décor m 5 87 77 

Ĵ SS J_ «Qui dort, dîne» - |  ̂p  ̂
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Enfants 7 ans Fermé le jeudi l¥EUCHATEL Permanent 14 h. 30 - 21 h. 80 Fr. 1.50

1 UNE RAVISSANTE PETITE HISTOIRE.. .  j 
AU PROGRAMME : 

gè La magnifique utilisation des chiens polaires dans un reportage :

1 L'ERÎFAŒT Bî le FENNEC j CHIENS POLAIRES I
(Le pe tit renard du désert) j   ̂

u. Ssi\ ANIMé DE WALT DISNEY

L'amitié entre un petit garçon et un petit animal sauvage i L'ACTUALITé FOX-PATHé :
f  SÉLECTION HEBDOMADAIRE DES MEILLEURES ACTUALITÉS MONDIALES

On cherche pour Jeune
fille de 15 ans, pour sé-
jour d'été de 5 semaines,

PLACE
dans famille ne parlant
que le français, avec en-
fants. Echange désiré ;
sinon comme pension-
naire. Petit village au
bord du lac préféré. —
Adresser offres à Famille
Siegrist. Martin-Distell-
strasse 23, Olten.

C H A U M O N T

#

Tél. 7 SI 10

^SÉ^  ̂ I 
CINÉMA 9 5 30 0Q

EyL v STUDIO i
J< •» •***¦ 'PIF mSf Aujourd'hui à 15 heures ^ B$T

O

ÊÊè /̂^ îiwIlF ^e champion de la gaieté / nli /^*™^ \
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Monsieur dans la force de l'âge, distingué
et sympathique, désire faire la

CO N NAISSANCE
d'une demoiselle ou dame pour amitié et
sorties. Prière de joindre photo. Pas sé-
rieux, s'abstenir. Discrétion assurée.

Ecrire sous chiffres D. F. 1707 au bureau
de la Feuille d'avis.

M THÉÂTRE de NEUCHÂTEL
Vendredi 25 avril

à 20 h. 30

Le Grenie r de Toulouse
présente

LA LOCANDIERA
Comédie en 3 actes de Carlo GOLDONI

Texte français
de H. Verdeil et R. Sarrazin

Prix des places Fr. 2.85 à 9.—
Location AGENCE STRUBIN

Librairie REYMOND - Tél. 5 44 66

Grande salle de la Paix-Neuchâtel
SAMEDI 19 AVRIL 1958

Portes : 19 h. 30 Spectacle : 20 h. 15

(Nî~rx?Hf Grande soirée récréative
J% mlihl > e* dansante

p^ ĵtjaW' du 25me anniversaire
KT^^y de ia « BAGUETTE »

Au programme : Les Troupes de chasse de Lausanne
« EE TRAIT D'EIVIOÎV ARTISTIQUE »

Direction : MAX LEREL présente :
Le truculent fantaisiste :

EDGAR LEMAN
et les deux audacieux équilibristes :

MARIO et WILLY
champions suisses d'acrobatie au Festival de Zurich

Dès 23 heures II H M O C avec l'orchestre
à 4 heures U H W U t « TEDDY MELODY »

Dimanche après-midi
14 h. 30 : Grand cortège avec participation des sociétés de
musiques de la ville. Partie officielle et concert à La Paix.

Dimanche soir
Dès 20 h. à 24 h, bal avec l'orchestre « TEDDY MELODY »

CONSERVATOIRE DE MUSIQUE
DE NEUCHÂTEL

Faubourg de l'Hôpital 106 - Tél. 5 20 53

Reprise des cours
lundi 21 avril 1958

Renseignements et inscriptions au se-
crétariat, ouvert chaque jour de 10 à
12 heures et de 14 à 18 heures, samedi

après-midi excepté.

LES MEILLEURES CORRESPONDANCES
POUR LA

FOIRE D'ÉCHANTILLONS , BÂLE
du 12 au 22 avril 1958

via Bienne - Delémont
A L L E R  R E T O U R

6 36 7.11 10.19 dp Hauts-Geneveys ax t 20.48 21.09 22.08 a) 23.30 o) 0.02
6.08 748 10.4 1 ar Neuchâtel © dp t 20.13 20.33 21.37 a) 22.55 c) 23.28

X 5.14 x 6.42 9.42 dp Fleurier ar 20.30 22.16 o) 23.37 a) 23.50
I 5.35 7.07 10.04 » Travers ® ar 20.15 21.58 23.20
x 6.03 7.40 10.32 ar Neuchâtel © dp 19.47 21.30 22.58 

8.19 X b) 8.00 X 8.06 X 10.48 dp Neuchâtel ar X b) 19.22 X 21.04 T 22.35
© 6.47 I 8.26 I 8.32 I 11.13 ar Bienne dp I b) 19.01 I 20.43 T 22.10
f 7.02 8.28 8.40 | 11.23 dp » ar 18.56 | 20.40 | 21.52
; 8.24 X b) 9.50 ^ 9.59 x 12-37 ar Bâle CF.F. dp X 17-47 X 19.31 ï 2056

t dimanches, x Jours ouvrables, x vagon-restaurant. f possibUlté de se restaurer
dans le train, a) Jours ouvrables, sauf samedis, b) du 13 - 21 avril , c) samedis et dimanches.

© changement de train
Billet simple course valable pour le retour

Les billets doivent être timbrés k la Foire
Prix des bUlets : au départ des Hauts-Geneveys . . . 2me cl. Fr. 14.20 Ire ol. Fr. 19.90

de Fleurier 2me cl. Fr. 16.50 Ire cl. Fr. 21.70
de Travers 2me ol. Fr. 14.30 Ire cl. Fr. 20.—
de Neuchâtel 2me cl. Fr. 12.— Ire ol. Fr. 16.80

Chemin de fer... Chemin des affaires

Vous pouvez obtenir cette liste dans les papeteries

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal 45ba „ Vous y trouvères

¦CM Cave !e p11-* Erand chote àea I
Nenffîteloise vins de
T T NEUCHÂTEL ITerreaux 7

8̂ * * * HHRnHHLW

Permanente k froid pour les hautes exigences

Avec la nouvelle matière active u U LV I U
(j S • Coiffeur de Paris
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de la 
danse

ĴÊ WP m mW\ et les fantaisistes de la chanson

fPr mÈL Heury et Toisa
%| / BIMI IB? Rythmes de Broadway - Rendez-vou s
TfiJL 1900 - Vedette de Hollywood - La
wïm. 'BrS Valse de l'Empereur Parodies à

¦¦¦¦-. ¦¦'¦ -' W-t%k j IB ~ Orchestre Murillo , 5 musiciens
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Hôtel Res taurant  City Neuchâtel

4 à 4 Yè %
Fr. 75.000.— sont cher-
chés. Premier rang sur
immeuble locatif en ville.
Rendement brut 7000 fr.
à 8000 fr. par an. Adres-
ser offres écrites à C. E.
1708 au bureau de la
Feuille d'avis.

PRÊTS
de 300 k 2000 fr. sont
rapidement accordés
à fonctionnaires et
employés à salaire
fixe. Discrétion ga-
rantie. — Service de
prêts S.A., Luclnge 16
(Rumine), Lausanne,
tél. (021) 22 52 77.

M o n s i e u r , solitaire,
dans la cinquantaine,
bonne éducation et cul-
tivé, désire rencontrer

dame
ou demoiselle

pour sorties. Discrétion
absolue garantie. Prière
de s'adresser , avec photo
récente qui sera rendue,
à case postale No 26999,
Neuchâtel 2-Gare.

STOPPAGE
D'ART

Brûlures, accrocs, déchi-
rures, mites, par maison
d'ancienne renommée.

R. Leibundgut
NEUCHATEL

Temple-Neuf 22
Tél. (038) 5 43 78

Place des Armourins
Envois par poste

f RESTAURANT «LE JURA ^
NEUCHATEL - Treille 7

Cuisses de grenouilles f ra îches
^— ————^——.————^

Dégustation tous les Jours

Monsieur âgé aimerait
faire la connaissance
d'une dame âgée pour

sorties
agréables au cours de
l'été prochain. Adresser
offres sous chiffres X. Y-
1651 au bureau de 1»
Feuille d'avis.

I I A;S HALLES Ignorent )
l la volaille congelée J
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LES AVENTURES DE

PERRI
ENFANTS ADMIS DÈS SEPT ANS

Location 0 5 78 78

# 

SOCIÉTÉ

OFFICIERS
Ce soir, à 20 h. 30

au CHATEAU DE BOUDRY
Conférence

de M. le conseiller fédéral

PAUL CHAUDET
sur « quelques aspects

du problème île la défense nationale >

Aujourd'hui

DÉMONSTRATI ON
de la nouvelle

HOOVERM ATIC
Machine à laver vraiment sensa-
tionnelle, avec essorage centrifuge

et chauffage

. NEUCHATEL

Rue du Seyon 10 - Tél. 5 45 21

GRANDE VENTE D(H

Petites langues de bœuf
(sans gorge et sans graisse)

depuis Fr. 5.— la pièce

BOUCHERIE - CHARCUTERIE

MAX HuFMANN Téléphone 5 10 50

Ce soir, â 20 h. 15, CHAPELLE DES
TERREAUX, réunion avec film

Sujet :
Si vraiment tu crois, rien ne pourra te nuire

On priera aveo les malades
Invitation cordiale

Mission évangélique

Ouverture de l'Exposition universelle
(SUITE DE LA PRE MIÉRE PAGE)

Cette exposition est la plus grande
qui ait été organisée depuis la fin de
la dernière guerre. Cinquante et un
pays (où nous voyons la Suisse en bon
rang) lui confèrent un caractère mon-
dial. Jamais autant de nations n'ont
confronté dans une joute pacifique de
ce genre leur prestige et leur person-
nalité. L'« Expo » 58 est différente en
un autre point de vue de celle de 1935
qui se tin t au môme endroit , puisque
]a CECA , l'ONU , la Croix-Rouge y par-
ticipent dans un secteur appelé la « Cité
de la coopération mondiale » . Tout cet
ensemble démontre combien cette ren-
contre des hommes du monde entier
était attendue. C'est un signe d'espoir.

La visite du roi
Mais voici que les autos du roi et de

¦a suite sortent du palais de Laeken ;
l'escorte d'honneur entoure la voiture
ou se tient le souverain : deux esca-
drons de cavalerie , en grande tenue
blanche, au fanion déployé. A la porte
royale, les personnalités saluent la fa-
mille royale et se rangent dans le cor-
tège qui se divise par la passerelle ,
vers l'auditorium. Tous les Journalistes
n'ont pas pu trouver place dans ce
vaste amphithéâtre , mais dans la tri-
bune de la presse, en face, des appareils
de télévision permettent de suivre toute
la cérémonie...

Le roi Baudouin , suivi du roi Léo-
pold, de la princesse de Réthy, de la
reine Elisabeth, du prince Albert et
d'autres membres de la famille, entrent
dans le vaste quadrilatère. Déjà, les mi-

nistres — sauf M. van Acker, premier
ministre, et M. Motz , ministre des affai-
res étrangères, qui accompagnent le
roi — les membres du corps diploma-
tique, les commissaires des participa-
tions étrangères, les présidents de la
Chambre des représentants et du Sénat
ont pris place. La « Brabançonne »
éclate tandis que le souverain salue.

M. van Acker prend la parole, puis
M. Motz lui succède. A leur tour , MM.
Reman et Cooremans , bourgmestre de
Bruxelles , M. Pierre de Salis, commis-
saire de la participation suisse, prési-
dent des commissaires étrangers , le ba-
ron Moens de Fernig, commissaire gé-
néral , s'adressent au roi et à toute
l'assistance. Puis c'est la réception au
pavillon d'accueil , à la port e principale
de l'exposition.

Spectacle prestigieux à la sortie : sur
la place de la Belgique , en face de
l'Atomium , symbole de l'« Expo » 58,
les drapeaux de toutes les nations for-
ment une haie chatoyante . Le souverain ,
d'un geste, allume la flamme rouge qui
s'élèvera au milieu de jets d'eau qui
fusent de toutes parts ; c'est un des
symboles de cette manifestation , le ma-
riage de deu x éléments qui se combat-
tent naturellement : le feu et l'eau.
Des vivats et des acclamations éclatent
de toutes parts , le cortège se reforme et
parcourt les différentes avenues de cet
immense complexe international.

Tout commence
L exposition est officiellement ouverte.

Il est exactement 11 h. 30. Toutes les
phases de la cérémonie que nous ve-

nons de décrire se sont déroulées à la
minute  précise prévue par le pro-
gramme.

Des cris encore, des acclamations !.
Tout commence : du 17 avril au 19 octo-
bre, la cité éphémère érigée sur la
colline du Heysel dominant Bruxelles
et dominée elle-même par l'Atomium
sera le rendez-vous du monde entier.
Plu* de quarante millions de visiteur»
sont attendus.

Tandis que la foule circule dans le»
avenues, pénètre dans les pavillons,
faisons un retour en arrière. Il y a
six ans que l'idée fut lancée. Depuis
cette époque, les dirigeants et leurs col-
laborateu rs ont travaillé sans arrêt ;
en 1955, le roi posait la première pierre
de cette prodigieuse cité ; aujourd'hui,
au milieu des clameurs de joie, il ré-
compense par sa présence le labeur
constant de ces pionniers.

Retenons pour terminer un passage
du discours royal : « La technique ne
suffi t  pas à créer une civilisation. Pour
qu 'elle soit un élément de progrès, elle
exige un développement parallèle de nos
conceptions morales, de notre volonté
de réaliser ensemble un effort cons-
tructif. »

Ces quelques mots résument le thème
de l'exposition qui est le développement
d'un nouvel humanisme qui s'adaptera
aux contingences et aux réalités de notre
époque. Tout ce qui est humain doit
nous inciter a dégager les dominantes
du monde où nous vivons aujourd'hui.
Bruxelles , avec son « Expo » 58, donne
rendez-vous à toute l'humanité.

Charles-A. PORRET.

Les dépenses militaires ont dépassé
les prévisions de 224 millions

£.v.w.-.-:.•
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Informations suisses \
Le message du Conseil fédéral sur le compte d'Etat

de la Confédération pour 1957

BERNE, 17. — Le Conseil fédéral a publie hier son message à l'Assem-
blée fédérale, concernant le compte d'Etat de la Confédération pour l'année
1957. Comme nous l'avons déjà annoncé, ce compte se solde par un boni
de 182 millions de francs, montant inférieur de 241 millions au boni de
1956 et de 141 millions aux prévisions budgétaires. Le fait que les dépenses
militaires ont été supérieures de 248 millions de francs à celles de l'année
précédente et de 224 millions aux prévisions budgétaires a été déterminant
pour le résultat de l'exercice.

Les recettes totales figurant au
compte financier ont atteint 2440 mil-
lions de francs , soit 171 millions de
moins qu'en 195fi , mais 154 millions de
plus que la somme budgétée.

Les dépenses du département mili-
taire ont atteint  930 millions de francs ,
soit une augmentation de 224 millions
sur les prévisions. Ces dépenses se ré-
partissent comme suit : dépenses cou-
rantes , 643 mi l l ions  et dépenses d'ar-
mement 287 millions de francs. L'aug-
mentation des dépenses courantes (+53
millions) provient en grande partie des
mesures extraordinaires prises pour ren-
forcer la défense du pays à la suite
des événements de Hongrie et du Pro-
che-Orient. Il faut noter que plusieurs
cours de répétition ont été supprimés
à cause de la grippe , ce qui a permis
de réaliser une économie de 4 millions
de francs environ. Déduction faite de
19 millions de recettes , les dépenses
nettes du département militaire ont été
de 911 millions de francs.

446 millions de. subventions
Les subventions fédérales ont atteint

la somme de 446 millions de francs ,
soit 3 millions de plus que les prévi-
sions, bien que certaines subventions
aient été réduites. Au titre des sub-
ventions supplémentaires , il faut noter
29 millions pour l'approvisionnement du
pays en blé, 19 millions pour l'achat
des céréales indigènes , 12 millions pour
les blés indigènes germes, 3 millions
pour le placement du beurre et du fro-
mage, 6 millions pour l'élevage du bé-
tail et 2 millions pour la sylviculture .

Conclusions du Conseil fédéral
Dans ses conclusions, le Conseil fé-

déral, après quelques considérations sur
la situation économique en 1957, relève
que si le boni de 1957 reste inférieur
à 200 millions et est relativement mo-
deste , cela est dû exclusivement aux
dépenses fort élevées qu'ont entraîné
l'acquisition de matériel de guerre et la
construction d'ouvrages militaires. Puis
il ajoute :

« L'amortissement aurait été deux fols
plus élevé si nous n'avions pas dû faire
des dépenses spéciales. Au cours de la
présente année, et aussi en 1959, nous
aurons des dépenses extraordinaires uni-
ques du môme ordre de grandeur si nous
voulons exécuter le programme d'acqui-
sition de matériel de guerre. Si, en. ter-
minant, nous Insistons sur ce point ,
c'est pour qu 'on ne tire pas de ce qui
précède la fausse conclusion que le
compte d'Etat 1957 prouve que les re-
cettes prévues par le régime financier de
1958 rie sont pas suffisantes pour rem-
plir les tâches qui incomberont à la
Confédération au cours des prochaines
années. Les études faites par le dépar-
tement des finances et des douanes con-
firment au contraire que si le revenu
naitional continue à augmenter de 2 à
3 % par année , comme cela est normal,
les recettes prévues par le nouveau ré-
gime financier de 1958 permettront à la
Confédération de remplir ses tâches. La
politique sociale pourra être développée
comme prévu aussi bien en ce qui con-
cerne les allocations pour pertes de gain

que l'assurance Invalidité et l'assurance
maladie et maternité. Des sommes plus
considérables seront aussi à disposition
pour les recherches dans le domaine de
l'énergie atomique et pour les autres
tâches de caractère économique : cons-
truction de routes, aide aux chemins
de fer , approvisionnement en blé , etc.

» Les nouvelles évaluations des recet -
tes et des dépenses pour les années
1959 à 1963, ont montré qu'il restera
annuellement cent à deux cent millions
pour l'amortissement de la dette publi-
que. Les résultats de 1957 confirment
que les fonds qui seront mis k la dis-
position de la Confédération par le ré-
gime fin ancier de 1958 sont mesurés
parcimonieusement, mais qu 'ils suffiront
pour remplir les tâches qui Incombe-
ront à la Confédération durant cette
période. »

LA CRISE FRANÇAISE
( S U I T E  DE  L A  P R E M I È R E  P A G E )

0 Les communistes proposen t à tous
les partis de gauche de se consulter en
vue do trouver une politi que de com-
promis sur le problème algérien. La
SFIO qui est la première visée par cette
?iroposition démagogi que de nouveau
ront populaire, la repoussera pour ne

pas risquer une scission interne où
son existence serait mise en cause.
• M. François Mitterand (UDSR), can-
didat en puissance pour une tentative
de cabinet de centre-gauch e, préconise
un programme si balancé qu 'il risque
d'inquiéter d'éventuels partenaires , aus-
si bien sur sa droite que sur sa gau-
che : « Non , aux exigences anglo-saxon-
nes, mais pas de généralisation du con-
flit. Non , aux crimes du FLN, mais don-
ner à tous les Algériens un statut
d'hommes libres ; non , à la sécession
africaine, mais créer une communauté
franco-africaine égalitaire ; faire la
guerre en Algérie, mais rechercher sans
trêve la négociation. La formule est
séduisante, elle a cependant peu de
chances d'être retenue.
• M. Jacques Soustelle , enfin , lance
l'idée d'une trêve d'un an des partis
politi ques et d'un appel à de Gaulle.
Sa proposition est soutenue par son
collègue du Sénat , le sénateur Michel
Debra y, et chose curieuse, également
par un ancien président du Conseil ,
M. Ed gar Faute. Ces trois op inions ont
au surplus inci té  un journal du soir ,
«L' information », à parler «D ' un cou-
rant favorable à une solution de la
crise extra-par lementai re ». Est - ce
exact ? Nous ne le pensons pas.

En effet , à chaque crise on prononce
le nom de l'ancien chef de la France
libre, sans que celui-ci a i t  j amais  de-
Îuis sa retrai te  volontaire à Colombey-
es-Dcux-Eglises, il y a quatre ans,

rien di t  de son éventuelle  réponse à
une tell e proposition , ni sur les condi-
tions qu 'il poserait à un retour au
pouvoir. La seule chose certaine est
qu'il suit de très près la vie de ce
système qu 'il a condamné, qu 'il pense
plus que jamais que le régime qui gou-
verne le pays depuis sa libération est
Inconci liable avec l'existence d'une
France forte, acceptée et respectée, et
qu'il n'accepterait de revenir au pou-
voir que selon les règles démocrati-
ques et parlementaires actuelles, mais
Pour les réformer.

Le président Coty, en cas de crise
Insoluble, appellerait-il le général de
Gaulle à l'Elysée pour lui confier la
tâche de former un gouvernement T
C'est une éventualité qui semble au-
jourd'hui improbable, à moins que les
partis politiques eux-mêmes ne finis-
sent par proposer au président de la
République cette ultime solution. Ils
n'en sont pas encore là. Le régime est
solide quand il s'agit de défendre ses
prébendes.

M.-G. G.

TUNIS ENVISAGE
UN NOUVEAU RECOURS

AU CONSEIL DE SÉCURITÉ
TUNIS, 17 (A.F.P.). — M. Habib

Bourguiba a déclaré, dans son discours
hebdomadaire , que des instructions se-
raient envoyées dès la semaine pro-
chaine au délégué tunisien à l'ONU
pour que celui-ci demande une nou-
velle réunion du Conseil de sécurité.

M. Bourguiba n 'a pas indiqué de date,
soulrgnamit cependant que cette mesure
me seraiit prise que si la crise française
se prolongeait outre mesure.

C'est pair déférence pour le président
Coty (Réd. — !) cru e ces délais seront
observés, a préc isé M. Bourguiba.

Le chef de l'Etait tunisien a déclaré
que l'échec dies bons offices auira fina-
lement servi les intérêts die la Tunisie
en démontrant au mon d>e la pondéra-
tion tuiniisien<n« et la démesure fran-
çaise. Un dies résultats positifs die cet
échec sera que lie monde libre ne nous
laissera plus jamais en tète-à-têle avec
la Framce, a-t-il ajouté en substance.
Cet éch ec aura également prouvé com-
bien l'affaire al géri craie pèse sur les
relations entre la France et l'Afrique
du Nord.

« Nous sommes toujours prêts à ooe-
péiner avec la France », a dit M. Bour-
guiba. Mara il a expliqué que cette coo-
pération ne pouvait se faire que sur
um strict p»ed d'égalité. Et pour cela,
estrme-t-41, il faudra attendre (rue la
Framce se débarrasse de la « mentalité
colonialiste » dont elle vient encore de
faire preuve.

La capitale rebelle de Padang
occupée par les gouvernementaux

DJAKARTA, 17 (A.F.P.). — La radio de Djakarta annonce
que les troupes gouvernementales indonésiennes ont occupé
Padang, sur la côte occidentale de la province centrale de
Sumatra.

La ville a été prise par des parachu-
tistes qui avaient débarqué sur l'aéro-
drome voisin de Tabing et par des dé-
tachements de l 'infanterie de marine
qui avaient pris pied à Muara-Enam,
localité proche de Padang.

La radio de la capitale Indonésienne
a précisé que les forces régulières
s'étalent heurtées à « quelque résis-
tance ».

Les rebelles
ne résistent presque p lus

DJAKARTA , 17 (Reuter). — M. DJuanda,
premier ministre indonésien, a déclaré
jeudi, à la suite des rapports qu'il avait
reçus, que les rebelles n 'opposaient plus
qu'une « résistance insignifiante ». Les
rebelles sont encerclés pair les troupes
it einrestireis de la mairiine et l'aviation et
doivent mener leuir ba/tafflo sur une
étroit e bande cotière ou se retirer sur
um rempart montagneux à 3000 m. d'al-
titude. Réoemmeint, les insurgés avaient
averti le gouvernement qu'en oao d*
nécessité, ils se réfugieraient dans les
montagnes pour y faire la guérilla con-
tre les loyalistes.

L'action aux Célèbes
DJAKARTA, 17 (A.F.P.). — L'armée

indonésienne annonce qu'elle a occupé
quatre autres villes des Célèbes, dans
la région du port de DonggaJa, réoccupé

par les forces gouvernementales au dé-
but du mois d'avril.

Parmi ces villes se trouve Pairigi, sur
la côte orientaile, ce qui permet de pen-
ser que les troupes gouvernementales
auraient coupé la zone rebelle du nord
dies CéJèbes en deux.

En ALLEMAGNE OCCIDENTALE, M.
VVchlgemuth , professeur de socialisme
scientifique à l'Université de Halle, s'est
enfui à Berlin-Ouest, ainsi que deux de
ses collègues. Depuis le début de l'an-
née, soixante savants ont ainsi fui
l'Allemagne orientale.

Quelque 150.000 personnes se sont
réunies à Hambourg pour protester
contre l'armement atomique envisagé
pour la Bundeswehr.

En UNION SOVIÉTIQUE, une réhabi-
Htatlon éclatante d'un ancien chef des
jeunesses communistes , M. Kossarev, et
de ses proches collaborateurs , épurés
par Staline dans les années 1937-1938,
vient d'être faite au 13me congrès du
Komsomol.

Au MAROC, un Incendie a éclaté à
bord du cargo yougoslave « Slovenija ».
Le bateau n'a pas coulé, mais les dé-
gâts sont très Importants.

En ALGÉRIE, une explosion s'est pro-
duite au consulat général des Etats-
Unis, k Alger. C'est une grenade placée
à une porte de secours qui a éclaté.
Une femme de ménage a été grièvement
blessée.

En CHINE, la femme-écrivain TIng
Llng, qui avait été dénoncée l'an der-
nier comme « déviationniste de droite »,
a dû quitter la vice-présidence de l'As-
sociation des écrivains chinois.

ZURICH

ZURICH, 17. — L'Institut suisse de
météorologie publie un communiqué
dans lequel il rend attentifs les arbori-
culteurs, viticulteurs et jardiniers aux
avis de danger de gel qu'il diffusera ,
comme d'habitude , pendant la saison
critique lorsque la situation météorolo-
gique l'exigera .

Ces avis seront annoncés au service
d'information de 12 h. 45 et transmis
par l'émetteur de Sottens à une heure
fixée d'avance, en fin de l'après-midi.

Avis de danger de gelEISENHOWER
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

€ C'est pourquoi, a ajouté le chef de
la Maison-Blanche, les Etats-Unis qui
ont dépensé 200 milliards de dollars en
cinq ans pour leur défense, ne sau-
raient renoncer à poursuivre cet effort.
Devant l'attitude des Soviets, nous de-
vons comprendre que cet effort est né-
cessaire. Quel qu'en soit le prix, nous
devons maintenir la sécurité de l'Amé-
rique. »

Lutte pour la paix
c SI nous persistons k lutter en faveur

d'une paix durable, les prochaines an-
nées Justifieront entièrement notre con-
viction que la guerre n'aura pas lieu et
que le fardeau écrasant et dangerux que
représentent les armement actuels pourra,
être ôté des épaules d'une humanité
reconnaissante. »

c Enfin , a-t-il ajouté, les dirigeants de
l'URSS seront obligés un Jour de re-
connaître que le règne de la tyrannie
est trop précaire, par trop fondé sur la
brutalité et la force, et trop contra ire
à l'idéal des hommes pour pouvoir
durer. >

L'ambassadeur
des Etats-Unis

chez M. Gromyko

U.R.S.S1
1

MOSCOU, 17 (AFP). — M. Llewellyn
Thompson, ambassadeur des Etats-Unis
à Moscou, a été convoqué jeudi et reçu
à 18 heuines locailes par M. Andiré Gro-
myko, miiniistire soviétique des affaires
étnanigènes. Les ambassadeurs de Finance
et de Grainde-Biretagnie n'ont reçu jus-
qu'à présent aucune convocation.

M. Thompson demeura quiariaïube mi-
nutes au miimistère. Il déclama ensuite
aux jouira iialMistes qu'il avait eu une en-
trevue avec M. Gromyko. Interrogé sur
lie point de savoir si les conversations
au niveau dies aim<ba<s»ad©uira auraient
lieu avec M. Gromyko, M. Thompson
répondit : « Nous le supposons. » Il se
inefusa à dire s'il avait obtenu du mi-
niistipe soviétique des affaires étrangè-
nes unie réponse aux propositions occi-
dentales, suggérant l'ouverture jeudi des
oonversatikmis diplomatiques.

La situation
reste grave

DANS LE DELTA DU PÔ

ROVIGO, 17 (A.F.P.). — Les inonda-
tions se sont étendues dans la région
du delta du Pô, où la situation est tou-
jours grave.

Dans la commune de Codigoro, en-
vahie pair les eaux du Pô dii Volaro,
vmgt^trois familles .ont été évacuées
durant la nuit. Des travaux de renfor-
cement des digues ont été exécutés le
long de la route Codigoro - Lago-Santo.

Dans le Polesine supérieur, de nou-
veaux barrages ont été établis pour
éviter l'éboulement des digues. Des me-
sures particulières ont été adoptées
dams la commune de Gaisteluuovo-Ba-
riano, qui est actuellement la zone la
plus menacée du delta du Pô.

LJES EAUX
COMMENCENT A SE RETIRER

GUASTALLA, 17 (Arasa). — Les eaux
du Pô ont commencé à se retirer jeudi
matin sur la plain e d'Emilie où le so-
leil brille de nouveau. Dans la régio n
du delta, le damger d'inondations sem-
ble maintenant écairté.

. 1 mdusfne.alimenlain? 41élécornmunicahons 7 Japon, Iran, Philippines 10 Non/ège/inlande m 
'13 Liechtenstein

2 verre.ceramique 5Croix-Rouge 8Yenezuela,Mexique, 11 Autriche *? Kisraël
3credil.assurances 6Hongrie,Arab/e,Egypfe QK&al 

T • 12EglisesProtestantes

Voici le plan de l'Exposition de Bruxelles. Sans avoir, le moins du monde, l'esprit
mal tourné, on ne peut s'empêcher de remarquer la forme quelque peu rumi-
nante de son pourtour, qui s'accuse encore si l'on ajoute sur la gauche du cliché

une bande triangulaire.
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JEL
ffflnft ) Touring-Club Suisse

Contrôles techniques
des voitures

(reconnus par les services cantonaux)
du 15 avril au 16 mal 1958, à Neuchâtel ,
le Landeron, Cernier, Fleurier et Saint-
Aubin. Finance Fr. 3.—. (Voir Bulletin.)

Inscriptions à l'Office du T. C. S.,
Promenade-Noire X, Neuchâtel, tél. 5 10 70

Les troupes marocaines
à Tarfaya

MAROC

RABAT, 18 (Reuter). — Des troupes
marocaines sont arrivées jeudi à Tar-
faya, chef-lieu du protectorat espagnol
récemment cédé au Maroc. Selon des
informations reçues à Rabat, ces trou-
pes sont parvenues à destination après
une difficile progression dans le désert,
mais sans quitter le territoire maro-
cain. On sait que, parties il y a une
semaine, elles avaient dû rebrousser
chemin, les autorités espagnoles s'étant
opposées à ce qu'elles traversent le Sa-
hara espagnol. 

Hier soir a eu lieu au Palais de Beau-
lieu à Lausanne la « première » du bal-
let «Le Rendez-vous manqué », qui
uni t  les noms de, Françoise Sagan , de
Bernard Buffet  et de Michel Magne.
Cette œuvre est un pur divertissement
et non le manifeste  d'un art nouveau
et d'une jeunesse révoltée. La batai l le
d'Hernani n 'a pas eu lieu. Il y eut six
rappels au baisser de rideau f inal  et les
app laudissements  ont été autant , sinon
plus , aux danseurs qu 'aux auteurs.

Nous reviendrons plus longuement
sur ce spectacle qu 'on peut goûter mê-
me sains être snob.

D. Eo.

« Le rendez-vous manqué » :
« Surprise-party » réussie

VAUD

Un mort , un blessé
ROLLE, 17. — Aux premières heu-

res de jeudi , on a trouvé dans un
ruisseau , sur le territoire de la com-
mune de Pizy, le corps de M. Anton
Humann , 22 ans, ouvrier peintre , habi-
tant Aubonne. L'enquête a établi que
deux jeunes ressortissants autrichiens ,
habitant Aubonne, circulant à moto sur
la route Aubonne-Signal de Bougy,
quittèrent la chaussée dans un virage,
dévalèrent un talus , traversèrent un
ruisseau et s'arrêtèrent dix mètres plus
loin dans un pré. Tandis que M. Hu-
mann était tué sur coup, son camarade,
M. Heiss, 24 ans, ouvrier ferblantier ,
grièvement blessé, était transporté à
l'hôpital d'Aubonne.

Une moto quitte la route

ZURICH , 17. — Mercredi après-midi ,
deux jeunes gens entraient dans l'ar-
murerie Millier , à l'Oetenbachgasse, à
Zurich. L'ainé demanda des « capsules »
et jeta une pièce d'un franc sur le
comptoir de telle manière qu 'elle roula
à terre. Comme le marchand se penchait
pour la ramasser, il reçut sur la tête
deux violents coups, assénés avec un
morceau de bois enveloppé de papier
journal. Il tomba à genoux , mais se
défendit néanmoins et se mit à appe-
ler au secours , ce qui incita les deux
voleurs à prendre la fuite. L'armurier
les poursuivit jusque dans la rue , aler-
tant les passants par ses appels au
secours. Un maître menuisier qui , avec
des ouvriers , était en train de charger
un camion , coupa la retraite aux fugi-
tifs et les retint jusqu 'à l'arrivée de
la police.

Agression dans la vieille ville

Succès électoral
nationaliste

AFRIQUE DU SUD

JOHANNESBOURG , 17 (Reuter) . —
Le parti nationaliste gouvernemental,
a de nouveau obtenu la majorité lors
des élections générales qui se sont dé-
roulées jeudi en Union sud-africaine.
L'actuel gouvernemen t est de ce fait
le premier qui , en Afrique du Sud, s'as-
sure trois fois de suite la majorité aux
élections.

Sir de Villiers Graaf , chef du parti
de l'Union — opposition — a été battu
dans sa propre circonscri ption par le
candidat nationaliste.

Le parti nationaliste a obtenu 103
sièges et le parti unionis te  53.

Conférence du Docteur
Nussbaum, de Paris

Ce soir et demain soir, à 20 h. 15
En rapport avec les pro blèmes

de notre temps
Une proclamation universelle

ultime et pathétique
d'après Apocalypse, chapitre 14

Avant la tempête
d'après Apocalypse , chapitre 7

ENTRÉE LIBRE
en la chapelle adventiste

39, faubourg die l'Hôpital, Neuchâtel
Cette prophétie explique tien

des événements de nos jour s

Chapelle des Terreaux, 15 h.
Heure de prière pour les malades

Union pour le Réveil

( sp )  Depuis quelques semaines déjà,
on sait que la Confédération a réalisé
l'an dernier 182 millions de boni, alors
qu 'elle en espérait 323.

Le message exp lique que si on a
pu en 1957 ne réduire le découvert
du bilan que de 182 millions, c'est à
cause des dépenses fo r t  élevées qu 'ont
entraîné l'acquisition de matériel de
guerre et la construction d' ouvrages
militaires, i L'amortissement aurait été
deux f o i s  plus élevé , dit le message ,
signé par pure ''coïncidence d' ailleurs
par le vice-président du Conseil fédéral ,
M . Chaudet , si nous n'avions pas dû
faire  ces dépenses spéciales . »

Ces dernières ne semblent pourtant
pas avoir un caractère unique, puis-
qu 'on précise immédiatement qu 'au
cours de la présente année et l'an
prochain la réalisation du programma
d' acquisitions de matériel de guerre en
occasionnera de nouvelles du même
ordre de grandeur. Elles ont atteint,
l'an dernier , le total de 930 millions.
Le proj et de M. Streuli les estime à
800 millions pour les années à venir.
Il u a là une contradiction.

L'impôt pour la défense  nationale a
produit 3b millions de moins qu 'on ne
l'avait bud geté. Si les droit de douane
ont dé passé de 58 millions les prév i-
sions bud gétaires , il f au t  noter cepen-
dan t que , depuis quelques mois, ils
sont en diminution.

Par ailleurs , le message gouverne-
mental signale le récen t fléchissement ,
tant des exportations que des importa-
tions.

Diminution du boni



Madame et Monsieur
André VtrrLLE-PERSOZ ont la très
grande joie d'annoncer la naissance
d'un petit

Pierre-Alain
le 16 avril 1958

Maternité
Les Petits-Pont» de Fleurier

La direction et le personnel de l'entreprise
MARSA S.A., Genève - Bussigny

ont le pénible devoir de faire part du décès de

Monsieur Arthur BURA
entrepreneur

père de Monsieur André Bura, leur très estimé collaborateur.

Le comité des Contemporains 1905 a
le pénible devoir d'annoncer à ses mem-
bres le décès de

Monsieur Arthur BURA
père de leur cher ami André Bura.

Les honneurs seront rendus au cime-
tière le 18 avril , à 11 heures.

Le comité die la musique « L'Union
tessinoise » a le pénible devoir d'infor-
mer ses membres du décès de

Monsieur Arthur BURA
membre honoraire.

Pour l'ensevel issement, prière de con-
sulter l'avis de la famille.

Les employés et les ouvriers de l'entreprise
Arthur BURA

ont le pénible devoir d'annoncer le décès de leur cher et regretté
patron

Monsieur Arthur BURA
Neuchâtel, le 16 avril 1958.
Les honneurs seront rendus au cimetière de Beauregard, ven-

dredi 18 avril, à 11 heures.

Le Cercle catholique a le vif regret
de faire part à ses membres du dé-
cès de

Monsieur Arthur BURA
membre d'honneur.

t
Mon Dieu, que votre volonté soit faite.

Madame Arthur Bura ;
Madame Paul Allanfranchini ;
Monsieur et Madame André Bura ;
Monsieur et Madame Edgar Renaud ;
Monsieur et Madame Pierre Reymond et leurs enfants ;
Monsieur et Madame Jean-Paul Allanfranchini et leurs enfants;
Monsieur et Madame Michel Allanfranchini ;
Messieurs Martial et Jean-Denis Renaud ;
les familles Loersch, Plancherel, Bura , parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part du décès de

Monsieur Arthur BURA
entrepreneur

leur bien cher mari, père, beau-père, grand-père, arrière-grand-
père, frère, beau-frère, oncle, grand-oncle, cousin et ami, que Dieu
a rappelé à Lui, à l'âge de 80 ans, muni de tous les secours de
la religion.

Neuchâtel, 16 avril 1958.
(Tivoli 8)

L'ensevelissement, sans suite, aura lieu vendredi 18 avril, à
11 heures, au cimetière de Beauregard (entrée sud).

Messe de requiem en l'église catholique, à 9 heures.
B. I. F.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité de la « Vieille Garde » des
sous-officiers de Neuchâtel a le pénible
devoir de faire part à ses membres du
décès du

Cpl. Pierre BERTHOUD
leur cher et fidèle compagnon depuis
de nombreuses années.

L'incinération aura lieu samedi 19 avril.
Culte à la chapelle du crématoire

à 14 heures.

t
Père que votre volonté soit faite.

(Evang.)
Monsieur Jean Heimann et son fils

Patrick ;
Madame veuve Julienne, à Vihiers,

M.-et-L. (France) ;
Monsieur et Madame Raymond Ju-

lienne, à Cahors ;
Monsieur et Madame Jean Julien-

ne, à Lindau (Allemagne) ;
Monsieur et Madame André Julienne,

à Angers ;
Monsieur et Madame Rémy Julienne,

à Paris;
Monsieu r et Madame Mallet-Jullenne,

à Genilliers ;
Madame B. Schm id-Studer, à Colom-

bier;
Monsieu r et Madame Paul Heimann

et leurs enfants , à Zurich ;
Monsieur et Madame F. Eichelberger-

Heimann et leurs enfants, à Wasen;
Monsieur et Madame Jean Binggcli-

Heimann et leurs enfants, à Serrières,
ont l'extrême regret d'annoncer le

décès, après quelques jours de maladie,
de

Madame

Simone Heimann-Julienne
leur chère épouse, mère, fille, sœur,
belle-sœur, tante et marraine, ravie à
leur affection dans sa 32me année,
avec le réconfort du sacrement de
l'Eglise.

Peseux, le 15 avril 1958.
(Combes 1.)

La messe de requiem sera célébrée
en l'église catholi que de Peseux, ven-
dredi 18 avril , à 10 heures. Absoute à
12 h. 45.

Départ de l'église à 13 heures pour
le cimetière.

K. I. P.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Le comité de la S.F.G. section fémi-
nine de Corcelles-Cormondrèche a le
pénible devoir d'Informer ses membres
du décès de

Monsieur Samuel JORDI
père de Mademoiselle Ginette Jordd,
membre dévouée.

Madame Pierre Berthoud-Binz ;
Monsieur et Madame Marcel Berthoud-

von Buf» et leurs enfants Jacqueline
et Claude, à Genève ;

Madame Hasy Lalive d'Epinay - Ber-
thoud et sa fille Catherine, à Berne ;

les enfants et petits-enfants de fen
Gustave Berthoud ;

les enfants et petits-enfants de feu
Peter Binz,

ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Monsieur Pierre BERTHOUD
leur bien-aimé époux , père, beau-père,
grand-père, frère , oncle, parent et ami,
enlevé à leur tendre affection, dans sa
80me année.

Neuchâtel , le 17 avril 1958.
(Bel-Air 8.)

L'affection et le labeur furent
sa vie.

L'incinération aura lieu samedi 19
avril. Culte à la chapelle du créma-
toire, à 14 heures.

Culte pour la famille, au domicile,
à 13 h. 20.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

(

Aujourd'hui

SOLEIL lever 05.34
coucher 19.18

LUNE lever 05.10
coucher 18.51

>TJ JOUR UE JOUB

Il vaut la peine de rendre hom-
mage au premier légume de l'an-
née : la dent-de-lion, qdi, chose cu-
rieuse, est le nom vulgaire du p is-
senlit. On aurait pensé le con-
traire...

En ce printemps qui n'ose encore
s'a f f i cher , les t o u f f e s  de dents-de-
lion dans les champs vous font
humblement signe, étoiles vertes
aux ragons découp és. Simples her-
bes, elles ont leur importance. Il n'y
a pas encore de laitues, de salades
dans les jardins , mais les dents-de-
lion sont là, à profusion.  Il su f f i t  de
s'armer d'un couteau et de courir
les près.

Vous revenez chez vous avec une
p leine moisson et vous pré parez une
« pétcha » de tous les tonnerres, ce
qui, pour ceux qui ignorent notre
bon vieux parler , est une salade as-
saisonnée au vinaigre et au lard
fondu.  C'est simple à pré parer et
cela a une saveur du terroir qui
f ai t  p laisir et au palais et à l'esprit.

C'est le premier produit de la
terre, qui vient sans f ra is  sur votre
table au moment où il neigeotte en-
core sur les champs. Une « pétcha »
vous émeut presque et , si vous êtes
sentimental comme « Nemo », vous
décorerez votre table d'un bouquet
de primevères et d 'hépatiques avant
de vous attaquer au vaste saladier.

NEMO.

La « pétcha »

Tribunal de police
Le tribunal de police de Neuchâtel

s'est réuni hier sous la présidence de
M. Bertrand Houriet ; M. Serge Durig
exerçait les fonctions de greffier.

Priorité de droite
R. N. venait de la rue du Seyon. Il

s'arrêta quel ques instants à la bifurca-
tion de la place Pury pour laisser
passer les premières voiture» d'une
longue file qui roulait d'ouest en est.
Percevant un trou d'une cinquantai-
ne de mètres au maximum , il démarra
rap idement et s'infiltra dans la file.
Cependant son intrusion contraignit la
voiture suivante  à freiner violemment.
R. N. a l ' impression de ne pas avoir
commis de faute de circulation , car si
une voiture a dû freiner , c'est en rai-
son du ralentissement de toute la file
à l'entrée de la rue de la Place-d'Armes.
Le président lui fa i t  remarquer que la
jurisprudence du Tribunal fédéral ad-
met cette manœuvre seulement si le
trou est de 150 à 200 mètres 1 (C'en est
à se demander si nos juges fédéraux
ont déjà circulé dans les rues de Lau-
sanne.) Le tribunal a condamné B. N.
à une amende de 25 fr. et a mis les
frais de la cause par 19 fr. à sa char-
ge.

Ivresse au volant

Joseph Nobel fêta le Carnaval à Fri-
bourg, puis au matin décida de conti-
nuer la fête dans la région de Neuchâ-
tel . Sans permis de conduire , il se mit
au volant  ; et après moult arrêts dans
les cafés , arr iva sur la route des Fa-
laises où il coupa une ligne blanche
continue.  Arrêté par un agent , il recon-
nut son ivresse. De plus le véhicule
n'était pas en état de rouler sans pré-
senter de danger. Tenant compte de la
promptitude avec laquelle il a tout
reconnu , le tribunal a condamné Joseph
Nobel à trois jours d'arrêt sans sursis
et à 60 fr. d'amende. Il pavera en ou-
tre 100 fr. de frais.

Incendie par négligence

W. R. était incul pé d'incendie par
négligence pour n'avoir pas pris toutes
les précautions nécessaires alors qu'il
coupait des tuyaux au chalumeau. Il
avait cependant pris la peine de pla-
cer un extincteur à proximité et de
proléger les parois environnante s  avec
de l' amiante .  Il s'agit donc d'un acci-
dent  de travail  dont il ne peu t être
tenu responsable. Le sinistre était d'ail-
leurs déjà maî t r i sé  à l' arrivée des pre-
miers secours. W. B. est en conséquence
libéré faute de preuves.

LE LOCLE
Un Loclois victime d'un accident
(c) En rentrant hier soir de la Foire
de Bâle, um industriel loclois, M. J. P.,
a été victime d'un accident. La pédale
de son accélérateuir s'étamit soudain blo-
quée alors qu'il circulait sur la route
des Firainj ches-Montagnes , entre Glove-
liier et le café de la Roche, son auto-
mobile sortit die la route et subit de
très gros dégâts. Par bonheur, M. P.
s'en tire avec urne blessure à unie main.
Il a été hospitalisé à l'hôpital de la
Chaux-de-Fonds qu'il pourra quitter à
la fin die la semaine.

Tempête de neige
dans la région

(c) Mercredi soir, la neige est tombée
à nouveau avec abondance dans toute
la région. Entre la Chaux-de-Fonds et
le Val-de-Travers par exemple, ce fut
à une véritable tempête que les quel-
ques automobilistes courageux qui cir-
culaient durent  faire face.

Observatoire de Neuchâtel. — 17 avril.
Température : Moyenne : 3,4 ; min. : 1,8 ;
max . : 6,2. Baromètre : Moyenne : 720,2 ;
Eau tombée : 0,6. Vent dominant : Direc-
tion : nord-ouest ; force : modéré à assez
fort de 11 h. à 18 h. Etat du ciel : varia-
ble. Pluie Intermittente pendant la Jour-
née. Flocons de neige le soir.

Niveau du lac, 16 avril à 6 h. 30 : 429,41
Niveau du lac du 17 avril , 6 h. 30: 429.42

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, nord et centre des Grisons : Ven-
dredi, de nouveau nuageux. Précipitations
probables. Hausse de la température sur-
tout en montagne. Vent du nord-ouest
en montagne.

Valais : Journée nuageuse. Quelques
précipitations possibles.

Observations météorologiques

Potage
Carottes en sauce

Pommes de terre Boulangère
Rôti de porc

Purée de pommes
... et la manière de le préparer

POMMES DE TERRE BOULAN-
GÈRE . — Couper les pommes de
terre en rondelles, les mettre dans
un plat à ouire avec des rondelles
d'oignons. Saler , poivrer , ajouter du
beurre ou de la graisse de rôti ,
un demi-verre d'eau et cuire à four
très chaud en remuant souvent.

LE MENU DU JOUR

tes ordures ménagères ne doivent pas être jetées n'importe où

CHRONIQUE RÉGIONALE
UNE VILLE PLUS PROPRE

Place du Concert , 7 heures du matin.
Presque chaque jour , le concierg e de
l'hôtel de ville doit f aire  disparaître
des paquets d' ordures déposés derrière
les baraques commerciales. Des gens
son t venus , la nuit , abandonner sur
la voie publique , ce qui devrait nor-
malement être enferm é dans des pou-
belles. Oh 1 si l' on ne suit pas le règ le-
ment , du moins on procè de propreme nt.
«On » fa i t  l'économie d' une poubelle
tout en emballant ses ordures dans un
pap ier et le paquet bien f ice lé  vient
f i n i r  sous les murs de l'hôtel de ville ,
ou dans les corbeilles métalliques des
places ou des jardins p ublics.

Pont de la rue Matile. Vous êtes à la
recherche d' un printemps qui se fa i t
désirer. Vous p longez le regard dans le
vallon de l'Ermitage et levez le nez sur
les falaises rocheuses. Las ! les brous-
sailles sont ornées de vieux pap iers
multicolores et de saletés inidentifia-
bles. Au fond  du vallon , un vieux
potager à bois termine une carrière.

Route des Gorges du Seyon. Ici la
situation est franchement alarmante.
De la route , «on » déverse dans la ri-
vière des masses d' ordures , détritus et
vieux pap iers . Avec les années , les dé-
tritus se sont accumulés. Il g en a
aujourd'hui des tonnes , décorant les
f lancs  des gorges , donnant au site sau-
vage un aspect de décharg e publique.

Ce sont quelques exemp les de l'in-
discip line des administrés. Il g en a
d' autres: les forestiers de la ville dé-
couvren t un vieux lit dans le bois de
l'Orée , ou même des tas de saletés dé-
versées au bord de la route , à mi-côte
de Chaumont. L'année dernière , la voi-
rie a nettoyé le talus nord de la cu-
vette du Vauseyon , de Beauregard à
Champ-Coco. Cela a coûté p lusieurs
centaines de francs en heures de tra-
vail . Dans tous les quartiers, du Vau-
seyon à la Coudre , à la Vy-d'Etra , à
Cassebras , aux chemins de Serroue et
de la Justice , au nord du Jardin du
prince , à l'Evole (derrière la station
de pompage) ,  à la trouée du Sey on ,
des endroits à peine à l'écart de la
voie publique sont transformés en dé-
p ôts d' ordures ou de déchets de jar dins.

Le grand nettoyage
de printemps par le vide...

et l'amende
On comprend que l'autorité se soit

inquiétée. L'autre jour , deux conseil-
lers communaux , l'ing énieur communal ,
l'inspecteur fore st ier, l'intendant des
domaines , le lieutenant de p olice, ont
montré aux représentants de la presse

que Neuchâtel avait besoin de subir
de grands < à fond f  de printemps , par-
ce que certains habitants de notre ville
se moquent de la propreté et de l'h y-
giène. Ils le f on t  par paresse souvent ,
par indi f féren ce quel quefo is  et aussi
parce que leurs poubelles ne sont pas
assez grandes , trop lourdes , qu 'il f a u t
les porter trop loin jusqu 'au camion ,
ou encore parce qu 'ils ne possèdent
pas de poubelle , ce qui est le cas pour
beaucoup de gens en chambre.

Les directions de police et des tra-
vaux publics ont adressé jusqu 'ici des
avertissements aux contrevenants. Ceux-
ci sont faci lement  identif iables (mais
nous ne dévoilerons pas les méthodes
des enquêteurs).  Dorénavant , plus
d' avertissement , mais la dénonciation
au procureur g énéral , la condamnation
à l' amende et le remboursement à la
commune des f ra is  qu 'elle a eus pour
faire  disparaître les tas clandestins
d' ordures.

Le service de ramassage
des ordures sera amélioré

Voilà ce que constatent , pensent et
ont décidé les responsables de la pro-
preté de Neuchâtel . Mais les habitants
ne manqueront pas de relever que la
propreté de la ville dé pend pour beau-
coup de l' organisation du ramassage
o f f i c i e l  des ordures. Deux tournées par
semaine sont insuff isantes.  En e f f e t ,
le volume des ordures ne cesse d' aug-
menter , du fa i t  que tout est emballé
aujourd'hui , d' où avalanche de pa-
p iers et de cartons, et que dans beau-
coup de maisons il y a le chau f fage  g é-
néral et la cuisson au gaz et à l'élec-
tricité. De sorte que rien ne peut plus
être brûlé. Il  f a u t  tenir compte égale-
ment des déchets qui ne peuvent être
placés dans les poubelles , soit les dé-
chets dits encombrants qui sont ramas-
sés par des tournées sp éciales, moins
fréquentes  que les tournées du camion
Ochsner.

L'autorité communale admet que
deux tournées sont aujourd'hui insuf-
f isantes.  Une troisième tournée hebdo-
madaire sera bientôt introduite. Cela
fera  une dépense supp lémentaire de
60.000 à 70.000 fr . ,  y compris l' amor-
tissement du matériel roulant. Dépense
nécessaire et argent bien placé , diront
des centaines de ménagères souvent en-
nuyées par l' exiguïté de leur poubelle.

Pourquoi pas
à la décharge publique ?

Nous donnons raison aux ménag ères.
Mais nous ne donnons pas raison à

ceux qui dé posent leur surplus d' or-
dures n'importe où. Il existe une dé-
charge publi que à Pierre-à-Bot. On y
accède par la route de Fenin , près de la
carrière. C' est là que l' on peut déchar-
ger les ordures qui n 'ont pu être re-
mises au ramassage. Nous donnons
cette indication , car on a constaté que
des gens utilisaient leur automobile
pour aller fa ire  disparaître des ordu-
res au bord des routes , ainsi dans les
gorges du Seyon ou à mi-côte de Chau-
mont. Si l' on dispose d' un véhicule ,
pourquoi ne pas aller à la décharge de
Pierre-à-Bot ?

Le chien, bête noire
Au cours de la conférence de presse

pendant laquelle on débattit le pro-
blème des ordures , les directeurs des
travaux publics et de police présen-
tèrent aussi leurs doléances au sujet
des chiens. Ces compagnons à quatre
pattes sont les bêtes noires des jar-
diniers communaux. Les pelouses et
les parterres f leuris  spnt constamment
endommag és par les chiens qui s'y
ébattent... et s'y soulagent. Les zones
d'herbe brûlée , dans les pelouses , sont
l' œuvre des chiens et de leurs «p ip is *.
Les toutous s 'amusent aussi dans les
caisses de sable réservées aux en fan t s
où , comme devant la Riveraine , sur les
p laces de jeux.  La santé des gosses
peut être compromise en cas de bles-
sures, si le terrain est jonché de crottes.

Les chiens sont irresponsables , on le
sait. Leurs propriétaires tou te fo i s  n 'ont
pas toujours conscience de leurs obli-
gations. Ils doivent veiller à la pro-
preté des rues et des promenades ,
c'est-à-dire qu 'ils ne laisseront pas
leurs compagnons à quatre pattes faire
leurs besoins n 'importe où. Il est tout
de même a f f l i geant de voir en p leine
ville des chiens tenus en laisse salir
les trottoirs sous l' ceil attendri de leurs
maîtres , qui jugent , semble-t-il , in-
digne de leur bête qu 'elle se tienne
dans la rigole.

Il est facile d eduquer les chiens et de
leur faire  faire leurs besoins ailleurs
qu 'au milieu des trottoirs et des par-
terres f leur i s . Propreté d' abord t Sinon
ce sera l'amende , car l' autorité com-
munale est décidée à sévir également
contre les propriétaires né g ligents , alors
que de son côté la Société protectrice
des animaux , qui se préoccupe aussi du
problème , est prête à entreprendre une
campagne pour attirer l'attention des
propriétaires de chiens sur leurs de-
voirs vis-à-vis de la communauté.

D. Bo.

Dans son assemblée de délégués te-
nue hier soir au Cercle libéral , le part i
libéral neuchâtelois  a pris position à
l'égard des projets qui seront soumis
au vote populaire le 11 mai prochain.
Après un long débat , il s'est prononcé
pour la liberté de vote en ce qui con-
cerne le régime t rans i to i re  des finances
fédérales et s'est rallié à la décision
prise le 15 mars dernier , à Lausanne,
par les délégués du parti libéral suisse ,
de lancer une  in i t ia t ive  en vue de la
suppression comp lète de l'impôt fédéral
direct ordinaire.

S'agissant des trois votations canto-
nales , les délégués se sont prononcés
à une grande majorité pour la loi
cantonale sur l'assurance maladie  et
pour le nouveau crédit de O H  mil l ions
pour les routes , tandis  qu 'ils ont dé-
cidé, à une grande majori té  également,
de repousser le crédit de 6,100.000 fr,
pour l'agrandissement  de Perrcux , es-
t imant que la construction d'un seul
pavillon , au lieu des deux prévus , suf-
fit .

Le parti libéral neuchâtelois
et les quatre votations

du 11 mai

BIENNE
Un cycliste

meurt sur la route
(c) Jeudi , à 18 heures, un cycliste
tomba, à la rue Centrale, devant la
maroquinerie Marfurt. Il heurta de
la tête le trottoir sur lequel il de-
meura inanimé. Il avait cessé de vivre
quand l'ambulance le transporta à l'hô-
pital. Il s'agit d'un homme de 45 à 50
ans dont l'identité n'a pas encore pu
être établie. On ne sait pas si la mort
a été provoquée par une attaque ou par
la chute.

PÉRY

Un cycliste se tue
(c) Jeudi soir , à 20 heures, un cycliste
descendait le chemin de la Senatte con-
duisant de Péry à Reuchenette. Tout en
continuant sa route, il voulut retirer le
manteau qu 'il avait enroulé sur le
porte-bagage et qui s'était pris dans la
roue. Mais son vélo fit une embardée
et renversa une passante qui fut légè-
rement blessée. Quant au cycliste, M.
Ali Racine, 23 ans, manœuvre, céliba-
taire, domicilié à la Heutte, 11 fut pro-
jeté violemment à terre et tué sur le
coup. La mort est due à une fracture
du crâne.

PAYERNE
Un piéton renversé

(sp) Jeudi matin, vers 4 heures, à la
sortie de Payerne, SUIT le pont de la
route de Bemne, M. Oscar Luithy, âgé de
47 ans, dont la vue est très diminuée,
a traversé imprudemment la route et
a été atteint par um automobiliste de
Corcelles-près-Payennie et renversé.

Le comité de la Société des Troupes
de forteresse de la Suisse romande,
section neuchâtelolse, a le très pénible
devoir d'informer ses membres du dé-
cès de leur fidèle camarade, le

Caporal Pierre BERTHOUD
président d'honneur.

Prière aux membres de se retrouver
samedi 19 avril , à 14 h., au créma-
toire, pour les derniers honneurs.

L'Etat-Major de la Compagnie des
Sous-Officiers de Neuchâtel a le pén i-
ble devoir d'aminonoer le décès du

Cpl Pierre BERTHOUD
son Compagnon d'Honneur et mem-
bre vétéran de l'ASSO.

Pour les obsèques, se référer à
l'avis de famille.

du Jeudi 17 avril 1958
Pommes de terre . . .  le kilo —.35 —.40
Raves » —. .50
Choux-raves > —. .50
Epinards . . . .  > 1.20 1.40
Côtes de bettes . . .  » —.— 1.80
Carottes . . . .  > — J90 1.50
Poireaux blancs . . .  » —.— 1.20
Poireaux verts . . . .  » —. .90
Laitues » 1.40 1.60
Choux blancs » —. .60
Choux rouges » — .— —.70
Choux-fleurs > 120 1.30
Endives » —.— s.—
AU 100 g. —.40 —.45
Oignons le kilo —.70 — .80
Radis la botte —. .50
Pommes le kilo 1.20 2.40
Poires » — •— 2.40
Oranges » 130 1.80
Œufs la douz —.— 3.20
Beurre de table . . . .  le kilo —.— 10.67
Beurre de cuisine . . .  > —.— 7.60
Fromage gras » —.— 6.20
Promage demi-gras . . » —.— 4.—
Promage maigre . . .  » — .— 3.—
Viande de boeuf . . .  » 8.— 8.20
Vache » 5.20 6.80
Veau » 8-60 10.50
Mouton » 5.50 9.—
Cheval > 3.50 6.—
Porc . . » 7.— 9.—
Lard fumé > —.— 8.50
Lard non fumé . . .. » —.— 7.50

MERCURIALE DU MARCHA
DE X EU Cil A TEL

Hier , au cours de l'assemblée canto-
nale neuchâteloise des cafetiers , hôte-
liers et restaurateurs, qui s'est dérou-
lée à Dombresson sous la présidence de
M. R. Schweizer, le différend qui exis-
tait entre la société et le pré sident de
l'Office de propagande des vins de Neu-
châtel, M. Charles Dubois, a été réglé
à l'amiable.

La société s'est également occupée
de la question de la main-d'œuvre et
de la formation professionnelle et a
charg é le bureau cantonal d'entrepren-
dre toutes les démarches utiles pour
résoudre au mieux ces deux problèmes.

A la Société cantonale
des cafetiers, hôteliers

et restaurateurs neuchâtelois

Hier soir , la Fédération cantonale
neuchâtelolse des sociétés de secours
mutuels a pris l'initiative de former
un comité d'action neutre , dont la tâche
principale sera de recommander aux
électeurs l'approbation de la loi sur
l'assurance en cas de maladie les 10 et
11 mai prochains.

Ce comité est placé sous la présiden-
ce de M. H. Verdon.

Constitution d'un comité pour
la loi sur l'assurance maladie

GARE DE NEUCHATEL
Superbes fleurs et couronnes

R. Diirner Tél. 5 17 94

Que ton repos soit douxcomme ton cœur fut bon.
Madame Maria Jordi-Duvannel, fcCormondrèche ;
Mademoiselle Ginette Jordi et sonfiancé, à Cormondrèche ;
Monsieur Jean Schaub, à Cormon-

drèche ;
Monsieur et Madame Paul Jordi , àGenève ;
Monsieur et Madame Fritz Jordi etleurs enfants et petits-enfants , à Cor-mondrèche et à Moutier ;
Madame Madeleine Jordi , ses enfants

et petits-enfants , à Corcelles ;
Madame et Monsieur Leuba-Jordi et

leurs enfants , à Peseux,
ainsi que les familles Leuba, Tissot,

Maire , Béguin , Jeanneret et Bobert,
ont la grande douleur de faire part

du décès de

Monsieur Samuel JORDI
leur cher époux, papa , frère, beau-
frère, oncle et parent , que Dieu a re-
pris à Lui , après une longue et pénible
maladie supportée avec courage, dans
sa 56me année.

Cormondrèche, le 16 avril 1958.
L'ensevelissement aura lieu vendredi

18 avril , à 14 heures. Culte pour la fa-
mille à 13 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La direction et le personnel des ate-
liers Draize S. A. ont le regret de faire
part du décès de

Madame Simone HEIMANN
épouse de Monsieur Jean Heimann, leur
fidèle employé et ami.

La messe de requiem sera célébrée
vendredi 18 avril en l'église catholique
de Peseux à 10 heures.

Départ de l'église à 13 heures pour
le cimetière.

POMPES FUNÈBRES
HENRI ARRIGO

P E S E U X  - Rue de Neuchâtel 37
Cercueils — Incinérations
Transports Tél. 8 12 24LA CHAUX-DE-FOIVDS

(c) Pour la troisième fois de la semaine,
le tribunal correctionnel du district de
la Chaux-de-Fonds, a tenu une audience
Jeudi, sous la présidence de M. Jean-
François Egli , président , assisté des Jurés
MM. Henri Schenkel et Charles Jacot
et du greffier M. Jean-Claude Hess.

C'est encore une affaire de vol qui
retient le tribunal. Les nommées H. M.,
âgée de 34 ans, et R. S., âgée de 24 ans,
employées dans une entreprise horlogère
de la place , ont prélevé une septantaine
de montres dans le stock de leur em-
ployeur. Le beau-frère d'une des accu-
sées, P. F., représentant, âgé de 34 ans,
s'est chargée d'écouler la marchandise.
Le pot aux roses a été découvert par
hasard, un des acheteurs s'étant présen-
té à la fabrique pour faire réparer une
des montres.

Le tribunal a condamné H. M. à 6
mois d'emprisonnement, R. S. à 75 jours
et P. F. à 6 mois. Le sursis a été accordé
aux prévenus.

Le ministère public était représenté
par M. Jacques Cornu, substitut.

Au cours de l'audience de l'après-midi ,
le tribunal a condamné G. A., né en
1933, ouvrier de fabrique , à 3 mois d'em-
prisonnement, et au paiement des frais
s'élevant à 500 fr., pour attentat à la
pudeur des enfants. Il s'agit d'un réci-
diviste.

Un Jeune homme, M. K., âgé de 20 ans,
employé comme apprenti dans une entre-
prise commerciale- de la ville , a volé à
son employeur de la marchandise repré-
sentant une valeur de 1500 fr. ; il a,
de plus, encaissé différentes factures
pour environ 600 fr. Tenant compte de
son jeune âge, le tribunal l'a condamné
à 4 mois d'emprisonnement, avec le sur-
sis pendant 2 ans. Il devra cependant
payer les frais de la cause, par 500 fr.

Tribunal correctionnel

Monsieur et Madame
Pierre DIVORNE-DTJMOULIN ont la
Joie d'annoncer la naissance de leur
fils

Jean - Marc
Neuchâtel, 16 avril 1958

Maternité Sablons 3


